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a Bénédiction du Jour de l’An 


4e montréalais, M. Z. Massicote, a esquissé d'rne façon 
la hénédiction du jour de l'an”, | 

résente un: bon Canadien “vêtu à la mode du temps” 
au Ciel.pour en faire descendre sur ses enfants et pe- 
Ls meilleures-bénédietions, * \ 
au tableau pareequ’il nous dit quelque cliose de grand, 
qu'il nous rappelle unie contumé chrétienne ct cana- 


Un ati 


{nous CD 


C'est un be 


enfants, c'était, autrefois, une coutume nationale, non 
de l'an, mais chcore aux grands jours de la vie: la 
ère communion, le jour des grands départs pour le 
séminaire, ‘avant de recevoir la bénédiction nuptiale on 
Lee consacrer pour OU jours au service de Dicu. | 

D és! cétnit antrefois.., mals que. les temps sont changés! 
anjonrd'Bui, cette coutume si belle, sipieuse, si grande, si chrétienne, 
‘ rappeler aux enfants leur devoir de piété filiale, et aux 
ste fonction, cette coutume est proscrite de bien des 

: VA . : 


Pénir ses 


à efficace pour 
” Aujourd’hui, dans certains foyers, le jour de l'an ne consiste qu'à 
et manger copieusement, Ce n'est plus une fête chrétienne, 
nt ane fête épicuriente, Que voulez-vous? c'est l'esprit de notre 
{ vue ces-à-dire, l'esprit païen. Non, ce n’est plus ln fête que cé- 
Len nos pères, cette fête intime, de la famille remplie de cet es- 
it chrétien et symbolisée par ln bénédiction des parents. 
us nn arbre de vie pouriant que cette bénédiction, nous dit 


Lu jaillant évêque, c’est un arbre qui protège les membres de la fa- 
Elle des intempéries 
Eine dans La re 


du siècle; c’est un arbre de vie fortement enra- 
; 

En effet, nous lisons avec émotion les scènes grandioses de l’His- 

Éqoire Sainte où les Patriarehes à les Grands de la loi mosaïque “font 

| leurs fils à genoux les hénédictions de Jéhovah.” Or, 


ligion et nos traditions nationales.’ 


utifiée, en vertu de ces’ paroles: de l’Ecclésiaste: “Benedictio: 


É jours, 0e. eue 2€ 
La Bénédiclion du Père de tu- 


D paris enalrrmat domos filiorum.” 


Enille ét l'affermissement-de la maison de ses fils: (ec. LIT. 2). 


Nous nous rappelons aussi cette incomiparable scène de l'Evangile 


De Bon Jéus laissait venir à lui les petits enfants, les embrassnit, 
Mehmet. en leur imposant les mains “Et complexans cos et° 
us super los benedicebat cos”? (S. Jean X. 16). 


impo- 


. Nous contemplons également la piété Œun:saint. Franc 
ÉGle évêque de Cienève, qüi s'agenouille devant ses parents pour élre 
béni comme fils, avant de sé relever pour les.bénir comme prélat. 
"Mais pourquoï chérebicr si loin ce que nous-trouvons & près? En 
Eaflet, “chez nous” hénir ses enfants, c'élait une coutume universelle, 


co pt 


" tt Le : NECE 


Dclle du jour de l'an, ln rnère disait à voix basse-à-fons ses-enfants: 


ÉéDemain c'est le jour de‘l’an, n'oubliez pas de deniander la. bénédie: 
Etion de votre père.” 4 le matin du grand jour tous les enfants ve- 


Daniel ensemble, où: chacun à son tour, se faire hénir. ‘Si le père avait 
encore de bonheur de posséder son vieux père, il sempressait alors, lui, 


leon dose et ses enfants, dé demander la bénédiction de l’aïeul. Cest 
Eee scène que représente le magnifique tableau de Massicotte. - Ti 
en regardant ce tableau, nous nous surprenons à redire ces paroles de 
Mer Baunard, parlant de la bénédiction des parents: “Pai vu dans 
ce sul spectaele la famille honorée, Tautorité respectée. l'affection 


Puisque bénir ses enfants est une coutume si pieuse, gardons-la, 
Bnon apprendrons peut-être à notre siècle ce qui:lui manque le plus 
lenos jours: le respect. Le respect h'éxiste plus, ni chez Pindividn, ni 


llans la famille, ni dansila société." 
! 


Eh. Oui, que toujours la bénédiction du père et de la mère soit sur In 
Bite des enfants pour maintenir dans nofre Canada, si beau, si grand. 


ls traditions de loi, de veitu, de respect, d'esprit de. f amille’ qui ont 
Lit l'honneur de nos aneôtres, :qui feront toujonrs notre bonheur, ct 
M soron{ À jamais la gloire de notre race: . : : 


+ + . 
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dans l'ensemble, l'ont plutôt rejeté, 
De par ct d'autre, on a surtout con- 
sidéré le parti que lon pourrait ti- 
rer du suffrage des femmes. [l'une 
dit rien de bon aux radicaux qui, 

_ persuailés que les femmes framçai- 
j. [ses sont en grande majorité catholi- 
VOUt' . ues, savent qu’ils n'ont aucune 
bars 'ançais éhance de "n ‘avoir avec eux. 
au. änitoba . iMais. avant de préconiser da ré 
SUR Aa , = , . U M. Jo: , € iVs ! rai 
Faso Te d'Education du Ma- que lon Docs à une Enquête sur 
Éttil, vient de au ei toujours cf|les résultats qu'a donné le'vote des 
Énltive d'établir un l'heurense femmes au triple point de vue rcli- 
iglince” chargé a” Comité de giux, politique et social. Le direc- 
dglomanie et de re L oMmDAUTE Léeur de la Croix aimerait surtout à 
Loir ceux qui ne le eler à deur | évoir si “le Canada a conservé in- 
ES où qui l'oubli u cemprennent tacte sa puissante vie familiale de- 
Duvinge qui lu manger AS lpuis qué les femmes votent” 
pt à hire partout, dans l'Ouest, “I est encore prématuré de formu- 
bre ei es nôtres de.leur apathic [ler une opinion en ce qui nous con- 
; OOUner au francais la place qui } Cérne el il est à craindre que même 
pireVient dans les relations socta- [Plus tard, lés avis demeureront. très 
Set commerciates ! partagés, comme ils le sont d’ail- 
| leurs entre catholiques français, 


Quinze ans de 
journalisme catholique 


.L'Action. Catholique; de Québec, 
vicut de fêter son quinzième anni- 
vérsaire, ‘Quinze ans, c’est peu, 


Simples Notes! 


bio} A là un immense champ 
tes qe ett à l'initiative des 
, écris fhacune de nos parois- 
Jax mob a Liberté, Que chacun 
Le à tte bien en vedette cet ar 
di à son Programme, et voit eh- 
di me toute la courtoisie pos- 
re MS Nec Le franc-parler, l'é- 


€ ct la persévér Ur sans doute; mais c'est beaucoup, 
Me choc bersévérance qu'exige. anne NRRGRREET: Ret 
Me chose de cette importance, à Ja | S2MIME l'écrit notre confrère, si l’on 


se en prati 
ions" atique de ces recomman- 
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considère qu'il est “an journal ca- 
tholique, le premiér des quotidiens 
de ce. genre -publiés en Amérique, 
c’est-à-dire ‘uu- pionnier?” 
: La fondation de l'Action. Catholi- 
que représente une date dans l’his- 
tire, de‘la presse au Canada. Qu'on 
se rappelle où nous en étions alors 
au point'de vue dès journaux indé- 
pendants. et catloliques. ‘I reste 
encore -beaucoup à faire, oui, mais 
nous avons avahcé quelque peu de- 
puis ce temps-là, et Vesenple du 
iont _de Québec:n's. pas neu 
à. l'éclosion des feuilles 


Nous : 
US lehouvelons le même con 


hient etre de PACE.C. lis 
“some sentir du coeur à cette 
pas M Voyant que leur action 
ie von 0lée ct que dans la pro- 

sine où poursuit un effort 
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R, O.M,E, Directeur 


Nous admirons, en effet; l'esprit: de.foi.d'un saint Louis, roi de! 
E Frnes donnant à son fils'sa derniète bénédiction: “Beau cher fils. 
D dt je te donne toufe bénédiction que’bon-père pout donner à son 
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BILLET DE LA SEMAINE 
__ Après Noël 


ET Noël de 1922 esf passé: un 
Noël calme, neigeux et sans étoiles. 
Quelques échos des vieux cantiques 
sont venus remuer l'essaim des sou- 
venirs des Noëls d'hier, déjà loin- 
tains... Les bons Noëls de. quand 
nous élions pelits; Noëls naïfs et 
pieux, rénovateurs de joie et de 
paix, où la foi sans efforts saisiss 
sail les beautés de la Crèche... 

Et les Noëls se succèdent joyeux 
ou tristes, *paisibles ou inquiets. 
La vie s'écoule, accumuilant les bon- 
heurs et les tristesses: la vie passe 
avec ses joies, ses séparations, $es 
devoirs, ses ltles, ses défaillances, 
nous façonnant, el quelquefois nous 
broyant, sous ses caresses impitoyu- 
bles, ‘ ” 
Noël de 1922 est passé: les mères 
ont prié pour les gbsents, et les exi- 
lés où les prodiques.ont songé du 
foyer léintain ‘st accueillant et. si 


Le “pauvre misérable suns foi, 
sans amour et sags espoir, balloité 


bür lu vie imcompréhensible, n’a. 


pas entendu résonner dans la nuit 
douce et sereine l'écho de lu pro- 
messe réconfortante: joie et.paix à 
toùs! . ‘ 

Uh pen partout, comme loujours, 
les riches et les viveurs se sont em- 
piffrés pour cominémorer la venue 
sur terre du Christ fait pauvreté, 
Ils ont festoyé, sans souci des misé- 
res tout proche qui élreignent et 
qui tuent, sans se préoccuper de 
l'indigent qui grelotle ‘dans la nuit 
sombre et s'inquièle de demain. 

Noël de bambocheurs. Noël bru- 
gant, Noël macabre, Noël: paien! 
Sans joyeux carillons, sans étoiles 
É ciel, sans la croyance dans uñ 


au-delà meilleur où les angoisses se- 


ront inconnues, les miséreux- peu- 


vent-ils comprendre et supporter 
leitr vie de privation et de honte? 
Le doux Noël au foyer où person- 


* Puisque hénir ses enfants est une coutume nationale, conserrons-|ne ne manque: Noël qui retrempe 


et réconforfe, et rend plus fort el 
meilleur pour les devoirs de la pie. 
Et Noël. de 1922 est passé... 


. Jean-Charles 


Concile oecumé- 
nique en 1925 


Sa Sainteté le Pape Pie X 


l'annonce comme probable. 


dans son encyclique 


Rome -— Dans son encyclique pu- 
bliée à Noël, le Pape rappelle les 
récents conflits survenus on ltalie 


et les efforts de PEglise pour les a-! 


paiser. Parmi les événements pa- 
cifiques des dernières années, 
cite en particutier le 26e congrés 
eucharistique international et Ia 
grande manifestation religicuse à 
Poccasion du transport de Ta stattuc 
de la Sainte Vierge de Rome à Lo- 
rette, _ 
. L'encyclique, énumérant les maux 
actuels dont souffre le monde, qui 
sont causés, dit-clle, par la sôif des 
choses terrestre® déclare que le re- 
méde.y sera trouvé suriout dans un. 
retour, au Christ, qui suppose la 
paix, Ja justice et amour entre tous 
es peuples, le respect de l'ordre et 
de l'autorité, la lutte contrele ma- 
iérialisme ainsi que l’enseignement 
de la vraie démocratie et de la vraie 
fraternité. | . à 
Le Pape annonce qu’il convoque- 
ra probablement  lépiscopat du 
monde entier à Rome, au cours d’u- 
ne année jubilaire, Cette assem- 
blée- dés évèques serait une conti- 
nuation du concile aecuménique te- 
ny en 1870. : 
.. L'année 


ee 
— 


jubilaire est observée 


tous les 25 ans, d'un Noël à l’autre. ‘teurs sous l'impression que la Fran- 
Le dernier jubilé ayant eu lieu en |ce est universellement honnie. chez 
1900, le prochain doit arriver en nos voisins, ' 

1925, commencant la veille de Noël, ! 


le 24 décembre 1924 pour durcr 
jusqu'à Noël 1925. : 


versile, .condamne le. divorce, les, 
danses modernes et les modes im-| 
modestes. . mn te 


: 
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À ses Abonnés, à ses Annonceurs, 
À lous ses Amis et Propagateurs, 
À ses Collaborateurs et Correspondants, 


le Patriote de l’ Ouvst | 
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semble de fa presse américaine, Ii- 


leu par lés autorités de a ville: 
mn 
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Le Souverain Pontife loue les ef-. 


forts en vue de la pacification uni-; 
{ 


FE) 
L: 
% 
“ 


(4 


ue 


+ 


& . 
% 

on à 
leurs Voeux de ne 

% 
: 
don os 
. 


ureuse Anér 


em 7 Se ne ee 
np nr NS MEL fe a vo tan mt PR Sn © 


| ni le 
(Francophobie de 
mauvais aloi 


L’attitude inexplicable du 
“St. Peter’s Bote” 


Un ami attire notre attention sur 
lun des derniers numéros du $1 
Peters Bote, dans lequel nous rele- 
Fons un spécimen iypiqüe de propa- 
gande germanophile, 

À propos dé-la tournée de Cle- 
Menceau aux Etats-Unis, le journal 
allemand de Muenster à cru devoir 
reproduire au beau milidu de sa pre- 
imière page, sur textë double colon- 
ne, un article émprutité & un.journal 
de Saint-Louis, lequel: rest qu'un 
issu de calomnies ef, dé grossières 
injures à adresse dela France, 

Le vicil homme, d'Etat qui, à #1 
ans, n'a pas hésité àîtraverser l'O- 
céan pour venir plaider. dans . la 
lointaine Amérique tv eanse de son 


pays inéconnurt, v.estnaturellemen t 
représenté commeTTa SCrMTADIE in- | 


carnation de la France militariste et 
impérialiste”; le traité de Versail- 
iles V est dénoncé à cause de Ses 
terntes inhumainüs,” el l'an voit dans 
la Ligue des Nations “lé lâche -ins- 
trument de la tyrannie contre los 


L'auieur de l'article se félicite de ce 
que les Amérieains vont avoir la 
bonne fortune de pouvoir “unontrer 
à la France ippérialiste, par l'inter- 
lmédinire de son représentant mili- 
tariste, qu'ils ont découvert Ia vile- 
nie, la mesquinerie, Pimpuissance 
ide ses professions d'amitié, l'hypo- 
crisie de ses-déclarations  pacifi- 
ques.” Enfin il assure Clemenceau 
que “la seule guerre snsceptible de 
gagner la faveur de la grande masse 

serail une 


des soldats américains 
guerre contre la France,” 

Qu'un journal tienne ce langage 
duns la république voisine, où la 
propagande allemande n'a jamais 
icessé d’être très active, il nv a à 
ivien qui doive nous surprendre, 
Mais ce qui nous déconecrte, ce qui 
inous afflige, c’est de voir qu'il y 
soi fait écho au Canada, dans no- 
tre province: de la Saskatchewan, 
par une fonille cutholique:alleman- 
de à laquelle ous nous plaisions à 
reconnaître jusqu'ici plus de clair- 
[voyance et de lact, Noire confrère 
He pouvait cependant ignorer qu'il 
lallait froisser une portibn .considé- 
trable de coreligionnaires de race 
française qui ne demandent qu’à 
vivre en harmonie avec leurs fré- 
res d'origine allemande," 

Avait-il du. moins l’excuse de croi- 
re ‘que l'opinion du journal à Ja- 
quelle il attache tant d’hnportance 
représente celle de la pressé améri- 
caine en général et qu'il était de son 
devoir. de la publier arbi ét orbi, en 
dépit des conséquences  fâcheuses 
qui pourraient en résulter? 7 

La légende stupide d'une France 
uuilitarisie et impériatiste a été.tant 
de fois confondue ici même qu'on 
nous permettra de ne pas Y revenir 
aujourd’hui, Pour ve cui est de 
iPaccueil fait à Clemencean par Pen- 


t 


même. s’est déclaré, entièrement sa- 
ltisfait de ses commentaires, qu'il a 
Hrouvés meillers qu'il espérait, I 
la d’ailleurs écrit une série de six ar- 
iticles dont les plus grands journaux 
des différentes métropoles ‘se sont 
réservé Ja publication moyengant 
finances, o. * 
Si‘nous nous reportons aux dépê- 
ches de presse transmises par les a. 
gences pendant le séjour ‘de l’ex- 
premier ministre francais aux Etats- 
: Unis, nous y trouvons l'expression 
peu équivoque de la sympathie que 
jhia manifestée partout 1e peuple à 
.méricain; et c'est ici que‘noys ap- 
iparaît la mauvaise foi du Sf.-Peter's 
Bote, qui cherche à mettre ses lec- 


À New York, Clemenceau est re- 


15,000 pérsonnes se pressent Je soir 
pour l'entendre au Metropolitan; il 
y est Pobiet d'acclamations enfhau- 
siastes et c'est un ancien ambassa- 
deur' à Londres, M. John Davis, qui 
le‘présente à l'assistance, après: que 
RO TT mo 


lercredi, 27 décembre, 1922 


petites nations, surtout contre le nn 
peuple allemand sans défense,” 
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celléei à chanté Ji Marseillaise el 
Üilymne américain, 

À New Daven, tous les étudiants 
de l'Université de Yale lui font uue 
chalcirense ovation et chantent la 
Marseillaise, ; 

À New-London, plus de 5,000 per- 
sonnes l'acelament, A Providence, 
le gouverneur du Rhode-lsland, à ta 
tôle de lt population, Ini fait la plus 
vordiale réception, 

Li ville de Boston lui réserve un 
accueil plus g'andiosté encore que 
celui de New York: toutes les rues 
sont pavoisées aux couleurs fran 
euises: une fonle hntheñse avela- 
me dt France et Clemenceau sur tout 
le pareours du cortège: à PHôtel de 
Ville, Le maire fui remel en souve- 
nirs un drapeau français richorent 


brodé et nn petit tigre en or; puis 
il prononce l'éloge de Ia France, 
“l'amie de loujours," Le pouver. 


ineur du Missaehusels recoit Ggale- 
mont Clemenceau au palais d'Etat, 
en présence de loules les personna- 
lités officielles et d'u publie très 
nombreux, el il Passure de son ami- 
tié et de son respect, ‘Le Tigre pas- 
Su en revue les troupes de Bostén el 
se rend ensuite à La bibliothèque pur- 
blique, où plus de 4,000 enfants, a- 
gitaut des drapeaux francais, ehan- 
tent a Marseillaise, tandis qu'une 
foule énorme acelame In France, 

Mais nous ne pouvons suivre M, 
Clemenceau dans toutes Les villes n° 
méricaines qu'il a visitées. Le Pa- 
‘triote n'a pas donné ces détails dans 
le temps. S'i se permet de les rap- 
Doler aujourd'hui, c’est paree qu'ils 
constituent ktmeilleurc réponse aux 
basses” calomnics colporiées par le 
journal de Muenster, 

Encore une fois celte sortie jit- 
tempestive du SF Peler's Hole coun- 
tre Ja France nous déconcerte et 
nous afflige. IH pots est pénible de 
constater que dans certains nitieux 
les besoins de la propagande alle- 
tmunde passent avant le souci dela 
bonne ‘entente entre eatholiques de 
différentes nationalités, © 
Donatien Frémont 
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Albert Thomas 
à Montréal 


d 
( 
Le grand socialiste français 


loue la pureté de la langue 
des Canadiens’ 


Montréal M Atbort Thomas, 
directeur du buroetur international 
du travail de la Ligue des nations, 
a parlé à une assemblée fort ani- 
ice à PAssistanee publique, 

Une salve d’'applaudissements a 
salué M. Thomas forsqu'il s'est le- 
vé, Le grand sociutisle franrais a 
les allures Les plus bourgeoises qui 
se puissent rôver Un leint rose e1 
frais colore des joues rubicondes 
qu'une barbe svmpathique recou- 
vre en partie. Les habits sont ame 
piles,  commodes,  insoucieryx des 
imesquineries de fa mode. Seuls les 
venx enfoncés sous des soureils 
broussableux el grisonnants, indi- 
quent, La nature de halteur qui se 
À disshoule sous pareilles apparences 
de bonhomie, Leur éclat cost vif, 
pénétrant, Hs resplendissent a1nx 
moments d'âpre oqueñer, 

M, Thontas a conuñencé par ron- 
dre un tribut d'homimages à lau- 
thenticité et à la pureté de Ha lan. 
gue que nous parlons, M, Fhomas, 
après dvoir fait allusion à nue dé- 
pêche du Devoir de Ja veille, dit: 

“Le Devoir” s'est trompé où ne 
m'a pas. compris, J'ai assez par. 
couru les provinces, de- France 
pour en connaitre les idiomes sa- 
voureux et les comprendre, On 
m'avait dif, avant mon arrivée ici, 
que je ne comprendrais peut-être 
pus des Cunadiens francais , mais je 
suis heureux de dire que je 1es 
comgrends parfaitement bien, et, 
tout ee que je demande, e‘est d'être 
aussi bien compris d'eux, Le Devoir 
peut être franquille à ce sujet 

Ces remarques faites, AL Phomas 
est outré dans le coeur de son su- 
jet, Lasgrande nouveauté du traité 
de Versailles, dit-il, est Fa part inat. 
iendue qu'y ont prise fes revendi- 
cations vuvriéres, 

M. Thomas v’pst.pas enthdusiaste 
de la sitiation ‘actuelle et en vient 
à Ja conclusion que, l'Europe tour- 
ne à peu près dans un cercle vi 


{ 
Son discours terminé, quelques 
assistants ont posé diverses ques- 
tions, Elles ont été" assez aigres-; 
douces. Les ihterpeliateurs éluient 
des ‘socialistes purs, ennemis dei 
tout compromis, qui’ veilent enfin 
voir arriver “le grand soir”, 
À quelqu'un qui voudrait à tout: 
aix voir disparaître Ja classe ca- 
pitaliste, M. Thomns a répondu, - 
vec un sourire désabusé, que la cho- 
se est à peu près impossible, Et il 
cite ironiquement. la gigantesque 
expérience de la Rassie, où les pré- 
tendus prolectéurs de l'ouvrier el 
des faibles sont leurs pires oppres-! 
seurs, 1 vaut mièux accomplir des! 
réformes, amélioré le sart de l'ou- 
vrier et amener un. changement s0- 
rcial, lent, mais sûv'et pro gressif, 
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Québice -- La Basilique de Qué 
bee, qui était l'orgueil de la vieille 
eapitate à euuse de son ancienneté 
ob de la richesse ieomparable de 
son intérieur, n'est plus qu'un mon 
veau de ruines, Le fou s'est déclir. 
ré dans.le toit de Pédifice dans La 
nuit de jeudi à vendredi, peu du 
temps après hunuits tous les efforts 
dés pompiers out té inpuissants 
ä le maîtriser et la cathédrale à êté 
déteuitée en quelques houres, Be 
presbvière, adjacent à la Basilique, 
& égaloment 616 déteuit el il s'en est 
fallu de peu que lareheväché ait 
le même sort, 


L'oeuvre d'un ineendiatre 


Mar baflammnie, euvé de la cathé- 
drale n fait la déclaration suivante 
aux jOUrHAUX: ‘ 

SAIT h, 20 hier soir, moins d'une 
heure ‘avant a découverte de l'in 
cendie, un homme dont lt deserip- 
ion nous à 616 fournie à été vu sor- 
tant de léglise par Edgard Chan 
poux, avocat, qui nous #& eortimue 
niqué le l'ail IE faut se rappeler 
que notre gardien vonait de faire 
alors sa tournée à l’intérieur de 
l'édifice el avail fermé toutes les 
pertes, A {0 ie 30 il avait êté à 
Ex ehambre de Ta lournaise ol nait 
lrouvé tout en ordre. I est ineto- 
vable qu'en moins d'une heure à 
partir de ee temps Le fou ait pris 
une delle extensions {von phr- 
sieurs portes qui ferment tom. 
ligument de Pinlérieurs just un 
honme aurait pu Facilement roslor 
dans l'église et en sortie n'importe 
quand, : 
“Nous avons donné celte fnfos 
mation à la police qui Fait nue eur 
TTTO TOR 

Ut enfuft de choeur qui était al- 
Léa veille au soir dans lune des 
galeries dent cathédrale, v chere 
cher quelque chose qu'il avait ou- 
blié, avoit vi un hountie qui se ete 
chail derrière Poroue, Ce dernier 
s'enfuit ef ne put êbre rebouvé lors- 
qu'on se mil à sa recherelie, 

Un professeur du séminaire tt 
aussi déclaré avoir vu un hontune 
dans Le corridor entre ftenthéädrale 
et le séminaire, Le mième soir. Col 
homine semblait essuver de. se ete 
cher et finit par s'en aller, 
PMusiours iembres du clergé de 
Québec ont recu des Peftres de ie 
nates déclarant que Hi enthédru. 
le serait incendiée, Le chef de 
police provincinle, Daniel Lorrain, 
en avait ven une, de son côté, fui 
anooueant que In basilique brüte. 
rail le 28 décembre. ‘ 

Les Saintes Espéeces brilent 

A Parrivée des pompiers, l'édi- 
liee était déjt plein de fumée et 
pendant ot moment ia été fnpos- 
sible à ceus-ei de vois oft était Le 
feu. Les portes el les Fenêtres ont 
été défoncées et plusieurs jets dent 
ont été dirigées à liatérieutr, pitis Ha 
pression étuit assez Faible, 

Mgr Laflannme et ses vienires ont 
fait des efforts héroïques pour pé. 
nétrer dans le sanctuaire, afin de 
sauver des Saintes Lspèces el les 
uses sacrés, mais ils ont dû $ re- 
none er. 

Perle complèle 


Le fou avait prissentre le plafond 
et je loit, dans un endroil où il &- 
{ait pratiquement impossible aux 
pompiers d'arrêter ses progrès. 
Lorsque les flammes ont percé sn- 
bitement à l’intérieur de lPédifi 
ce, les magnifiques viteaux ont été 


PRE EE ES 


Un comité de citoyens de Saint-Boniface entreprend 
hr des fonds pour relever dé ses ruines l’institution des 


Une perte d’un million —- L’incendie s’est propagé avec une 
rapidité étonnante et les pompiers ont été impuissants à 
le conjurer — On croit avoir la preuve que le feu a été 
rais par une main crininelle -—- Les églises et les institu- 
tions catholiques ont subi pour près de cinq millions de 
perte par l'incendie depuis un an. 


iuminés comme'pour une de es 
funouses cérémonies dout Ju vicille 
cithédrate avait été si souvent de 
(héñtre, 

Peu après ane heure, on Ses rene 
du conple que la basilique et son 
contenu étaient vouês rt lt destraes 
lion, À vue heure.et donie elle à 


tail entourée d'unc masse de flame * 


mes dont bn véfloñion avait sutliré 
une fnmense loue de spectateurs, 


Qu reconustrnira sur de niénté plun 


Les autorités religieuses ouf dé- 
cidé de reconstiuire Hi basilique 
brûlée sue be méme plan, Où pus: 
de envore les plans origiuuus de 
Parebiiecte beanvenis de forv, diese 
Sés en 1674 eton Jos utilisera La 
nouvel édilice sera cependant entié. 
rement à Pépreuve du Fou, 


‘Cnomillion de dottatages 


Mur Laflannne estime les pertes 
à um million, bieu que Le content 
de Péglise, + compris de nonbreu- 
ses belles pointures, ne peut être 
évalué en argent ni ètre remplacé. 

La basilique de Québec diutuit de 
1674 lle renfermail des 1résors 
d'art fameux, cuire autres le Cru 
cificment" de Van Dvek, un "Sainte 
Paul de Gate Maralti, plusieurs 
tableaux de Lebrun el de Van Dvek, 

Le séminaire el une partie du 
groupe des maisons entourant la 
basilique ont Gé inemieéss Les se 
minuristes ont dù évacuer Phuslti- 
tuition au emélieu de be null, 

Le feu dans Les tastitutions 
cutholiques 

Depuis das ut, des églises cnthotie 
ques at da postes 40 Que ont 
sul plus de H0,970,0HH def pertes 
par l'incendie, De plus Los inatitue 
Hons ont subi, de leur eôté pote 
plus de cdeus initions ae domine 
ges. ' | 

Dans {rois cas tt 10f04, pit SOUL)" 
conne que l'incendie des Gglises 4 
eu ne origine orhniselle. Pour 
ce qni est des ustititions, Où se 
sure que trois également ont éft 
brûlées par ‘des mains erlninelles, 

Parmi les inh.jitutions catholiques 
réConinenf ineendiéens eHtons: 
Flniversié de Montréal el Péeote 
Dentaire, RGB: Le eouvent da 
Notrebatie ft Ex pointent ferons 
bles, S150.000: ne donxzalnn d'u 
ives pour upe valeur totgte do mous 
de RTOD,0H Le cotlèse de siint Bo 
uifaee, Æ#HO0000 et dis perles de 
vies, ‘ 

Les éngiiscs fnrendites 

Les principales dolises inrendiées 
depuis un air daus fa prosinee de 
Québes ont été: 

26 decembre 1994, 
le, 200,00, 

feu janvier 
SOU, 

LA févrivur, SaioleMatguerite" du 
Late Masson, SSONOU, : 

ler mars, Saini-bécn de Slandon, 
CYECAUILLER 


qe eee, 


fou, Lotsovile, 


#9 anars, Sainte-Anne de Boau- 
pré, #600,000, ‘ 

4 avril, Sacré-Coeur, Montréal, 
400,000, ° 

19 avril, Pointe-aux-lrembles, 
151000, 


28 juillet, Sainte-Perpiiue, SU, 
(06, 

25 septembre, 
040, 
2 novembre, Anse oux Griffons, 
S6D,DD0, L 
| 92 décembre, Basilique de Qué 
ppec, porte estiaée par es compas 
guies, d'assurances à KoD(GOUD, 


Sand-Cbaries, #20: 


nue nd sonne gate + pas 49 nan tt ont 
er 0 ne nanas 


Le Gollège de Saint-Boniface sera reconstruit 


Jésuites — On a besoin de $500,000 -— Secours attendu 


de la province de Québec. 


Suint-Bouilace, Man, :- Un ca- 
mité vient d'être constitié pour 
s'occuper de La reconstruction du 
collège de Saint-Hnniface, Voici 
Pappel qu'il lance au publie: 

Le 25 novenbre dernier, Le Colt- 
ge-de Saint-Boniface était, en quel- 
ques heures, rasé pur-les flamises 

Ceux qui, le lendemaär, apprirent 
lu tragique: nouvelle y'en purent 
croire leurs oreilles, comme les 
spectateurs de Pincendie n’en vou- 
aient eroive  Icurs ‘ yeux, “Et il 
semblait contre toute vraisemblan- 
ce que cette oeuvre centenaire pit 
ôtre détruite etesi pee d'instanés, 
Car on .s'était “habitué. dès longe 


lemps à confondre: ’ocuvre avec 
l'édifice, Sa structure, austère et 


solide, 
en tout 


réellement belle 


et 


de. spirituel, de durable et Œinou- 


“+ 


Jbtiable: Tous étaient'saisis par’ son] intellectuelle ct morale, tes 
pans ct D _ rs Cr me sus 


, 
+ 


at.cas qu'il faudrait la recois) d'horreur 
tituer, févélait un je.ne sais: quoi !parénts dé ceux 


caructére dé perrauncnees quelque 
chose était gardé, dans sun encein- 
te, qu'on ne savait définir, mais qui 
était à la vie de toute une popula- 
tion ce qu'est 4 fa chapelle La Jar 
pe du sanctuaire . 
“Monument du souvénir aux pfe- 
nicrs ouvriers de l'institution, fon- 
dée au début de l'autre siècle, et 
ÇA suivie en Dôme pare) 
maintenue malgré les fraverses les 
plus variées, à [orce d'ubnégation, 
le Collège était campé au milieu dé 
nous comme un symbole de persé- 
vérance dans Peffort f 


tains faits su] 
dent notre vie, , . 
Comment décrire lo.fot d'impres- 


et, telle! sions qui assaïllaient, en cette nuit 
anciens ‘éléves, Jess. 
“qui avaient.puisé +". 


les 


SE 


à eette source quelque substance: 


F5 


Drunmtondvil 


4 


“amis de: 


5 


C 


&e 


e recueil. : 


2 


: Î .€t comme :" 
l'emblème de la pérennité de eer- 
sersensibles qui gui- 


— 


Snge ESS fr 9 CARE RR EN ARNEEEn = 
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Le Collège de Saïint-Boniface 
sera reconstruit 


{chambre à Ja porte des. Congréga-| dont Pun des premiers actes fut de 


© ‘ e ® ? : 
inqueur calomnié ' [ons romaines, Le nouvel évêque) décerner à la nouvelle sainte le ti- ; 
. - |; para, la Ft sienne et, tout le !tre de patronne de France. A cette DES HOPITAUX DE PARIS, Fran- 


THE GREAT WEST te | 
INSURANCE co fe 


temps qu'il put prendre à Padminis- [ascension de la vierge francaise, 


(Suite de la lère viuge) Il y a quelque chose d’émouvant, | des Etats-Unis, du Traité de Versail- fration de son diocèse et à son apos- | Mgr Touchet avait attaché sa vie; ce Chirurgie et maladies ‘de la ASSURANCE DE LA VIS } 
l'oeuvre qui savaient un peu le rôle let de presque tragique, dans le vo-|les. D'autre part, la Société des ol extérieur, il le consacra sans [son nom lui demeure attaché, C'est bee Lo CARS "| Représentants: 4 
de d'institution vénérable. Ils se /yage de ce vétéran de la politique | Nations qui, si elle avait été plus | EUX ioté exe bergére de Domrémy. [un des motifs qui le rendent à la] femme, ©. 3 
sentaient atteints dans leur être mè- qui, au déclin d’une longue vie, a- {solidement constituée, avec une for- dicuse € extraordinaire pro fois illustre et populaire. . . , S BROSTROM, 

près avoir été le vainqueur dans|ee armée pour faire respecter ses | gieuse, que celle de la vierge libéra-|  flustration et popularité qui Bureau, 213 MecCallum Hül, Ré- WW. D, BENDER, 


mé; ils perdaient plus qu'un parent 
cher, semblait-il. 

‘Les témoignages de svmpathies 
ne tardérent pas à affluer et de tous 
les coins du pays, et qui signifiaient 
de facon unanime la volonté que se 
reconstruise le Collèsce. La cause 
de l’éducation catholique et fran 


‘hise semblait compromise dans { 


‘Ouest de notre pays, si Fon ne 
donnait suite à ce vocu. 

Au jendemain même de l’incen- 
die, un très grand nombre de ci- 
toyens de Saint-Boniface, de Win- 
nipeg et des. environs, se réunis- 
saient à l'Ilôtel de Ville de Saint- 
Boniface pour extraire, de toutes 
les bonnes volontés qui s'offraient, 
üuñe formule claire, ct des garanties 
‘efficacité pour la tâche sérieuse 
qui se dressait des ruines encore 
fumantes. 

Les citoyens rassemblés ehaisi- 

rent alors un Comité pour la recons- 
truction du Collège de Saint-Boni- 
face, composé de sept membres a- 
vec pouvoir de s’adjoindre. 
. Les membres étaient: l’Honora- 
ble Juge . Prendengast, président, 
l’Honorable Sénateur Bénard, MM, 
Hormisdas Béliveau, J.-A, Cusson, 
Horace Chevrier, H.-R:-S. MceCabe, 
H, Cottingham. 

L'on travailla ferme et sans re- 
tard. L'on vint à Ia conclusion 
qüe pour réparer une perte d’au-de- 
là de $600,000,00, il faudrait percc- 
voir au moins la somme de $500,000 
et cela sous le plus bref délai. 

+ L'on comptait bien sur une con- 

tribution substantielle de Ia Légis- 
lature manitobaine, il ne fallait pas 
négliger la souscription populaire 
à travers-notre province, qui devra 
s'élever à  $100,000,00, Mais où 
trouver la balance? , 

Hvyala pravince de'Québec, Si 
crüellement frappé, nous avons 
crh que nous aurions là secours et 
récoñfort dans notre éprouve, C'est 
pourquoi, une délégation, composée 
de l’Honorable Juge Prud'homme 
èt de M, Adrien Potvin, partait, 
mardi dernier, pour Québec, dans 
lé but d'obtenir un don de la Légris- 
Iature québecoise pour la recons- 
truction du Collège détruit, Cette 
délégntion à aussi pour mission de 
susciter des sympathies dans la 
vieille province, dans le monde de 
la presse, des sociétés nationales 
et des parlementaires, . 

Le Comité, qui à siégé, presque 
tous les soirs depuis sa formation, 
vient d'établir un secrétarial per- 
manebnt pour le temps que durera 
cette Campagne, au bureau de l'As- 
sociation d'Education, angle des 
rues Auinoau el Provencher, sous 
la direction de M. Henri Lacerte, 

n ÿ répondra à toute demande de 


renseignements, de 9 heures du ma- ; 


tin jusqu’à 6 heures du soir. 

Voici la composition actuelle du 
“Comité pour la Reconstruction du 
Collège de Saint-Boniface” qui a dû 
être remanié pour certaines raisons 
l’ordre pratique. 

Présidents honoraires, Mgr W.-L, 
Jubinville et Mgr A.-A, Chevrier; 
Président, l'Honorable Juge Pren- 

ergasl; Trésorier, M, Hormisdas 

éliveau; Secrétaire, M. Henri La- 
certe, 

Son Honneur le Dr Laurendeau, 
maire de Saint-Boniface, l’'Honoru- 
ble Sénateur Aimé Bénard, l'Hono- 
rable Juge Prud’homme, MM, Jo- 
séph Bernicr, député de Saint-Boni- 
face, Horace Chevrier, J.-A, Cusson, 
Noël Bernier, Louis-Philippe Ga- 
gnon. 

Le Comité ne négigera rien pour 

romouvoir Ja cause du Collège, 
Kcs membres ont déjà passé plu: 
sieurs soirées au travail: ils n'ont 

pas fini et ils entendent atteindre 
eur objectif, 

Mais :l leur faut la coopération 
de tous, Que Pan souscrive plus 
que généreusement! Il ne fant pas 
que l’on se contente de donner le 
superflu, II faut se taxer soi-mé- 
me et se taxer lourdement, Jamais 
impôt n'aura eu pareil résultat int 
médiat. 

Le Comité pour la Rcconstruc- 
tion du Collège de Saint-Bonifare. 


LE Di 
Excursion du Pacifique 


M. J, McKenna, de Montréal, agent 
des voyageurs du Pacifique Cana- 
dien est en ce moment dans cette 
partie de la province, faisant sa 
visite annudlle. Le but de cette 
visite est l’organisation des excur- 
sions dans l'Est du Canada, M. Me- 
Kenna nous informe que sa compa- 
gnie a pris des arrangements {les 
lus favorables pour donner tout 
le confort désirable à ceux qui ont 
intention de faire le voyage par le 
service spécial des Wagons-lits or- 
dinaires et touristes qui partent 
chaque jour de Saskatoon à destina- 
titon de Montréal, Toronto et des 
autres points importants dans l'Est, 

Le public voyageur sait der 
puis longtemps que le service du 
Canadien Pacifique ne laisse rien 
à désirer à tous Les points de vue. 
Rien n'est épargné pour donner aux 
voyageurs tout le confort et toutes 
des commodités possibles. Que 
ceux donc qui désirent aller dans 
PEst consultent les agents du Paci- 
fique avant de choisir leur route, 

Le Pacifique annonce aussi des 
excursions pour les Etats-Unis et 
pour les côtes du Pacifique, 

17: 


_ L'Irlande et le Cardinal 
( Touchet 
.: Paris — Parmi les nombreux té- 


moignages de sympathie venus d’un 
peu partout, S, E, le cardinal Tou- 


chet a.été particulièrement heureux |P 


de recevoir les voeux qui lui ont 
été exprimés au nom de l'Irlande, 
üù l'évêque de Jeanne d'Arc alla, en 
1916, remplir une mission patrioti- 
que. 

. “Que votre oeuvre, dit la lettre 
signée Jean Murphy, se poursuive 
en fempoïtant chaqné jour de nou- 
vélles victoires, pôur la gloire de 


jèu. et -pour le rayonneïent de. 


d'idée française”, Le eue cu 


‘d'action, , 


a plus grande guerre de lhistoire, 
s'en va, pèlerin de son pays victo- 
rieux, épuisé et calomnié, plaider 
la cause des siens, confondre leurs 
accusateurs, faire éclater aux yeux 
de tous la justice de leurs revendi- 
cations, 

M, Clemenceau Pa dit aux Améri- 
cains: . 

Au moment de la conclusion de 
la paix, deux solutions s'offraient 
aux Alliés pour garantir la France 
conire le retour dune si criminelle 
et si cruelle agression: la frontière 
uilitaire du Rhin ou un solide ré- 
seau d’'alliances, Les Alliés repous- 
sérent la première, qui risquait, é- 
videmment, de ne guère favoriser 
Papaisement entre les deux nations, 
et ils promirent à ia France leur 
concours formel dans le cas où, de 
nouveau, elle serait attaquée. 

Faut-il dire que la France accep- 
fa sans hésiter? M. Clemenceau 
l'a répété à New York: “Je ne veux 
pas la destruction de PAHemagne 
qui fut une grande nation et qui le 
redeviendra, Je voeux l’empécher 
de démembrer la France”. Est-ce 
là le Tangage de [a haine? Dés lors 
que la France était en sécurité, celle 
n'en demandait pas davantage. On 
ui offrait même un arrangement 
qui, en fa rassurant pour l'avenir, 
avait Pavantage de ne pas empè- 
cher 4 détente entre les ennemis 
de a veille: elle Pacceeptail avec 
enipressement, 

Dès les heures graves, décisives 
de l'armistice, son attitude mème 
n'avait-clle pas témoigné en faveur 
des sentiments qui lPanimaient?.. 
Elle aurait pu pousser ses troupes 
vic'oriouses en terriloire allemand, 
Eh bien! non, elle ne le voulut pas. 
a guerre fut arrêtée, aussitôt que 
Pennemi eut demandé grâce. 

Qu'arriva-t-i1%,,, Non seulement 
la frontière militaire du Rhin ne fut 
pas donnée à la France, mais les 
pramesses dalliances tombèrent a- 
vec la non ratification, par le Sénat 


Deux cardinaux français 


décisions, , eût pu apporter à fa 
France Îles garanties qui lui fai- 
saient défaut, ne dispose, à l'heure 
actuelle, et nous le regrettons vive- 
mént, ni de lPautorité, ni des pou- 
voirs nécessaires, 

Ce n’est pas tout, hélas! La Fran- 
ce, déjà privée des garanties qu’elle 
demandait, en stricte justice, contre 
le retour d’une agression, ne reçut 
mème pas les équitables réparations 
que lui promettait le Traité, Et 
ce n'est pas tout encore, Une cam- 
pagne perfide fut déclanchée à tra- 
vers le monde qui lPaccusaif de mi- 
litarisme ot d’impérialisme , 

En vérité lorsqu'on rassemble 
tous ces fails et qu'on les examine 
dans four ensemble, on est peut-ê- 
tre plus encore étonné que scanda 
fisé, tant ce spectacle déroute com- 
plétement l'esprit et heurte nan scu- 
lement la justice, mais le bon sens, 

“Si nous avions su, a conelu a- 
mérement M. Clemenceau, nous se- 
rions allés jusqu'a Berlin”, I cost 
à craindre, en effet, que beaucoup 
de Français, qui se sentent dupes 
aujourd'hui, en arrivent à regrettter 
de: n'avoir pas compté davantage 
sur la force pour se faire rendre 
justice, Puisqu'on les accuse d’a- 
buser sans cesse de cette force dont 
ils eurent mème scrupule à user au- 
Lunt qu'ils lauraient pu, ils se di- 
roul que mieux eût valu avoir au 
moins le bénéfice matériel de Pat- 
Utude qu'on leur prête si injuste. 
münt. 

Des chétiens qui souhaitent que 


la paix, pour être vraie et stable, | 


descende dans les âmes, ne peuvent 
pas ne pas déplorer de tels malen- 
tendus chez Jes ‘uns, et chez 
d'autres — combien coupables! - 
de réprouver éncrgiquement telles 
canpagnes d’excitations cet de en- 
lomnies, 

Si Patmosphère internalionale esl 
encore si lroublée, en voilà en gran- 
de partie, Ia cause, 

XYZ, 


Les deux prélats français que le 
Souverain Pontife vient d’honorer 
de fa pourpre romaine sont l’un el 
Vartre essentiellement représenta- 
tits de l'âme nationale. | 

Mgr Charost, depuis un an tout 
juste archevêque dé Rennes, fut, 
sendant toute la durée de la guerre, 
‘évèque de Lille occupé par l'enne- 
mi, Mgr Touchet, évêque d'Orléans, 
est à la fois le premier orateur de 
la chaire française et le principal 
prumoteur de la canonisation de 
Jeuine d'Arc, ! 


nes, métropolitain de Bretagne, est, 
de tradition, sinon de droil, siège 
cardinaliste,  L'élévation ‘te Mgr 
Churost à la dignité suprême était 
donc attendue, Mais on ne suppo- 
sait pas qu'elle s’effectucrait si vite, 
[I semble vraiment que dans le nou- 
vel archevêque, le Pape ait voulu 
rentre hommage à l’évêque d'hier, 

C'est que durant les quatre années 
d'épreuve, le rôle de Mgr Charost, 
chef et pasteur d'un peuple oppri- 
mé, fut grand, Le prélat' pourtant, 
ne paraissait point spécialement 
destiné, ni surtout préparé, à cette 
mission, Ce qui distingunit son ca- 
ractère, après le zèle apostolique ct 
la vertu sacerdotale, c'était la cultu- 
re intellectuelle et le goût de l’étu- 
de, Il avait été. d'abord, un des 
plus brillants élèves du séminaire 
français à Rome; il y avait conquis 
le double doctorat en théologie ct 
en droit canonique, On l'avait vu 
ensuite, à lPÜniversilé catholique 
d'Anvers, Appelé à Rennes, coninme 
secrétaire, puis vicaire général, de 
deux archevêques successifs, il y a- 
vail eu bientôt pour principale 
fonction de diriger l’enseignement 
chrètien, H y étail renominé pour 
son intelligence étendue, fine, aver- 
tie, pour sa doctrine profonde et sû- 
re, pour sa large information de 
Phistoire et des lettres. Quand on 
prevayait que des positions plus 
hautes attendaient un esprit aussi é- 
minent, ses meilleurs amis  opi- 
naient qu'il serait micux à sa place 
dans une chaire de haut enscignce- 
ment ou à la tête d’une Université, 
que sur un frône épiscopal, 

Ft, néanmoins, en 1913, à 52 ans, 
lP’abbé Charost fut envoyé, de ia Bre- 
tagne jusqu'aux Flandres, non seule- 
nent pour prendre un évêché, mais 
encore pour fonder un diocèse. El 
fut le premier évêque de Lille, jus- 
que là compris dans lParchidiocèse 
de Cambrai, Or, tout de suite ce 
letiré, ce théologien se révéla hom- 
me de gouvernement et homme 


Mais une expérience plus décisive 
allait être faite. Il n’y avait pas un 
an que Mgr Charost occupait le nou- 
veau siège de Lille, quand la guerre 
éclata. On sait que dès les premiè- 
res semaines la grande cité du Nord 
fut envahie par les Allemands. Ils 
s’y installérent, Ils ne devaient en 
être délogés que peu de jours avant 
l'armistice, 

Quelle situation et quelle respon- 
sabilité pour un évêque! .Obligé de 
lenir tête à l'ennemi, sans loutefois 
donner à son peuple l’exemple de la 
révolte; ayant le double devoir, .en- 
vers ses fidèles, ct de maintenir très 
ferme et très haut leur moral et de 
cantenir leurs mouvements de colè- 
re; devant, dans ses rapports avec 
le vainqueur momentané, marcher 
jusqu’au bout de son devoir et de 
son,droit, mais sans jamais les dé. 
asser; toujours en vedette et touù- 
jours en éveil, on ne mesure pas as- 
sez le nombre et l’ampleur des qua- 
lités qu’exige un tel rôle, Un hon:- 
me n'y suffirait pas, s'il n'était us- 
sisté de Dieu, | 

Or, c’est là que ce prêtre intellcc- 


tuei, au goût délicat, donna toute saÎf 


mesure, ‘1 fut, vraimerit, le nère du 
peuple et le défenseur de là cité, 1 
ressuscita l’image ek renouvela. les 


gesles des vieux évêques d'autrefois, 
Les encouragements et les secours 
qu'il ne cessa de prodiguer à son 
troupeau, les luttes, toujours aussi 
pleines de mesure que d'énergie, 
qu'il soutint contre les gouverneurs 
de Lille, resteront légendaires, ils 
appartiennent à lhisfoire, Tis sont 
dignes de prendre place à côté des 
actes célèbres du Cardinal Mercier, 
L'Archevèque de Malines, aussi, a- 
vait commencé sa carrière par l'étu- 
de et l’enseignement, Mais, grande 
âme sacerdotale, il s'était toujours 


Le siège archiépiscopal de Ren-: élevé à {a hauteur des circonstances 


et du devoir. Aïînsi Mgr Charost, 

Quelque iemps après la guerre, le 
gouvernement décérnait à Povéque 
de LiHc'la croix de la Légion d'Hon- 
neur et le Pape le rappelaii dans sa 
province de Bretagne, pour v mon- 
ter sur le siège métropolitain, A 
Fheure où l'Eglise de France au mi- 
lieu des difficultés, et en même 
temps des renouveaux, qui éveillent 
à la fois ses sollicitudes et ses espé- 
rances, a besoin de chefs, unissant 
la haute culture intellectuelle à la 
forte doctrine et à l’aclion résolue 
et apostolique, un Cardinai Charost 
s'affirme conine un des hoinmes 4- 
daptés providentiellement aux né- 
cessités de l’houre. 


CORRE © 


Plus populaire encore, et plus si- 
ghilicative, est l'élévation de Myr 
Touchet, 

L'évêque d'Orléans n’est point 
nommé cardinal en raison du siè- 
ge qu'il occupe, — un simple évé- 
ché, — mais eu égard à ses mérites 
personnels, [Le Pape, en lui accot- 
dant ce rare honneur, couronne et 
ratific les voeux de l’opinion fran- 
Paise, 

On peut dire, du nouveau prin- 
ce de PEglise, qu'il est lout à Ia fois 
Fune des gloires de lPéloquence na- 
tionale, — je ne dis pas seulement 
de léloquence de la chaire, — cet 
Pune des figures les plus connues et 
les plus aimées de notre épiscopat. 


Jl est connu et aimé, d’abord à 
cause de sa puissance et de son 
charme oratoire; il n’est ville de 
France où l’on n’ait entendu sa pa- 
role et, chaque fois qu'il gravit la 
chaire ou la tribune, il voit ia foule 
à ses pieds, Son talent est d’une o- 
riginalité saisissante; à vrai dire, il 
est inépuisable et, peut-être même 
serait-il d’une imitation dangereuse; 
son discours ressemble à des cour- 
sicrs fougueux, qu’on pourrait croi. 
re emballés, mais qui sont toujours 
tenus d’une main ferme et sûre: 
seutement il y faut cette main-là, 
Les tournures de phrases, les al- 
lances de mots, les vocables iêmes 
ÿ sont souvent inattendus ct nou- 
veaux; mais ils gardent, en leur plus 
fières hardiesses, une saveur . bien 
française; ils ne perdent jamais la 
clarté de notre génie. C'est vrai- 
ment un homme de chez nous: il 
déborde d'Amour pour nos tradi- 
tions, pour nos gloires, pour nos 
paysages, EL il est prêtre; entre 
ces paysages ct ces gloires ‘et ces 
traditions, notre lignée catholique, 
notre tempérament catholique ont 
les clairvoyances de son esprit, les 
attachements de son cocur, En cou- 
rounänt cette grande éloqyence 
française, Pie XI a mis justement à 
l'honneur une grande force  reli- 
gieuse. Les ocuvrés oratoires de 
Mgr Touchet sont un panégyrigue 
ininterrompu de la sainteté, de la 
vertu, de la dévotion, de la foi, 


les domine: celle de Jeanne d'Arc. 


chuse si magnifique n'eut avocat si 


il y.aura bientôt treftte ans, la cause 
de Jeanne d'Arc était tout juste :in- 


troduite à Rome. Il serait à peine: 
exagéré dé dire qu’elle faisait antis 


trice, élue de Dieu pour sauver un 
peuple; mais’saintoté 
sorte hors cadre et qui n'av 
de précédents dans les 
{y eut donc, au premier a- 
, des étonnements, des objcc- 
. +. Mg -Touchet en triompha; 
des hésitants de It première heure, 
il fit des convaineus. 
tout les Papes successifs: Léon XMITE, 
qui aurdit voulu, avant que de mou- 
tir, promulgucr ceite béutification: 
Pie X, qui exalta la Bienheureuse a- 
vec effusions Benoit XV, qui se dé. 
clara Franeais de coeur en la pro- 
clamant sainte: et Pie XI, enfin, Narutowiez, récemment assassiné, 


annales des | 


I gagna sur- 


a ———_— 
ER 


en 
mn 


n boîtes métalliques | 


DR. J. BOULANGER, F.AM.A. 


EDMONTON 


AUCIER, des Hôpitaux de Chicago: 


Bpeclaliste des maladies des yeux, des orellles, du nez, de la gorge. 
Bloc Helgerton, No. 115, 2e Avenue, Saskatoon. 


N.B.—On vous procure les lunettes nour adaltes et enfants 


ED MONTREUIL |. 


&x-Elève des Hôpitaux de Paris. 

Ex-Interne de lHôtel-Dieu de 
Médecin - Chirurgien., 
Spécialité: Chirurgie. 
rue Est Téléphone 2214. 


PRINOR ALBERT “ -+ BASK. 


Thos. Roberison, D.D.S. 


Gradué avec honneur B. C, D. S. 


Dr. ALFR 


ment de la Pyorrhée, Examen au 
Rayons X., Bureau: u 
Au-dessus de la Enar- 


macie Stewart, Avenue Centrale. 


PRINCE ALBERT 


Dentiste Chs. C. CLERMONT 


Dovctenr en chirurglo fentsiss, 1: 
cté en art dentaire homx is Huninion, 


Service tes plus modernes. Appa- 
reil de radiographie, etc. 


207 Batiéss Hammond, 
MOOSE SAT 


Moose Jaw 


ponamegneenest 
207 nâzco Hommona 
Casior Postal 649, Téléphone 3318 


Docteur J - B. TRUDELLE 


DIPLOME EN OXIRURGUD DA 
L'INSTITUT CLAMART DE PARIS 


Ancien élève de l'Hôpital Neker et 
Brocça, Paris. 
n'Chirurgie à l 
Dieu de Québec, 1912-191 
Ex-Assistant à la Clini 
.…. Cale de l'Université Laval, . 
Chirurgien de l'Hôpital Général No, 
G pendant la Guerre, 1915-1919. 
Ex-Chirurgien Spécialiste pour Me- 
. Jadies de la femme, Hôtel-D 
… Université Laval ©: " 
en déévré par le Gouverne. |' 
‘rançais.nehdant la Guerre, :| 


DODRITO en DES 


t 
k ( ‘ Ex-Interne e 
+. Une figure de sainte en émerge ct. 5; Di 


L'évêque d'Orléans, c'est l’évêque: 
de la Pucelle d'Orléans, Jamais. 


passionné, Quand -Mgr Touchet prit. 
réssession de:son siège épiscopal, 


n'auraient pas suffi, néanmoins à la 
sévère ct judicieuse prudence ra- 
maine, pour donner la pourpre au 
prélat désigné par l’admiration gé- 
nérale. Mais, dans l’homme hono- 
ré de cette gloire et de cette affec- 
tion, Pie XF a vu un grand évêque. 
Il a sanctionné, la voix de Dieu, 
la voix du peuple, * 
Francois VEUILLOT, 

DO 

VARSOVIE -— Stanislas Vojicech- 
owski a été élu président de Polo- 
gue pour'succéder" au Dé Gabriel 


ries Professionnelles 


Médecin - Chirurgien des Hôpitaux de Paris et de 
New York 


Spécialités: Chirurgie abdominale, maladies de la femme. 
Traiteme®ts par le Radlam et Laboratoire de Rayons X. 
Bureaux et Résidence: 10007 Ave. Jasper, 
ALBERTA, : 


Dr. A M. SAVOIE | 


MecCallum Hill Bldg, 
REGINA « + = -  FAEK, 


Dr. F. LACHANCE 


DES HOPITAUX DE PARIS, Ma- 
ladies de la femme. Chirurgie 
spécialement. Hernie et appen- 
dicite.  FEditice Somerset, Avenue 


du Portage, Winripeg, Man. Con 


sultations de “ à 5 p.m. Visite 
à l'hôpital de St. Boniface tous les 


matins, 
WINNIPEG - « - MAN, 


Dr. ALBERT MATHIEU 


Des. hôpitaux dé France et d’An- 
gleterre, ex-Chirurgien-Spécialis-| Non vendu par les droguistes. Prix 
te de l'Hôpital Militaire West Cliff 
pour les-maladies de Ja tête,. Spé- 
Cialiste pour les maladies des 
yeux, des oreïiles, du nez, de la 
gorge, et ch'rurgie plastique de la 

tête, 413-414 Édifice MecCallum 
Hül Téléphone:  Késidence 


4242, Bureau: 3407, 


+ 


REGINA . + - + BASE, 


Scarth, [ 


et de 7 à 8,30 pm. 
BESINS «/ + + 1: 688 : 


= 


a = _- 


LINDSAY & HUTCHEON 
AVOCATS, PROCUREURS et NO 


Dr. C. R. PARADIS 


Autrefois de Londres et de l'hôpital 
Necker de Paris. ' Spécialiste en 
chirurgie générale, et maladies de 
la femme. Edifice ‘Théâtre 
Capital. Téléphone 4005. Rési- 
dencé angle des ruës 16e et 

‘éléphone 4606, eu- 
res: de 9 à 11 a.m, de'3 à pin. 


_sidence, 3101 Avenue Victoria, Boreou, Edifice MeDonntg 
: | _ , 


REGINA, Sask. - nes Prince.Albere, 
Correspondances françafso ot 
ainsi qu'en langues étrangèros 


ISOEN paister 


451 ue CS TT 
Plombier, expert en chauffage 


OÙ —| 


Réparations faites prom toment 


LUSSIER, MARCH & 
MaclSAAC 


leur matériel, le” meilleur: 


Téléphone 3288 f1Â 14ème RUE CUESr, 
J. E. LUSSTER, LA, Tél, 2201 


A. ©. MARCH, FA. Soudage à Pélecteinr: | 
3. J. M. MacISAAC, ET. VOUcage D et à 
ACetylène 


D] 
mn 


À. E; PHILION 
AVUCAT, PROCUREUR et 


NOTAIRE nés mange. 
CRAMBRA 3 | CAPITOL WELDING SHOP 
BATISSE BANQUE D'HOUMELAGA | . 1702, rue Oslér, TG. 5028 


Phons ‘No: — 2508 REGENA, SASK, 


PRINOR ALBIRT « - BSABK, 


* ADRIEN DOIRON, B.A. et réservoir à eau. 


Toujours en mains un grand «. 


AVOCAT, PROCUREUR ET sorliment de vitres et'de glaces. 


NOTAIRE 902, 7e Ave. N.-0. Mouse Jaw, fat, 


‘Téléphone 5179 


VONDA - - GAS&. | 
“The Moose Jaw Saeh and 


VW. HE. HITS, Gérant 


ON DEMANDE 


TAIRES. ‘Téléphone 2725, Bu- 
reau: Edifice de l1 Banque d’Ot- 
tawa. Prêts d'argent. 


PRINCE . ALBERF - - sas. | Peaux, Fourrures, Laine et 


Seneca, en petites on 
EMILE LACOURCIERE . grandes quantités, 


AVOCAT, NOTAIRE, etc. ee 
MONTMARTRE . SASK, K,. KOFFMAN 


A. GELINAS 


AVOCAT ET NOTAIÎRE 
LE PAS - ‘« MANITOBA, 


DIVERS 


ARTHUR J. BOYER 


IMMEUBLES. Assurances Confédé: | 
ration Life, Choix de terres en|l rer, 8225 
prairies et en culture dans le dis-: 


_trict de Montmartre. : Tailleur Francais 
Montmortré Nous nettoyons, .Drce10P8, not 

toyona à gec, falsons rÉporntions 
e$ changements, 
HABITS FAITS SUR MHSULU 


. JOE. MYRAND 
1801 rue Oslor, Régina, Eron, 


Tél. 2962 


À. G. HAMM 
Bijoutier et Opticien 


| 


Aussi bareau d'optométrlo 
à Rosthern 


Travell garanti 


J. E. MORRIER 
Arpenteur Géomètre et Notaire 
229 — 11ème RUE OUEST, 
PRINOE - ALBERT - SASK,. 
Tol, == 2295, 


THE WALLACE 


1 | Plumbing & Hesting Co. Ltée Vos viandes | 


Piombiers experts en chauffage, £ j 


Travaux galvanisés de toutes sortes. | ‘ . | ; 
[| Réparations promptement faites. | Sont au nombre ds e5 qu'il F'É 


a de plus important pous voie 


Atelier: 47 Rue de la Rivière 
FRINOE - AUBERT 
Mléphons = 9261 


maison 


commandes 
chers 


2 | VIANDES. 


Si nos prix n'étaient pas plus bas 


core la peine de venir acheter vos 
remèdes chez nous. . 

Notre principe est de ne vendre 
que des remèdes de première ‘quali- 
té, et toutes nos affaires so main- 
tiennent sur cette base. . 

Dussiez-vous payer plus cher que 
vous y regagneriez encore, mais 
vous payez moins cher, s 


The Rexall Drug Store, 
Phamedien 66 Opüoten .: 
Chas. MeDoneld 


POUR VOS TRAVAUX D 


. fdlressez-Vous 5 


HENRI MELIS 


° 88, 14ème RUE OUFST 


Pourquoi 8 faire opérer |‘Eéléphone 2822 À. 
oi se faire opérer dE à. 
Qué HEPATOLA bye el MAISON BELGE 

calcule” biliaires dans 24 heures | TRAVAIL SOIGNE, LAVAQE À LES 
sans douleur, et guérit l'appendiei-|-  : PRIX MODERES, | 
Non vendu pes estomac ét du foie. |. PRINOE-ALBERT 


86.50. Réponse en anglais 
Mrs. Geo. S. Alias, 


Le seul manufacturier 
280 ms AVE. 8. BASRATOON, es | | 


| R lûtro, toiiure : 
FT © [| £orge, moil pour plûtre, tte : 
ë A1 L L Ë Ü R | préparée, papier nour consirno 
Pour HOMMES | ‘tons, bols ou charbon, 
et pour DAMES ||  œaçpnonesee fo2555; 


notre camion vous appozters À 


[1 dtnstant de que vous désert, 


Ave, ri. 


8nglatss, 


Nous sommes heureux d 
\ -HCUTEUX de donn . 
timés pour ouvrages neufs, Le mofl 


AVOCATS ET NOTAIRES Adresse : ouvrage, 
Edifice McDonald — Avenue Centrale | “ 


Prince-Albert, 


Gradué de l'Université: Laval = — 


Nous soudons plèces de macht 
usées ou brisées; têtes et blocs de ue 
Hndres de Ford soudés à froid; pt. 
gnons pour tracteurs faite sur com. 


De tre seen Run D nan au tt 


£ 
Ë 
“ 
4 
î 


Manufacturier de portes, chassis, 
cadres, bois d'intérieur, finissage 


Door Manufacturing Co. Lie.” 


123, Rue de la Rivière Ouest 


BLAINE LAKE, Sack, 1 


Vous aurez toujours Îes cé : à 
R T —— |Îeures si vous nous confics ves : Ë 
Gradué de l’Université Laval, -Qué- Remèdes meiïlleurs et moins | 


bec. Ex-élève des Hôpitaux de 
New York, Spécialiste attaché 
à la Croix Rouge Américaine en 
Russie, ,Spécia ilés: Maladies du 
coeur e es poumons, heures e ceux autres il va it an- 
de Consultations: 10 à 12 a.m. que, seux des autres none 
3 à 5 p.m. Téléphone 5494. 813 


NETTOYAGR et do THINTURE | | 


ports vitrées, coûres, moulures 
| cotimont, eaux, olûtre, LA : 
TO mardoaux, goteaux de elôtuf® | 
avgile réfractaire, dattes métal 
ques, bots franc pour plancher, 
planches. à lembris, charbon 8. 


TRE 


‘Edifice LAS . Ave, Centials' Vprenseneenmeensenens 


sation enr 


a 


- lus C 


 Causerle Parleur 


A propos de “Sacres”? LE 

« : ot ns al 
est un étrange théâtre, où |rateur l’Esprit du Mal, et que s’il 
TE mines ON V 


de 


desqui" 
du Ur Rial, de labs 
De du COIMQUE rer 
" I opstinément cet 
de dre HUMAIN NE. 
tout ire choqués par 
 aGhéreneest, 
e parit 
ces | ins | 
Pa dit un, poèle, nous [vous vous trompez bien, je n’y ai 
La tèle dans le ciel même pas songé du tout: 
vi 
et les fe 
narité 
existence est !. 
! Jromentiis dernièrement 
! out: le ciel était gris, les’ 
lourds; un vrai témps 


- ah! fis-je ébahi, mais 
lofs tous ces nom de. que vons 
vez proférés? 


îa- 
ñ- 


LA 


sacres” aujour- 
ajouta-t-il après 
avez raison, M. 


ap 


dur sion, 


erviere leurs € 


res d 1 : A à 
els Le quotidienne de 20 mil: | Gouin, et, ça me “bâdre" d'en avoir 
ja MON souis à celte tongue mi-ltant dit; aussi pour me punir, je 

Je songeats ë } 


jes : 
Are que 
ph chüte 0 
Porgueil 
ais qui. 
t Eruts dans € 1 ani 
festations de l'existence, J'admirais | 
eslt 


jeûnerai ce soir et demain matin! 
Le brave Poisvert me disait cela 
avec sincérité, me fixant de ses 


vie humaine depuis 
rit 
moderne 


que vous venez de dire là! Alors, 


€ 


. pagné de pië 


“allez voir comme il va me prêcher 


Cest bien possilile, lui dis-je, [|] 


‘eee ch 


* RT 


M naive obstination des êtres 
der contre les conséquences" de ) [ 
lu \atédietion, et à se bercer l'Dicu sañs y penser? 


“ntique NE : 
ion ur leur sort en celtel -— Parfaitement, est-ce que vous 
d'ilus ant toujoursfne savez plus que le: catéchisme, 


“Née de larmes, VO! , 
l'allée 4e entre autres choses, téfend de pro- 


autrement plus beñu et for- 


PRaett : tai . in 
qu tnjourd' hui, Je me disais [noncetr son Nom, on vain? - 
ne. qu'il vourrail bien v avoir} — En vain! En vuin! ce n’est pas 
aus aberration un effèt de ftrès clair non plus ça! et quand on 


dns célie 


h miséricorde divine, car.an fond fest, “en sucre”, sauf votre respect, 


nous maintenir [on ne va p*s chercher le curé pour 


le est ulile pour l omuat . pynl, * le catéchi * 

nstnt dus 1e perpétuel eomhat [nous expliquer le catéchisme, Ce 
M bhostitité de la Nature. d'é-[n’est pas pour rien dire de trop, 
col D are dans ces pensées gra-[maïis dans ces momentsà, voyez-, 
His fasqu'un incident trivial vint {vous M, Gouin, on a bien besoin de 
onner ni jout aulre cours à nes parler “chéti®” comme tout le mon- 
don ‘ els . 

idées. ais ane #19-}. -— Comnie fout le monde? Hum!... 


.moment je Jonge : À Qui 
ue mais bien el, devant [Je vois que vous n'êtes pas égoïste, 
ee dourpant le dos, je vuvais [Poisvert, el que vous consentez as- 
ee excellent Poisvert lahonrer son sez volontiers à partager le mérite 
insetge derrière s0s rois chevaux [0es “sacres : avec vos sem lables. 
UT chose avait pas Pair [Mais, dites-moi, au lieu de sortir à 
Een aller ei me semblait de [tout bout de champ les plus mau- 
join qu'il v avail parfois du flotte- FVAIS, Pre note contentez- 
nt dans le groupe (en effet le |vous pas de dire simplement, com- 
mel et plein de raeines).- Tont à [me tout le monde aussi: Nom d'une 
cou je perçus le bruit d'un choc [pipe ou cnene Nom d'un chien, si 

violent, suivi d'un Ho! irrité accom-|Vous prélerezs , 
nenents de chevaux, | -- Ben, je vas vous dire, on n’est 
chaines et de heurts [pas accoutumé, ŒEt puis c’est un 
brave homme venait. peu innocent ces manières de p 
er. : 
-— Ah! bon, je vois, il vous fant 
du corsé! Mais alors, en ce cas, au 
lieu de vous en prendre aux Puis- 
sances d'En-Tfauf, que nc dirigez- 
vous vos invections contre celles 


de cliquetis de 
de baeuls? le 
datraper une souche! 

Elune mailresse souche, encore, 
a maugré qu'il tirät comme ur 
diable sur ses mancherons, la chr 
me ne voulait ps du tout se dégn. 

x] : °C à 
TI j jdon-bas? ;° 

= Crée tittions de MIE A fe vetix-Bién: mais comment ?... 
Miiasses, de tounerres! Finit- par ET Rooutez. Le Père HONSCNS à 
dire frite 1 We me e ar vail-résolu pour lui-ntème la ques- 
pauvre EU ja “ vas ièce de Ko- tiou des “sacres” d'une facon ori- 
ing SAprée ! CRONCE UT SPEC 90 lainale: quelque faché qu'il'fût, en 
novégone, Va! n'hnporle quel temps où lieu, il ne 


Lidessus, nouveaux efforts it aférait jamais que ce mot: Satan. 


e [Pi 


fructueux pour. tirer pendant qu chien! 
les chevaux inquiets du pruit fait|" Comnient avez-vous dit? 
derrière eux, repartaient d’eux-mé- _Z Satanchien. : 


mes, metlant ainsi au eomble Pexas- 
pération du hbouillant Poisvert, Je- 
quel alor, sortit la plus belle collec- 
ion de “sacres” que jamais l’enfer 
‘ait imaginés,. ° 
En trottinant j'avais fini par ar- 
river à la hauteur de notre homme; 
jattachai ma jument à un piquet. 
.éje franchis la clôture. 
“= ‘Attendez un peu, mon brave, 
je vais vous aider, Ini dis-je en lui 
lapant sur l'épaule au moment où 
il finissait d'expeetorer un juron de 
choix, 
". Hse retourna surpris, rouge com- 
me une tomate, et l'air assez égaré, 
— Diable{ vous m'avez fait peur 
M, Gouin, jai cru que c'était notre 
"enré, ‘ 
v— Le cvé, Ini demandai-je, en 


—— Bonté! n’en voilà une pépère 
de “sacre” que je mwoublierai pas 
de sitôt, par exemple.’ Satanchien! 
Ca c’est tapé pas peu dire! Savez- 
vous qu’on devrait le mettre dans le 
caléchisme celui-là, car après tout 
it n'y a que le diable qui pourrait 
s’en choquer; et ca aiderait tant le 
pauvre monde en colère de pouvoir 
jurer sans se damner! 

_— Mais on se damnerait quand 
même, mon pauvre homme, car en 
aucun. temps, conne le disait Fau- 
tre jour notre digne curé, il n’est 
permis de suivre Île courant de sa 
colère, qui est un sentiment bestial 
inspiré par Satan, C'est même, si 
ie he inc trompe, ce que prescrit la 
Bible dans cette recommandation: 


empoignant un imancheron dela {Entrez en colère et ne péshez pas! 
eharrue, doit-il passer par ici au- -- Aisère et corde! mais alors 


il n'y aura bientôt plus moyen mê- 
me de respirer si ea continue, s’é- 
cria Poisvert avec humeur, Voilà 
maintenant qu'on n'a pas le droit 
and on 


, 


jour d’hri ® . 
— Je ne sais pas, me répondit-il, 
Mais chaque fois que dans la parois- 
se on lâche un petit “sacre” de rien LE 
du tout, il arrive tout de suite pour |de-piailler tout son saoul qu 
nous donner le diable. Ainsi te-{6st choqué! A tai 
nez! pas plus tard qu’hier au soir, | -— Pardon! Vous êtes parfaite- 
Comme je jurais avec raison con- 
tre celle “insécrable” de Queen qui!” 
se recule toujours dans ses bacuts, | 
qu'est-ce que je vois sur la. route: f 
hatre curé qui passait! 

— Oh! if v'aura peut être pas en- 
teñdu! - | 

= Pas entendu? On voit bien que 
VOUS ne connaissez pas :les curés. 
Les curés, voyez-vous M, Gouin, ça 
rest come les “criatures”, on n’esl 
ma tranquille avec eux, Ils sont 
toujours à revenir sur -des tas de 
Choses passées auxquelles on ne 
Densail plus du tout, Aussi vous 


La valeur des dollars que vou 


J. A. HEBERT 


Ÿ 


limanche prochain dans son ser- 
non, 
fai notre vénérable pasteur met 
Mn zële spécial à réformer les mau- 
vaises habitudes de ses paroissiens, 
MMS commençons par arracher 
ol aTue qui m'a Fair d’être 
olée dans le sol, ensuite nous cau- 
SeFONs hu peu plus à lPaise, | 
AU he Wanquâmes pas de pel- 
reCOn dégager l'outil qui, je dois le 
pris railre, s'élait tellement bien 
nc Un enchevêtrement, de 
ble 1 in il Ctail presque impos- 
è are e sortir, Cependant nous |} 
ples “imes après des efforts :mul- FE 
nL net és par les imprécations |£ 
plus Es M PaNon qui.n'v voyail ; 
de. NT son excitation était gran-- 
paré Alous, Poisvert, le mal est ré- 
40 ça sie, calmez-vous ct laïssez |} 
voir à tres” de côlé, ‘Ce n’est pas 
Une ps Précher, mais vous avez |} 
cher que vilaine. ‘häbitude, mon |Ë 
done” K ue! ivantage peñsez-vous 
à din CE Nel à insulter . la Divini:- 
quid racune de’vos tribulations fl 
LURNNES, Ne  savezavous DA || 
Wu fond, comme La dit Veuillot, |} 
ite par la faute 


tre a été maud 
‘me où plutôt de son: inspi- à 


el'h 


Comme Ga, on peut insulter le Bon: 


ar-, 


, Représentant pour la Saskatchewan: 
JT, E, Morrier - -- 229, 1fème rue Æst - - Prince-Aïlbert 


SI | 
graphe de haute qualité, é- | 
crivez à la 


Comosgnie de Phonographe 


St-Hyacinthe | Que. Prov. 


oo ue 


|ment autorisé à ressentir de l'indi- 
'auation dans certains cas, mais 
lcomme, selon le Christianisme, la 
vie de ce monde n’est qu'une épreu- 
jve, il nous est donc formellement 
prescrit de réfréner ce désir de ven- 


geance qui, naturellement, monte |"M0is de juin, e 


‘au cueur de l'homme quand son'or- 
gucil est offensé, Au reste, il ny 
a ricn là de bien nouveau, car mé- 
me dans lantiquité, les philoso- 
phes, tout puiens qu'ils étaient, a- 
vaient déjà pressenti cette loi que 
le populaire formula dans ces pro 
verbes: La Vengeance est le mets 
des Dieux. La Vengeance est un 
plat-qui se mange froid, 
— Vous n'en direz 
Gouin! : 
1 Pendant notre conversution les 


tant, M. 


chevaux, impatientés de rester im-fgance, M, Joseph Düumais, directeur 
mobiles, avaient tellement piétiné fdu Conservatoire de Québee, vient de 
et reculé dans les baculs que leûrs [publier en une jolie brochure de eine 
lraits se trouvaient emmélés de lafaquante pages, sur beau papier versé, k 
Alors, à cette vue, format 6x9, ornée d'un portrait hors 
emporté ,par [texte de l'auteur, l'intéressunte eonfé- 


belle manière, 
notre  incorrigible, 
s , + + 
l'habitude, de s’écrier: 


Ü -— Nom de. je veux dire satané Îtée — qu'il n donnée à l'hôte] de ville 


t — Satanchien! 


-- Satanchien de Satanchien! 


attendez un peu, mes crapels, je tion, fruit de longues années d'études 
vous faire rester tranquilles, let d'observations, chèz nous et à J'i- 
imoé! Hot... Back! Tourne-toé, Prin- liranger, 
cel. Ton pied, Lady! Mille mit pour tous ceux qu'intéressent los jirn- 
Hiards de satanchiens! Le diable {grès du hon parler ehez les Améri- 
est dans les chevaux, ma palole!, [aains de Inngue 
Queen! veux-tu bien finir, crapau- | d'anecdotes piquantes et de etntions 


vas 


de! Ah! vous ne voulez rien sa- 


. voir, mes maudits, ch ben! vous al 


lez voir ce que c’est que l'indigna 
‘tion d'un honnète homnie qui ne 
voul pas se mettre en colère. 

Là-dessus, copicuse distribution 
de coups de fouel sur le “team”, le- 
quel, bien nourri ct plein de vi- 
guour, partit à fond de train, em 
menant dans une tempête de cris, 
,Poisvert et sa charrue qui tracçail 
des zigzags horribles sur la belle 
planche de Jabour. Vovant que les 
affaires se gâtäient et que ma ju- 
ment commencait à s’effrayer, je 
jugeai bon de quitter la place cet re- 
montai en boghey, 

En continuant ma route, je son: 
geuis à la tâche qu'a entreprise no- 
tre hon curé de convertir les ju- 
reurs de sa paroisse, Une bonne 
oeuvre, assurément, mais combien 
ardue! Que Dien accorde longue 
vie à ce digne et saint prêtre qui, 
au milieu de ses labeurs, aura cer- 
tainement plus d’une fois occasion 
de répéter le moi du Vénérable cu- 
ré d’'Ars: 

Je connais un chrétien qui cest 
bien content de savoir que le Para- 
dis est un lieu de repos. 


MARIN GOUIN. 
4e 
La ‘Revue Canadienne” sus- 
pend sa publication 


: 


en 


Dans son numéro de décembre la 
“Revue Canadicnne” annonce qu’el- 
ile cesse de paraître. 
| “Fondée en 1864, écrit-elle, notre 
revue a paru depuis lors presque 
suns inlerruplion.t Au cours de ses 
57 années,'clle a fourni 80 volumes 
de matière, En 1925, elle aurait 
fété ses noces de diamant, 

“Malheureusement, son proprié- 
taire depuis 1907, Mgr Bruchési, ar- 
chevêque de Montréal, n’est plus en 
état de l'aider comme autrefois. 
L'administration actuelle adopte 
donc la ligne de conduite que lui 
ont imposée Ics circonstances. File 
suspend sa publication, en regret- 
tant de ne pouvoir suivre jusqu’au 
bout le sillon que lui avait tracé 
son dernier possesseur. lle quit- 
te, jusqu’à nouvel ordre, une arène 
cependant lrop peu garnie chez 
nous de véhicules de la pensée, 

“Avant de disparaître, elle salue 
d'un souvenir ému tous ceux qui, 
de Jeurs deniers, de leurs conseils 
ou de leurs écrits, alimentèrent sa 
langue existence. ŒEile ne veut ou- 
blier ni ses propriétaires successifs, 
ni ses directeurs, ni ses annonceurs, 


ni ses administrateurs, ni ses secré-. 
aires de rédaction, dont le dernier 


lui consacra jusqu’en octobre un in- 
tarissable dévouentent, ‘Elle pense. 
à ses collaborateurs, au plus fidèle 
surtout lhonorable Thomas Cha- 
pais, qu'elle remercie tont particn- 
fièrement.” 


: de 


LONDRES — L'hon. W. S. Fiel- 
ding, ministre des finances, espé- 
re s’embarquer pour le Canada le 
G janvier, 


PLACEMENT FRANCAIS 


s pouvez économiser se multipliern 


en faisant un placement sur des obligations françaises, Tit vous avez 
A une sécurité parfaite, Nous envoyons circulaire sur demande, 


& CIE, LTÉE 


ÉTABLIE 1911 
263 Avenue du Pôringe, Winnipeg’ 


n 


vous désirez un phono- 


:Gasayani Limites 


et ménager ainsi quo des cereles de 
fermiers, analrso on termes choisis ot 
appréciés, selon son mérite, l'utile tra 
vait du persévémnt vuirarisateur du | 
bon langage. 
st. ni rivé à None, a- Mais, uno autre raison doit attiror 
vec son train de chiens. Il venait Fattention de nus lectours sur cette 
de Wainwri ht, près Point Barrow, [Prochure, C'est qu'etle ya être vondue 
où il passe Phivbe avec l'aréoplane au bénéfice d'une bonne oeuvre, d'unr 
au moyen duquel il espère survoler | oeuvre patriotique: le Fonds Brounge, 
Pôle Nord, le printemps pra- constitué l'hiver dernier, en vue d'nt- 
Chain, | der à Ia restauration de l'église où 
Lfut baptisé Samuel de Champlain, 
Le printemps docnioers grâce à de 
petites snuserintiuhs ventes d'un pet 
partout, notre compatriote avai pu 
envoyer unille francs à M, l'abbé Nue 
varre, le digne ouré.de Brountge, Com- 
me on le suit, ve hentu tosto Int valut 
les chaleureux romeorefniments et Vos 
paternelles hénédietiuons de Sn Grant 
dour Mgr l'évêque dé La Rochelle #t 
de Saintes. 


Le capitaine Amundsen 
None, Alaska, — Le capitaine 
Roald Amundsen, ehef de L'expédi, 


lion qui est partie de Seatlle au 


-:0; 


VIENT DE PARAITRE 


Courtiers en grains 


À. Préfontaine, Présidènt. E. [. Dufresne. Sec.- Trés. 
| RAYMOND DENIS 
Représentant général pour ln Saskatchewan 


Le parler de chez nous 


| 


Dans une toilette d'une sobre 616. 


Comme M. Dumais csthue, avec nie 
son du reste, que nous devrions {ous 
hous intéresser À celle untique flore 
fteresse snintongooise oû naqnit liluts- 
tre fondateur de Québec, il sorait très 
houreux de reebvair do tous los nne- 
tiotes, une souscription do fn sous, en 
vuc de farmer une somme d'au moins 
doux mille francs, pour los étronnes 
du z6lû vuré de Brounge, Les votit 
premiers souserlptours recevront, n- 
vee ta brochure susdite, une carte-vne 
de lintésienr da église de Bronnpe, 
s'adresser inonédiatoment A4 M. 
sepli Dnumais, Gt avenue Douremanane, 


D ti de à ed tue D D dd 2 M ed à on ol SN 
La meule Compagnie française ayant un siège au 
Grain Exchange 


rence — revue, corrigée nt augmen 


Expédiez-nous vos grains par chars. Nous 
veillons soigneusement au grode et au 


duckage. Nous vous obtiendrons les meil- 
leurs prix du marché, 


Ce travail, d'un incontestable né 
rite au point de vue de lt docnmentae 


+ 
. 


= 


û 
s .” 


est dun intéret  palpitant 
Si vous chargez par l’élévateur, adressez-nous vos Lillete 
d'ammagnsinage (storage tickets), ef nous nous RTTANLO- 
rons directemient avec ln Cie de l’Élévateur, | 
Nous vous avancerons 75 per cent. de la valeur de votre 
grain sur reeu du “bill of londing ” cu des “storage tickoke ” 
en attendant de faire la vente, 


LL eat très important pour les formicrs d’être représontés 


H0- 


francaise. 7 Rempli 
" , Québec, 
humoristiques, il gst bien propre à a- 
muser le lacteur, “a, le faire sourire, 
nais surtout à le faire réfléchir, 

Il nous anpprend, d'abord pourquoi 
‘'aüteur à consacré sg vie à faire rose 


Mc cmetnne mare see ce ne met ee canon comen uns ee een ea mom etant 


Rhumatisme Inflammatoire 


secter ei aimer le doux parler du “Ma fomime a souffert de rhuma- + FR ot 

l ‘ De AH GE Î s 
France, ses débuts défficiies, les sae [time  infinmmatoire pendant huit A Winnipog par ue maison compétente ut honnête, à causw 
ifices accomplis pour se bien pré- ans” éovit M. O. Maugen de Hoches- des variations du marché, 


parer à remplir sa belle nussion d'a 


a ter, Minn, “Parfois elle en souflral 
pûütre, etc. 


tellement qu'elle pe pouvait ni so ne 


POUR OBTENIR LES MEILLEURS PRIX, CON- 
STGNEZ-NOUS TOUS VOS GRAINS, 


D'une lecture facile et eaptivante, Fvo ni se peignor les ehovnux. Elle 
louvrage de notre stingué compte loa one À faire usage du Novora 
infote sa AA à l'attention de au Dr, ne nee elle pet ALL ANNE CAN LANDE ERA SORT AC TEEN APCE PE NEO DNS 
Lous es cherchenrs et do tous les hi fan sjÿ honne santé que parfois elle : © è 
bliophites. nr'aide dans mon  travan"  Citte 

Dans une courte préface, notre dé- vieille préparation horheuse oct très Le Comptoir Agricole 
ticat poète, M. Alphonse Désilets, BA. appréciés comme “médoeine +huma-} ‘ d 


agricole f{jemale” enr par son blanfaisant effet} 


sur les omganes do:l'éfimiantion, ele EL: 


dircetour de l'enseignement 


300 Grain Exchange, WINNIPEG, Man. 


TT — TT soulage toutes sortes de douleurs rh'i- 
VENTE DE “TERRES matismales On ne peut l'obtenir | 
| ete chez les droguistes, mais sesloment 
Dos soumissions seront Parns Jus- De des AReN PES , pour PR PTT TP De eee 
qu'au 16 janvier 1923 pour l'aehai de |Selnements éorlre à Dr Prier lai ENCOURAGEZ LES ANNONCEURS 


noy & Sons Co, 2501 \Waxhinron 
Blvd, Chicago, Tllinols, 


Livré exempt de droits au Canada, 


la demi-soction ouest "21, township 49, 
rang 22, ouest du deuxième méridien, 
420 acres, La fermé"esl située à 5 


HS es 
milles à l'ouest de Kinistino, et fnil 
partie de la succession de feu WW. M. 
Hamilton. Une ferme splendide, on- 
viron 105 acres cassés ei en eulture 
depuis très peu de temps; nue grande 
étendue de terrain peut être cassée fa 
cilement. Conditions: compiant, ou à 
termes, le cinquième‘aomplant, la ba- 
lance payable en quatre versements 
annuels égaux, intérêt 7 pe, par au 
née, payabla chaque ‘ahnôe, La ferme 
sera vendue toute Ja-demi-section ou 
par quarts, sujet au prix fix. Ta sou- 
mission la plus hassä ou toute autre 


ennemies ensnngennennvenenntenenr tenant poele EEE nn En ME ES 
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: SOYEZ UN HOMME PLEIN DE . 
FORCE ET D’ACTIVITE 


flommes, soyez forts, la faiblesse chez les hommes n’attire que la pitié et ne 
peut amener que des désagréments, La bataille de la vie est rude, préparez-vous, Si 
votre constitution est bonne, conservez-la bonne; si vos nerls sont suings et fermes, 


soumission ne sera pas  nécessaire- gardez-les ainsi, vous en aurez besoin pour lu lutte: s'ils sont l'aïbles, veillez-y jour- 
ment aecentée. Sujet à la ronfirma- nellement et voyez à ce qu'ils reçoivent le traitement voulu. Si votre digestion va 
Adresses Jen sountégions à: mal; sf votre estomac'vous fatigue; si vos vivres, au lieu de vous fortifier, sont una 


cause d’ennuis et de malaises pour vous, prenez les é 


PILULES MORO POUR LES HOMMES 


Elles feront de vous un homme plein de courage; elles vous donneront appétit, 
aideront votre digestion, chasseront les idées noires de votre cerveau, cut elles sont 
une sauvegarde contre le dépérissement el la décadence de la constitution, Elles’'ont 

guéri des milliers 
d'hommes avant 
vous, elles vous gué- 
diront aussi. Dans les 
maux de reins, elles 
yont sans égales. 

Les Pilules Moro sont 
en vente partout, Nous 
les envoyons aussi par la 
poste, un Canada ét aux 


Htats-Unis, sur réception 
du pris, 504. la boîte. 


COMPAGNIE 
MEDICALE 
MORO 
274 rue St-Denis, 


Montréal. 
298-m,n,n A 


sq RES 


TRE WESTERN TRUST COMPANY 
Exécuteure, Prince- Albert, Sask. 


men à 


_ VENTE DE TERRES 


Des soumissions seront recues jus- 
qu'au 16 janvier 1928 pour l'achat de 
la ferme de feu John Hilis Cette 
ferme comprend 800 acres, est située à 
1 mille 1, à l'ouest 'de Kinistino, est 
de la demi-section 25, demi ouvai ef 
sud-est du quart de section 36, dans le 
township 46, rang 22, ouest du douxiè. 
me méridien, T’une.des meillrares 
fermes de la vallée de la Rivière Ca- 
rotie, maison en brique, DbAthnents on 
charpente, à peu près 440 acres en 
culture, La ferme sera vendue soit en 
entier, soit par parties, Les condi- 
tions de vente sont comptant, ou à ter- 
mes avec nn payement comptant de 
pas moins de $1,000.00 par quart de 
section, la balance payable en cit 
versements annuels égaux avoc inté- 
rêt de 7 p.c. par année, payable cha- 
que année, sujet à la confirmation de 
lu 'eour. : La sonmission là plus basse 
ou toute autre soumission ne Sora pas 
nécessairement aceouptée. ! 

Adressez les soumissions à! - 

TIGE WESTERN TRUST COMPANY 
Exécuteurs, l'rince-Alhert, Sask. 
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ADI AE PAS RUN COR EAST CORAIL TES CE ANNE 
PALERNUIIE ON LE LEE UPELE LUE PAIN ELU EEE 
MAMIE ELEL RER ELU ET TEE EE LIL TEE 
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PRIX 50$ LA BOITE, 1] 


À 'ébriquées par“ la 
Lo CieMedicale Moro, Montreal, Canada. 


Fac-similé de la boîle pour les Pilules Moro. 


EST DU CANADA cu 
COTES DU PACIFIQUE dt 
LES ETATS DU CENT 


Etre ENTREE 


pa 


CET 


SRE PES TE PER EE ET FE RP EE PR EN ET PR RE HR AE VE à 


RUE PIUAES 


À L'OUEST DE WINNIPEG DANS LE 
MANITOBA, LA SASKATCHEWAN ET 
L'ALBERTA 


DÉ PREMIÈRE 
VENDUS 
SIMPLE PASSAGE et UN TIERS 
POUR ALLER ET RETOUR 
DU 


ler décembre 1922 au 5 janvier 1923 


(ces deux jours compris) ‘ 
me 


DÉS STATIONS 

de l’Alberta et de la Saskatchewan 

ET ENTRE : 
HUDSON BAY JUNCTION ET LE PAS 
Blliets alles et retour pour 36 
| prenière classe: 
BILLET SIMPLE ET UN TIERS 
en vente À partir du 


ler au 5 janvier 1923 
AUX. 


ETATS DU CENTRE 


Minneapolis, St-PRul, Duluth, 
Milwaukee, Chicago, Cedar Rapids, 
Des Moines, Council Bluffs, £'t. Dodge, 


TARIF REDUIT de Winnipeg et 


Emerson et des stations à l'Ouest 


dans le MANITOBA, la SASKAT- 
CHEWAN et l'ALBERTA. 


Ai 


NEW WESTMINSTER, 
VANCOUVER et VICTORIA. 


BILLETS DE PREMIERE CLASSE POUR 
J'OUT LE TRAJET EN VENTE LE 


; 2 28 décembre 1922. GR Er . 
te an janvier dos, M SUDBURY FF COCHIRANE EF A L'ES# EF AU SUD, 
5% , ss dvbg me, nt « 


6 et 8 février, 1923, : DE CES DEUX PLACES 
BILLETS DE RETOUR VALABLES dUS- Fe billet de retour est valable jusqu'à trois mois après 
‘ QU’'AU 16 AVRIL la date dé vente. St, Louis, Sioux City, Kansas City, 
a ————————— CHOIX DES VOIES — ARRETS Oman, Watertown, Marshalltown. 


Les billets sont valables sur les chars dortoira touristes Ê —— 
et standard en soldant le prix addidionnet ordinaire, FBIELETS VALABTE 


‘ 


LES BILLETS CLASSE SERONT 


trajet en 


CHOIX DES VOIES — ARRETS S POUR TRÔIS MOIS 


Hs verront aux détails, aix prix, réserveront les placés et donneronc toutes les informations. 
anadien National où bien écrire à Wan, Stapleton, agent des passagers du CN. KR 
Saskatoon. 


n National Railways 


Nos experts en voyages sont à votre disposition, 
Pour plus amples informations s'adresser à tout agent du ( 


 Caadia 


CONFORT 


,  BERVICE 


eee 


Les Centres Franco- Canadiens 


; ‘ re t OUEST” En tout cas, c'est le temps d’ache 
SERVICE SPRÉIAT, DU “PATRIOTE DE TL ; ter vu de louer, des terres, quoi que di- 


een À | gant je prophètes de malheur, Une 
combien vral est le vieux proverbe! [famille iei vient da g'achete 
aui.douls n'arasse pas de fmi.section de bonne terre pour 2,700 
payables avere moitié de 6 


7 SAINT-DENIS, Gask. 


N 

En ecdant ma boule, — Si pli. 
siours de nos gens sont partis À la re 
cherche'de pays '“ñlus fortunés que 
le nôtre, ils ne nous ont point encore 
fait savoir. oü-est l'Eldorado; par con- 
ira quelques-iins, partis pou quelques 
années, nous revienhen: très chagrins 
d'avoir eru, eux oussi, à In ‘réalité 
du mirage. Ils ont, “En roulant ma 
boule, en roulant," dépensé les quoli- 


ques économies faites durant Jesjmettre à 


bonnes années et savent à entte honte 
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re 
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COLE ECHO UNE ER EEE TEEITER TERRE RE TITRE LREERE EEE 


Tous les manteaux et 
costumes d'enfants 
Ë£ . pour l'hiver, à 
prix réduits 
Manteaux d'enfants. 
chauds et élégants, et 
costumes en serge tout 
line. : Toutes les grär- 
deurs et à des prix très 
réduits. Il: faut: que 
vous les: voyiez pour 
apprécier la qualité et. 
la comporer avec le 
prix. 


RHSLHHAUTAREMNNTN 


T7 a —————— 


Le 


au Hivres de 
169 dvres de ; 


& 


Acccetiniont 


REVERENCE: LA BAXQUE ROYALE, PINCEAU, 


AERSEET, AN RD EI 


ES ÿ 
nn” a 


Ladi es Ready-to- (Wear. 
ses os (Jomen 8 Chidren. 


EL NT, LA LL A A ER nd AE UV ÈS M LCA AE ELA TE CEA LEA Pa L'ANNONCE, 


ious les manteaux et les costumes 
de fames € ei d’entants se vendent 


plus véecouts de éette saison, 
satin, crêpe de Chine ou sain avec fleurs. Gurnitures de castor Opossum 
meunrd TaboHo, Honverine et sealine, 


MANPERNUX DE DAMES 


de vente .:. | ‘ .. “ 5. Le “ . | $27.50 
de vente : ous lus. esse . o $25.7. 


x 


MANFESNUX DE DAMES 


in 


s 


‘ 


“Pierre 
mousse. dollars, 


DES LACS DU NORD 


Poisson blanc 
Doré - Truite 


Vous ne pouvez pas avoir de meilleurs poissons, a oût qu'ils Vionnent ct quel 
pris qus vous paviez. His sont À peine SsoPLis de, sous fa glace que notts 
lus mar uitous, et ils Vous sont expédiés imnédiniement” 

ons 
Bel au sortir de Peau. Notre poiston ne passe PAS par les‘réfrigéntours, 


re pour ce qu'ello trouvéra, 


certains fermiers, 


cote. On demandait  6,ñ00 


La situation des fermiers, à l'het- Eur oes terres Van dernier. 
re actuelle est très dure, Î n'y à Pas hos connaissances s'est acheté trois 
& se faire illusion. Ceux qui sont en- ficrres proches de In ville, pour un prix 
dettés pour plus qu'ils ne “valent” [iaisonnabie, payements äannucls, vingt 
peut-être, ne -peuvenr se résoudre À fans pour payer et pax d'intérêt, 
semer l'an prochuin, si le gouverne- jé soul demandé Jan dernier sur 
ment les Inisse à la meorri des sh@vif5lootte terre était de 400 dollars plus 
ot. des créanciers, Leg enmpagnies qd élevé que les parements demandés cni- 
prêts doivent mettre du leur et por-fre année, 
ieurs créanciers de pouvoir Ta “débâcle” de l’agrioniture aura 
vivre, sinon Ie fermier Jaissora Ji sa en du moins un avantage.’ Tn ce mo: 


POISSON 1 


s 


garantissons que eélitque poissun cat strietomont frais attrapé 


PRIX FO. DE BIG RIVER, SASK. 


AOUS PEHVONS Vous préparer une commando de 100 Hvres des vuritiés oi 
han muentionneus sans frals suppltmentaires Les assortiments suivants sont irès 


L'uunez votre commande par numero. 


Conmande de 89 livres, la moitié du pris d'in ecmmande de HG0 livres, 
plus #5 sous, 

Péites remise en donnant la commande, &'il n'y a pas d'agent À votre sine 
LION, CHvoysg-htous 4 &opiiie nécosanire point parer Je fret, faites leg mandats 
Postinis pavable À De { 


Pig River Consotidated Fisheries, Ltd. 


Les plus grands producteurs du Canada de boisson hlane attrapé Fhiver, 


BIG RIVER, SASK, 
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A CAO M GA A AL EAN ARS GAL A A 


De Goods. 


à réduction 


LES FEMMES AIMENT LES BEAUX VETEMENTS — Y 


À-TIL DE MEILLEURS CADEAUX? 


ü 
Fils de volcraine, bolivia, velour de la meéillenre qualité Les modèles tes Nous avons ui un peu féticent dan: 
Magnifiquement finis partout. Doablés en sue, 


à { nos dernières nouvelles - au: sujet d: 
ee agé ss " ° ‘ ù ; noire bazar, Nous n'avons mention 
Nous ottrons ce Aux , : ! 
Nous éftrons es manteaux pour nous né auernement nos dévouées candida 


«ue Le prix coûtant. Î tes qui ont rapporté à elles seules l: 
jolie somme de $394.40, Melle Alim: 
MANPENUX DE DAMES, Hég. 8123. 4'7s S 50 Cyr a remporté lt palme’sur son a4 
Pris de vente ses ue roses serssesse el Cote) versaire, Melle May Cyr, par la sommi 
MANTEAUX DE DAMES, Rég S110. : , de $17.00, 
Brit de vente eee eee ces ueurse srereossese 879 .D6 .Nas deux romités ‘dé ‘dames € 
CMANTENEUX DE DAMES. His, 598.00, d'hommes ont rempli leurs fonction: 
Prix de vente 1... pousse pe eos . $65. 60 à In perfection, Nos actrices ont ren 


MANFEAUX DE DAMES. és. $83.00. S55. 00. 

7 Prix de vente 4.440 voor 
MANSEAUX DE DAMES, Née, 875.00. 44. 50 èt 649 50 
: Prix de VERRE et, ee, $ x 


EAU x DE DAMES. Rés. 639,00, 637 F0 
Prix de vente srrevese euuescee versus ve 


12 


MANFEAUX DE PAMES. Rés. 812,50, ro, _ 6931 50 
Prix de vente AA 


ROBES — UN CADEAU QU ELLE DEVRAIT 
” CHOISIR ELLE-MEME | 


Soie, erêpe Canton, satin -charmense, chiffon, taffeta, tricotinr, 
Poriet Wii de ta ncilleure atalité.. Toutes les grandeurs et les 
modèles les plus récents. El ÿ à pas une robe qui se ressemble. 
Peu importe que votre garde robe soit bien garni, vous ne pou- 
vez par munquer cette occasion de’ vous acheter une robe au 
prix du matériel sculement. Jmais les prix wont &6 plus bas. 


ROBES DE DAMES, Rég. s35. (UT 639. 59 
Prix de vente ouvres ess rueeesosess 


ROBES DEF DAMES, Rég. 45. 60-$43.50; ' _$ 

Prix de vente ,,..,... Posessssssseree ‘ 39. 1» 
ROBES DE DAMES. Rég, # S150 88050 a … $2 

Prix de vente ...... orssrecorspéess 8. 25 


ROBES DE DAMES, Rég. $33.00. : 526. 25 
Prix de vente _ héceeeerenreesss 


ROBES DE DAMES, Réz. sue 2.50 . $2 4, 50 
. “Prix de vente ss errors ' 


tours Vos 


CEST AC! QUE vous PFAUT: CHOISIR. DES CADEAUX 
- ° QUE: SONT LL PLUS APPRECIES ‘ 


terre, -et ia compagnie Gevra ja ven. 


ncg compagnies n’ont pas l'air de com- 
brendre, H semble, la situation de|La “réclame ‘aujourd’ hüi'-est prise 


r une de- 


CONSOMMA TEUR 


Jackfish 


poisson Dana HpprÉté eue déesse eee eee reeeee .....#9.00 
aektish apprétée Pie severe Ptés caso secs cecsesese 66.00 


NO, À — 44 livres de poisson hlans apprèlé, 23 livres de gros doré, 


A era PIE EMA ALOR 
Le 


Gi 


î :3ÿ dééembre,. 1927 


pe M É RE 


ment les terres se veñdent ufñ prix ra 
Certai- 
pérer arriver, à faire 565 payement 


avec ‘üun grain de sel'"\ 
Si 

dollars 
Une de 


Line 
au sort des Européens, , 


dien; Furope. devra bien, un jou 


vendent au prix dérisoire de cette an 
néc. L'Europe à hrsoin de nos pro 


pe, ” 


lettre qui snit: 


it will enst you two dollars for eacl 
one written in French, 


et 


droit que la lenr, 


ñ PNG Jivies de fockish non HphPÉtÉ dodo ee cer ee erreurs rover $5.09 Abjuration — Le $ décembre entr. elrconstance, 

F) 1f vies de pros doré es eee eee ccussceuueeres jose #9,66 ant, M. Pub, Bareliy faisait en pra — La municipnlité du Lane Royal 
É. DUO ivres du rfie SRAMOHC HPPPÔÉ osseuses recours $12.00 fossion de foi en l'Eglise catholique, vlant. de réélire Sos Fortier, d'Aldinn. 
H DO ivres de inulet non apPiété ue cer eue res ET EEE $E,50 recovait le baptême et communiait comme maire, T'élection a été des 


paroissiale. 


M soude jACRKEISN HpprËté esse vosrereeuuuse -,... 58.00 de voir'les eaiholiaues du Nord de la. 
Mssortnont Nu, ee 25 Tisres de poisgon haine apprôtre, 25 Hvres de gros doré, France se rendre à le iaesse, en plein 
ù 23 Hvres de jarktish apprété, ot 29 livres de truite satimoné ,... ...89,60 bombardement, 


RENE 77 


cet 


prières et convor#éh. 
Nos écoles se fernient ectte. semaine. 


“jeunc" Canada va pouvoir patiner, 
glisser: c'est le tops des vacances, 
Elections — Nos élections. munici- 


de voter contre -notre ancien: maire 
qui nous a donné justice l'an dernier. 


et l'harmonie dês rives. Il est hon 
qu'on te sache * | L 


ee: 
mens 2 09e ! 


HOWELL, Sask. 


. — Le $ décembre Ljre te de: d'Immae 
enlée-Conception, les Fnfants de NMn- 
rie ont élu leurs dignitaires pour lPan- 
née nouvelle. Présidente, Bornadaite 
Parit:-socrétaire, Madelvine Normand; 
iraitresse des  côrémonies, Mabel 
Fenhyi  trésorière, Marin Poilièvre* 
sacristine, Eüna Day, 

= A une séanre du conseil du vil. 
ge, MT, Ludovic Normand a 6t6 élu 
ennsoiller à l'unanimité, : 

— Les 2181 22 décembre, MAL le 
commissaires d'école du village fai 
saint les examens des écoles qu'ils 
avaient pis faits depuis longtemns 

- Je vois sur le courrier d#Vonde 


aussi et ils ont fait une petite rafle 
Quelques jours plus tard ils nous fi 
rent une nouvelle visite et de ce fait 
deux jeunes garcons jroht méditer à: 
l'ombre 16 gmovon d'allér en Califor- 
He, 
-- Des voleurs se sont intr oduits ac 
nuit dans ln pharmacie du Dr lavoi 
x Cut cmporté pour $1,900.00 à. 
sara 10 ° 
Les policiers de Sarkataon ét de Von 
da sont À la vechicrehe des voleurs. 


“ Les sn mr 


DEBDEN, Sadk. 


em 


du leurs piècos à merveille; notre or 
chestre, sous l'habile direution de 
J, T. Tapoiuts, gérant de la Banqu: 
d'ochelaga, à suvnris tout le monde 
Vraiment, pour quelque temps, not 
[avions oublié que nous étions dar 
ne pelito” empaur 36 de, l'Ouest wanna 
Lu 

Nous aurions tort’ de “laisser” passe 
inapergu le père Lustucru, qui ses ‘ 
surpassé dans son rôle‘ de . garde 
champô@tro: il a attiré l'attention dt 
cout le monde. EL puis Melle Rosse 
dinde n'en à été quitte qu'après avoi, 
reçu la grande lecon sur l'excentriei. 
té des modes, 

Œnfin la Mère Michel ‘ a fini par re 
trouver son chat et nous‘cspérons qu'i 
ne causera plus d' inquiétude à sa 
maîtresse. : 

Encore une fois nous sommes heu: 
reux d'adresser par : 14; “voix, du -jour 
nal nos plus sincères “reméreiement: 
àious ceux qui ont'pris' part. à notre. 
bazar. 

— Mardi dernier s'ételgnnit. dans le 
Seigneur, à l'âge de soikânte:cinq ans 
huit mois ei dix jout$,. Mme Arméa: 
Harvay, nôe Elmiret#Potvin, : après 
quelques jours de maladie seulement 
Les funérailles ont eu lieu vendred‘ 
äiu milieu d'une affluencé de, parents 


Joyai, ‘ui chanta aussi, le service 
Elle laisse, pour pleurer sa perté, ou- 
tre son époux inconsotable, “elñq ‘én 
rants! Viétor, marchand général à Ei 


sohnabie!'et celui qui achète peut 23e 


Notre ‘Ouest à toujours voulu aller 
plus vite que ne le lui permettait ln. 
sage de ses jambes, et naturellement 
un jour la dégringolade est vennie, 
Be est arrlvéetan 1914 pour les “real 
estate” et en,1922 "eu a été le tonr des 
“fermiers'"'; mais ceux-ci sont plus à 
plaindre que ‘leg “real estate men,” 
car du moins leur travail a été ré- 
munérateur pour 3e pays S'ils souf- 
front ‘aujourd’hui qu'ils aillent voir 
dans les grandes villes, qu'ils pensent 


L'agricuiteur sortir: 1 du “marasme,” 
On nous annonce.comme déjà faite In 
levée de l’embargo sur le bétail canae 


rapproché, se décider à régler la ques- 
tion financière, Le Canada, c'est vrai, 
ne verra plus le blé à © dollars, mails 
d'autre part je ne crois pas que l'an 
prochain les produits de la ferme se 


ädnits de /Yerme, et los achètora dès 
que sera réglée la question de léchan. 


The Canadn Tite insurance de:$ns- 
tatnon et Je françqnis — T'un de nos 
formiers recoit de 11 Canada Jäife la 


“TI note that your letter is writon in 
Freneh, 1 would ask jou kindiy to Nord. , 
have vour letter writen in Tniglish, as 


Sans commentaire; chaque lecteur 
est assez patriote pour savoir 14 con- 
duite à tenir à l'avenir. avec eétte com- 
pagnie qui a l'air, de croire que îes 
’anadiens français sout des Donkos 
hors et que leur langue a autant de Baniste,* Melle Alice Œondelac, va 


pour la première fois en notre élise plus intéressante, car lt ma Jorilé du 


Soldat durant” la s'ainde gucrre, le 
jeune homme fut très impressionné 


“Qu'esc-ce qu'il peut y avoir ane] 
cotte Erlise catholique qui fait rien | -TITANIC, Sask. 


ver la mort à ses membres, que rien 
ne peut enipcher d'assister à un of- 
five..." De là, recherches, études, 


ÉA. Le. fraid est vif, et pour deux mois le fique repr ésentation, à l'nccasion des 


nales sont faites et nos gens ont refusé 


Nous ne sommes pas pour la division | chants et musique furent renduesià Ja” 
À Saint-Denis, mais hien pour l'union: 


que Jos apôtres de Ia pibhihition an: 
ss par JA. [ls NUE, passé à Mowell | 


Ü2—Solo de flûte “Jayeux Noël" (RES 


et djnmis. La levée du ‘corps .fut 3—Monologues: ‘ 


faite à domicile par. M,.le curé f. E 


lHldred: ‘Théodore, agent. ‘de ‘la “Searl {1 
#5 NU Etey; atory à, -Lildred;0s6ar.foseph 4 
| cultivateur: :Bobden er. Mars-#ane, Fe. 


PRET ESS 


i 
Sask. 


- La bière était portée par trois ‘de 
ses fils: Victor, Théodore et Joseph; 
pär ‘son petit-fils, Elle Corneau, MM. 
Athanase ét Zéphirin Lajeunessd M. 
Joseph Couture conduisait le deuil. 


8. 


Plusieurs bouqubts spirituels, cou- 
ronnes de roses furent offertes par des 
parents'et amis, Nôs sympathles À 12 
famille en deuil, 


M. Arméas--Tfarvey tient ‘à 'remor. 
cier une fois de plus la population de 
Debdenñ pour les grandes marques do 
sympathie qui-lui ont été offertes: les 
dames qui se sont empressées de pro- 
céder aux der nicrs préparatifs; Ier. 
institutrices qui sont venues en corps 
avéc leurs élèves offrir Jours prières 
si chères au cour de Tésus, A tous 
cordiai merci. 


Baptôme — M. at Mme Alexis Bour- 
dage, un'fils, baptisé Josenh-l'homas. 
Hubert, Parrain ot marraine, Char- 
les Cyr et Corihe Lebhlane, ' 


nm + mn 
MARCELIN, Sask. 


* Le’ club de “Hockey” de Leask eël 
venu nous rendre: visite jeudi soir, En 
partie de “hockey” fnt très chaude ot 
les applaudissementz très fréquents 
Le, Mareelinois nous fit honneur or 
lemportant di victoire de 2 à 0. No- 
tre club va de l'avant on popularité et 
at henreux d'inviter les amateurs du 


: 


3 


r 


— Une réunion de lh- Chambre de 
Commerce de Marcelin doit avoir leu 
prôchainement. On y discutera les 
aquéstions d'iñtérêt "du village, 


— Ja messe de minuit vn être ec. 


] 


lébrée dans notre nouvelle église, Ta 
chorale, soûs la direction de notre or. 


chanter une messe en parties poux la 


vote anglais’ s'ent jointe au: vote eana 
dien- frañçais en faveur de Ia candida- 
ture êe M. Fortier, maire depuis 7! 
ans. Ed, Coulding, son adversaire 
ui défait par une grosse majorité, 

ads 


Le 14 décembre, les ce,” les ae es de l'éco- 
le S{-Tean-Baptiste, sons li directior 
dè leur dévoué maître d' école, M. Hen- 
ri ‘Turcot, nous ont donné une magni 


vacances (de INoël, 


* fa salle, décorée avec goût, avec ur 
bel. arbre ‘de noël brillamment éclai- 
ré, offrait vraiment un coup d'oei] fée. 
rique. Toutes ‘les différentes parties 
du programme: récitations, sayvnèles 


perfection, attestant une iongue pré 
paration. : M. Turcot avait inscril à 
‘son pr og'amme deux numéros qui, par 
leur originalité, attirèrenc plus parti 
cülièrement les -applaudissements de 
l'assistance: une mârehe militaire ex. 
eutée par. un groupe d'élèves, Fier 
n'était plus charmant, en offal. que 
ces enfants marquant .'epas comnir 
de vrais tfoupiers, se croisant sans jn 
mais se tromper pour arriver à for 
mor successivement ‘les quatre lettre: 
du “mot..‘’Noël”. Tnsuite un tahleai 
vivant: “L'Enfant de ln Crèche, nve 
‘es bergers en adoràtion." Ce tablenn 
our dos jeui fe lumièr es et la di:posi 
tion des personnages, avraçha des cri 
d'admiration À toute l'assistance,  Y. 
soûne Rio a lait un potit Jésus sont À 
‘ait gentil. 

M. Turcot fit ensuite sos adieux aux. 
ngrents ot à ses élèves Il nons di 
que son entrée à l'Ecole Normale pou’ 
ine période, de quatre mois l'obligoaû 
? nous quitter, hien à regret, mais a- 
vec bon espoir de rovonir à Titante 
Jû, dit-il, il'laisse quelque chose & 
lui-même; puis dans une envolée su. 
derbe, M. Turcot, qui est d'une lo 
fAuence rare, nous parlan pendant une 
demi-heure sur l'édusation, 1}: nou 
fit le procès de l'édueniion sans Pier 
nt des fruits lamentables qui en réeult. 
ent. M, Turcot n'avait qu'à laisse 
parler son coeur, enr perdant son eg 
four à Titanie, il ne s'est. nas occuné 
seulement du côté matériel de l'édu 
ration, mais il s'est efforeé d'ineut 
‘uer dans lo eneur de ses élèves ses { 
:onvictions comme crthniiaue 6t°ses ‘ 
‘lères aspirations comme Canadien 
TanGais, pour que ses flûves soient 
us tard des hommes dans le sons 1 
lus relevé du mot. A 6e propos À 
ous citait ce mot'd'un polémisle, Tran 
vais qui doit être In devise:de totite vie 
1onorable et honnête: “A genoux, ds 
ant Dieu, mais debout devant - let 
1ommen !” ° 

S'adressant à ‘un auditoire exelusi 
vement catholique «at français, le ais- 4 
‘ours de M. Turcot, produisit une bon- 
16 et profonde impression, aussi a-t-il 
‘té chalcureusement applaudi. 

M. Tournier, président de In com- 
nission scolaire, se fit l'interprète de 
oute l'assemblée pour remercier M 
lureot ‘de la bonne soirée qu'il nous 
», fait passer et de sa sollicitude vrai. 
nent patérnelle envers sed clèves, 
Bnsuite Santa Claus fit son entrée 
Lux cris de joic des élèves; après a- 
oir été présenté aux élèves et à l'as. 
“stance, le vieux Père Noël sé mon. 
ra très généreux envers tous: l'évolc, 
3t-Joan-Banptiste était sa Première vi 
site. oo 

Un bon-lunch fut ensuite servi par 
es dames et demoiselles du Cercle 
Jne franche gafeic, .une gaielé toute 

française ne cessa de régner pendant 
oute la soirée, - et comme où est des 
fveilleux'” à Carlton on se sépura trè 
ard, chacun. y allant de sa petite 
ÿ hanson. Avant de partir, chacun 5 
‘enu à remercier personnellement: M 
Turcot pour le bien et le bon exemple 
fui À donné pendant son séjour ? 
litanic et lui exprimer leur espoir de 
e voir revenir, M, Turcot a pu voir 
piu'ilne laisse que de bons amis à Lu 
tanic., © - — . 
: : Progrimme 
! t—Mavche pour orgue, B. Rio. r, 


Mauvieux. 


“Carillons de Noël,” Jeanne De, 
.caud. ‘ sn ù . 

“Monnaie avant 11 nièce," Eugé- 

‘* nie -Fiolleau, . 

°“Travaillons,”. Elie Fiolleau.. 

‘“Le lunettes,” Paul Bonthoux, {! 

Bon. 


F Nous dihiver ”. Constance: 


épouse. de M” Fottage, de.” -Meléort, 4—Choeur, “Les soir£es: de Guëbec,: 


5—Récitations: 


” #Ba, be, bi ho, pu” Marcel Boni 


* |6—Choceurs: 


1—Solo de fiîte, LB. Mauvleux. 
8—Monologues: Î 


9—Tabloiu: L'Enfant de la Créche, ‘| 
10— Marche pour orgue, M. Rio, 
11—Snynète, ‘Les deux nérvouses,' 


*- ‘Bonrhonx. : | 
12-—Marche: militaire, N-O0-H-14," Ut 


13 adieux fe virktitutenr, 
14-— Choeur, Chants Canadiens,” lei 


L5—-Santa Claus donne des tivennes. D 
16-—God Save the King, O Canada. esse de iinuit. 


qe 
ee LE CRE 


Commenté een tnnengaunarnge teens 


Réparation des tracteurs 


ne areas sue 


| =-Vous trouverez tout ce : ‘qu il vous faut en fait de : 
quincaillerié che EX 


raisonnables, ét des articles se bonne aualité, svous ne flevez DAS, aller © 
ailleurs, Lu = 


ne À 
SAINT-LOUIS, Sr | 


‘Mercredi ‘dernier nous - ‘avi 
Couvent une séance drsimatie 
sente: des plua intér Ln A LÉ © 
thous, - était cbmble, on était venu de UE 


“Petite mére, c'est” toi,” ‘Marcet ebtés. Pour applaudir nos jeune. 3rtisE 
Fiolleau. .ftes, Deux drames: “Marie, où à k 


“A l'école,” 1 Marius Fiolleau. Grâce de Dieu,” puis en ‘anglais 4 MPa 


“Ceux que j'aime,” : Alphonsine [tricia or the Unknown Mar LÉ den 
Ron Roux. | fin une saynète comique par fs g 
cons: “Lo -Fardessus,” | u 


Du chant, de la musiqué el + 
ticulier .des morceaux de violen | 
M, Bertrahd Chichester, 

Le tout a été fort goûié par tous lou 
auditeurs et spectateurs, Ce qui ve 
dire qu'on attend avec impatience hr 
nouvelle séance, .. * 


Le Père Curé félicita 1es aListes 
et souhaltn une ‘bonne année à tous, AE 
français; M, Pierre. Meteo pari “ 
même en anglais, 


‘= Mssdames MclLeod ot Sntvrle 
sont revenues totites deux d'Mänion. 
ton où elles ont passé‘un mois À: l'hôs: 


bital pour‘ des opérations très spin 
ses, . Toutes deux sont revenneg plei. * 
res d'espoir - dans la! parfaite ef à 
tière guérison, MT'outes deux nn  : 
‘vent: se tiré" en fait” ‘d'élôges, dé gs, 
tal el des. médetins, Lo dos “teur” 
Blais, assisté du docieur Petitelehe, a” 
vpér 6 avec le plus grand suceës, 
— Nous nous attendôns à une. bete. 


+ 


les élèves. 


ee one une ne ge 


“Les griefs du petit écalier,” Clé 
ment. Elollean. ‘ 


Gus 


srl Cite Leo 


“La Minraelllaire, ” “Christma: 
Joys,”” les élèves, Fe, 


LENS 


; 


“L'Ecale,' Armand Rio. 

:“The Stars, Clément iollonu, 

+Tes deux roses," PBlancho Dül- 
nat. ‘ : 57 

éAprès da Classe, *  ‘Berchman: 
Decaud. ” e E 

“épird's Songs” Gcorgine Du. 
mont. - ' rt 


PAC PEINE SON ANSCEEES 


Moiles Suzanne Rio et Jeannr 


groupe d'élèves, \ L 


élèves. 


3 


: 
mn 


TELEPHONE 2957 


J. S. LAIDLAW 


ENCANTEUR os 


PART A VA PS RON LT A D A POP DA mn GP qu RER OA a nes au LA 


Notre spécialité : Vente d'animaux et de fermes. 
Nous faisons des ventes, dans toutes les parties de. 
la province. . ro : 


à 


“Gradué de la Repperts Auictioneer School. 
314, 13ème RUE EST - Us PRINCE-ALBERT 


EN 2 Gone case ar 2e pape men pen F3 aurons EN ee 


BON FAIT LES DNS AMIS 
NEWCASTLE — En blocs, tamisé.* @11.00 | 
NEWCASTLE — Grosseur d'une mo 59.00 . 
+ amisé, La tonne 2.0... 
CARDIFF " En. blocs, tamisé. 7. 50 
Biactonne 44,4 sssessse 
CARDIFF — Grosseur d'un oeuf, tamisé. | 87. 00 
M La tonne 4,444, 44h sses es essss 
CARDIFF —Grosseur dx une noix, tamisé. $6. 00 
Fa tonne ,..1.,,1...14 44.4 
Pour le aie et la fournaise. nons recommandons: le churbon HFOS- 
. sen d'unc noix. . . 
POUR UN SERVICE RAPIDE 
— : Téléphone 3002 . L L 
ME (NORTHERN CARTAGE (0. LD. | 
Les souls agents du fameux chatrhon Newenstle . 


# 


l à 


à prix réduits à: | 


Î 

| : ! È 

Cylindres reporcés et munis de nouveaux pistons et de À 

nouveaux anneuux. ftéparation de aufnches de mani. Î 

vulles et d'engrenage. Nous manufacturons toutes gor- 

tes de fonte de fer, cuivre et demi- neleb, :Mutériel de 
.soudure à l'oxy-acétylèns, : 


î 
à 
Ë 
è 
£ 
ÿ. 
pi 
; 
È 
4 
dl 


Nous : recevons une nouvelle importa- 
tion 


HUILE DE 8 JOURS “NICE” 


- Prix: #2. 65 le gaion, bidon compris: 


. Nous serons heureux. de remplir la 
commande que vous voudrez bien nous 
confier. : 

DESMARAIS & ROBITAILLE, Ltée 
"7 MARCIANDS D'OGRNEMENTS D'EGTISE. 
31 et 33 Rue Notre-Dame Ouest, 
‘1° Montréal. 


: L'HIVER COMME L'ETE 


Wim. ST. GERMAIN _ 
GRAVELBOURG 


Si vous ténez à nvolr nn scriice excellent ct rapides ‘des prix 


an RE art 33 RER PP D ES nr or a de au nn 


; à que Bous 
EL peetions, 
ment que 
avec tan 
C'est, 


que 


més sv 
vous 


cent, 


em 


pendant toute 


@ 


TO RTE On TS 


GAL 


l’année, nous 


hé sur 


Ç fardeaux, et de saison et 


quelquefois, las, 
ous regardions 


D autres 
à mi. voelix qu 
E À jar pe Rens € 
À désappointes 
mis néglisei 
et nous en 
saltX eo 

a née nouve 


"4 tr 
, 

Cette triste 
éprouvée par 
vs naturelle: que 
font plus rares 
familial, 
jfes absents, 


es. vo À 
parfois de bien imprudent de choi- 


tones $ ir trop rapi 
es s'enfuit Ve 

notes , aux dernières 

nous nous retrou 


comme 


vos amis nous adressent 


t d’entrain? 
au fond, que 1 


ï voltigent dans 


istesse du “jour de lan” 
un si grand nobre 
chaque année, les ai- 


et après avoir comp- 
les larmes.empêchent 
ir ceux qui les rempla- 


en LES RE ES 


a- 
le ‘vieux chemin 


h tin la 
nant chaque ma la 
? , déposant le soir 


1 


quelquefois 
pourtant les 


ii les uns, ni 
e croyons à la réalisation. 
les fêtes; nous serions 
tout de même, si nos 
ent de nous les faire, 
ons de besoin de dire à 
ous aimons notre espoir 
lie leur soit. dou- 


auw, rendez 


DÉNDUATENN 


rent, 


Re 


Pi ‘ 
une minuscule tache sombre, Lors- 
que la pomme de pin fut dépouillée 
en entier, Jésus contempla ve qui 
reslait entre ses doigts: un rudi- 
meht de tige qu'it faconna délicate- 
ment,  Cétait mainicuant nne peti- 
îc croix... mais l'artiste divin con 
tinua Son oeuvre el Ta'croix grandit, 
grandit... jusqu'à devenir Parbre 
tragique du Golgotha. . . ., 
es anges consternés voilaient de 
leurs ailes leurs faces ‘rayonnantes, 
Alors, Jésus parlait 
— Regardez, dit:il, 
Et'sa main désignait le Village où 
brillait la pauvre église, Or, que 
virent-ils? . ‘ 
Chaque brin échappé des doigts 
de Jésus s'était changé en un rayon 
doux dans lequel ils purent lire, 
Pour l'un, c'était la foi ailleurs, 
la livine espérance: plus loin, j'a: 
mour très pur; ici, la bonté sans li. 
Mite; Ft-bas, Ja doucour tendre; 
humilité côtovait la robuste vail: 
lance: la joie escortait la générosité; 
l'austérité, la grandeur «ne 
Alors, les anges conprirent, car 
certains des ‘dons divins -s'éteia 
gnaient, hélas! nn à un, Les âmes 
auxquelles ils étaient destinés ne 
voulaient poinl'les recevoir et l'of- 
fense était si grande envers le Père 


ui s'allonge, 
sonnelle  influern 


" ‘Al'est évident alors qne si je mo- UE 
difie en mienx ma nature,- si peu 

ue ce soit, il sortira de mes efforts 
du bien qui vivra après moi, et ton- 
tes les fais, au contraire, que je dé- 
chois, je sème des difficultés et des 
misères pour les miens. 


© Quand "nous “serons ‘pénétrés de | Céleste, que, Jésus préparait sa 
cetle vérilé, nous  n'oserons plus Croix, gage éternel de rédemption, 


parler de notre vie monotone, du 
temps perdu à d'humbles lâches, 
daetions insigiifiantes. .. TN ne de- 
vrait pas y en avoir, en réalilé il 
n'y en a.pas, puisque cn chacun de 
nos actes il v a des germes de vie 


ER 
1H reprit sa course aérienne, $v- 
mant dans les villes ot los villages 
les faveurs adorables, mais quand 
Vaube parut, Ja croix était si. lour- 
de, si lourde!.., de fer! de plomb! 


ce jour-là pour s'absorber dans 
Msanenirs: je crois aussi que 
v'ést égoïste! 

Si nous év 
“jours de lan 


tôt’ ou lard, mais infailtiblement. 
Voilà de quoi chasser l'ennui de 
toutes les’ vies, Ce qui cause l’en- 
nui, c’est Ja sensation d'isolement... 
regardons en arrière, regardons en 


oquons les Noëls et les 
»* dé notre jeunesse, 
ee ourions encore à la lumière-et 

Ssourions encore t 
ÿ I joie qui s’en dégagent. Ceux 
É qui nous les préparaæient étaientils 
doncexempts de soucis ct de cha- 
sins? . Non: ils nous ainaiont as 
D pot les ier et noûs: faire .du,| "on: 
D so les 0 uen ei ne “qu'ils re-ptout ést important, avec ardeur par- 
D in “ans les profond curs de | Ce que notre action vivra toujours, 
Cest et surtout nous nous défendrons de 


frira le plus grand'intérèt, Nous a- 


mde désolée des sars-famille. Je {nous avons-besoin de toutes nos. for- 
mefaisais ces réflexions, en fison- |ces.ponr être.un bon anneau solide 
mnt le feu dans la pièce, tout à |anse In chaine qui s'étend si loin en 
l'gre remplie de si jolis éclats de lagrière, et qui s'allongera ‘peut-être 
«rides et les pensées Sraes. invilies encôre bien longtemps.  : 

pe le silence, remplaçaie s pe FADETTE., 


wateries envolées, 
inc: dans.$es yeux, - le regard qui 
découvre et -console toute souffran- 
ce, mi | . Û 
- I demeura immobile * ct 


sourit, 


-l'Acceptation est né, le divin Enfant,” Puis il 


Ë, ——— , {fit un.signe,-et, suivi de la cohorte 
à Hfait très froid, Les sapins sont gangélique, il descendit vers la pe- 
ED poudrés de frimas, Le ciclest une {tite église: © If cffleurait la neige du 
2 coûte bleue cloutée d'or. La terre [bas de ob El 
É et-toute blanche, oh! si blanche! {restait après lui, CI fit halte près 
É Les-maisons émergent avec peine, [d'un grand sapin, sourit encore cl 
semble-t-il, de cette couche moelleu- leucillit une es pommes rugncuses, 
E seüLes.toits, les tuyaux des chemi-[T 1a contempii nn roctunt ot reriOn- 
nées sôût encapnchonnés dune-oua-fia vers “les fantours des sieurs,” fon 
te nacrée. Les rayons purs de la jours entouré des eronges d'anecs 
lune éclairent l’immensité silencicu- | Parvenu dans les sphéres des 6- 
se, C'est la nuit de Noër. lniles, il s’arrêti, ef, perdant que tes 
à Voici qu'un san léger s'égrènc ailes délicates vibraient harmonien 
E dans l'espace, Il est minuit, La |sement, que 1 espace s cnplisenit de 
viëille pelite cloche s'agite gaicment {fleurs de, merveille, que les mondes 
dans le clocher à jour, bas,un pou fbrillaiént tels des. Saphirs presti- 
délabré, de Péglise de Bar-aux-Pins, [gicux, les doigts divins égranaient 
Elle est bien pauvre l’église, ct sem- [le fruit rustique. Les brins lom- 
ble se lasser, honteuse de sa Me de lPaient lentement, très’ droits an- 
daûs la merveilleuse draperie de ous His allaient vers Ia lerre se 
neige élincolante, - 


sa robé élan sillon lumineux 


a fee Je 2 


cher, l'église, tes toits des maison- 
nettes eurent: tons la petite chose 
brant et rude qui venait: ÿ mettre 


D 


= Veñez, venez vite, H est minuit‘be- 
petil Jésus, tout rose et tout blond, 
est li, couché sur Ja paille, au mi- 
lie du choeur, Il ne. faut pas le 
hice attendre, Ses doux veux bleus, 
paraissent vous chercher, Drelin. sl 
drélin... ‘ 
De louis les chaumières: du ha: 
méau, les paysans sortent €t se 
groupent, Les lanternes sont inuti- |{ 
ls, De la grande étendue ‘azur 
sonbre, en haut, tombent des nap- 
pes lumineuses, On dirait qu’on 
marche dans de l'argent liquide, 
+ Beui temps, celte année! 
— Oui, père Francois, mais fris- 
quet! ‘ ° 
— Tu voudrais. 
chu? 
Ma foi. . 
On rit, puis voilà l’église. On en- 
tré La porte se ferme, Les chants 
nfs commencent et sé succèdent, 
Toûs les villageois sont là, recueillis }; 
OU Gnsommeilés, mais heureux, pai- 
h  Sibles, no, 


Dr, voici qu'à lorient du ciel; là 
Sùscintille une étoile admirable; 
des formes blanches, diaphanes, ap- 
Paraissent entre les points d’or, 

Ge sont des anges, aux têtes au- 
réolées de lumière, aux chevelures 
blondes, aux longues tuniques traî- |! 
fanles, aux souples ailes étendues, 

$ Dissent au-devant des _ étoilés 

‘ans en éteindre les clartés, Au con- || 
traire, des rayons fusent sous leur | 4! 
Vol Très doux, très beaux, ils em- 
Plissent l'espacé endiamanté; cnshi- 
ils se rangent en un demi-cercle 
adieux ct paraissent . attendre. 
UrS regards, aux reflets de source 
jure, se posent sur les cinq pointes 
smineuses de la plendide étoile; 
nas, Soudain, les grandes ailes. lé] 5} 
LE frémissent avec un son de-har: {}l) 
Ms N es parfums embaument Je fir- 
dent ee des roses, des lis, descen- 

ee os E terre, les anges se grou- 

1, portique céleste, Jésus'est 1! 
_ ja l robe de lunière qui éelai- 
Univers; dans ses mains, des !! 

us Ct des ravons:-sons ces pieds;"t|l 
* Mondes étincelants: - dans :se$ ||} 
larmes brillantes .quë À 


pas qu'y fasse. 


| l'année 1922 


tous 


3 


#8 


8 
& # 


+ 


bons & 


CU, les 
‘98e verçait sur 44 couche :enlans4 


4 


Eh bas, les paysans 'ehantaient: “1F 


seuls, ct lout ce que nous ferons of- | d 


ct Jésus doi 


radis, 


.— Mon Père, pardonnez-leur, ear 
ils ne savent pas ce qu'ils font, mur- 
mura-tit 


aÿant ct.nous ne nous sentirons plus. Et devant 


LULEDETELEEL ELLE EU 


ALL ETE NA PACE TETE TE TETE CT ETC 


BARRETTE ES TEAREEMEENNE TE RENN EUROPE 


. NOUS SOUHAITONS. 
: . AUX LECTEURS DU “PATRIOTE” | 
‘ . A TOUS LES FRANCO-CANADIENS : 
"51 7 UN'GAI JOUR DE L'AN : . 
DES ANNEES 


—— 


48, i4ème rue Ouest 


Le premier Jour de l'An de:Bébé 


Papa, maman, bonjour! ,: l'aurore, qui se joûe 

Aux plis-de mes rideaux, m'a réveillé. Jaccours 

Dieu fit, pour vous aimer, les jours d'hiver si courts! …. 
.…. cueilipu-les... 


Voici des roses... 


Savonrez leur fraicheur en dé tendres baisers. 
Et voyez, je m'y prends de facon fort adroit, 
Pépère aura la gauche, et Mémère la droite... 
Ole tiède oreiller, vos hrns:eñtre-croisée!t.…. 


Oui, Ti, deux gros baisers, an cieux de mes fossottes. 


& 


Pour nous, petits, Jésus a fait ccb jours bénis: 
Où entend gazoniller,-comme en de joyeux nid: 
Vos lèvres ehatouillant mes épaules grussoties 

Sur votre coeur réchanffez-moi; je suis veu, 2". 
—N'allez pas ne gvonder, la chose est. bien pormisé, 
Ce prenvior jour de Pan, — simplement, en chemise, 
Et, tant j'étais pressé, l’un et l'autre pied un. L 


“O eher petit Jésus, mains jointes, je t'en prie, 


CE à] 


s 


+ 


\ 


2 


ET LA PLUS PROSPERE 
| POUR L'AN. 1923 . 


ES 


ou de mort que nous semons dans |sembhlait-il, Elle déchirait la robe 
le moment présent el qui lèveront, | de lumière sur les épaules divines, 


Hourçux, rentra en pa- 


la justice de Dieu, i] 

ressa la croix compensatrice,. 

La miséricorde brilla dans les 

girons avec intelligence parec que | Yeux de PEternel, et, d'en bas, mon- 
taient aussi, rapides, les larmes du 

repentir, les bons vouloirs, les par- 

dons généreux, les prières ferven- 


#3 Le Coin des Enfants ex 


! LL LL TELLE LETTRE ITR eee ren 


DLL LL LETTRE COTES 


EU Drelin drelin..… chante Ja déposer sur la neige qui eouvrau le Écoute ma prière én ton bean paradis: 
À clothe vicillotte, drelin... drelin.…{village de Bar-aux-Pins, Le clo-  Accorde de longs jours à mes payents, ct dis 


De ma part: Bonne annéel? à {a mère, Mario!” 


lOUS remercions le public du bienveil- 
“. lant patronage qu'il noùs a témoigné en 


uunnirrnttfué A COLLE TELLE EL BEI TETET NT LE PAT TETE ETC TONER UTP TETE 


€ 
è 
: 
F4 à 
AABUUÉUSMEREEETANPEUNS ANA BUAEEATANNEN AURA TNA EMEA ÉENNETE EEE HELLO EETE TEL IL LL LL LATE UREREEEEIRETEEU 


Les Nefloyeurs ef Feinluriers Bei 
=‘ HENRI MELIS, Prop 
_Prince-Albert 


.BYANGILE 


., Le-jour de l'Épiphanie 


es er ns 


_S. Mathleu, te, 


Jésus étant né à Betliéern, \lile de 
Juda, aux jours du voi Hérode, des 
Alages vinrent de l'Orient à Jérusn- 
lem, et demandèrent:.Où ost le ro, des 
süuifs qui viènt de, naître? Car nous 
avons vu son étoile en Orieur et non 
sommes venus pour l'iduens, A cettu 
rouvelle, lo roi Hérode so treabin ot 
toute la ville de Jérusalem avoc lui 
Et ayant rassemblé tous les princes 
d'Israël. Alors Hérode prit jus Mngen 
on particulier, s'enquit d'eux avec soir 
du temps auquel l'étoile leur Grait ap- 
parue, ot, les envoÿaht % Pothlénm, il 
leur dit: Allez-y, informaz-vars exam 
tement de cet enfant, et lorsque vous 
l'aurez trouvé, faitesile-nol savoir, ne 
fin que -moismême j'aille aussi tl'ado. 
rer. Après avoir entendu ces paroles 
du roi, ils partirent/ el en  môme 
temps l'étoile qu'ifs avaient vue on O- 
tient, se montrant Aè uouvéin, allait 
devant eux, Jusqr'à ce qu'étant arei- 
vée: sur le lieu où &tail l'enfant, elle 
s'y arrêta, Lorsqu'ils virent l'étoile, 
ils furent transportés d'une  yrnnde 
joie, et étant entrés dans la malson, 
ilR trouvèrent l'enfant aveu Mario «a 


mère, et, se prostérnant ton fléchit 
le genou); ils Fadorëront, Puis, ou- 
vrant leurs trésors, ils lui offriront 


hour présents de l'or, de l'eneuns ot 
de in myrrhe;: et Avant reen en songe 
tn oùdre du Clel' de ne paint aller ve. 


trouvér Hérode, ils-retournèôrent dans 


leur pays par un autre chemin, 


: C'étaient les dons acecptés el hé 


nis pas les âmes de droiture, por- 
tés par es frêles évorces, L 
 Etincelants, ils se réunirent el 


formérent au-devant de la crofx un 
cône de clarté. Alors, Jésus conso- 
lé, mit au firmament le beau fruit 
de lumière, Pétoilé. de Pacceptation. 
- C’est pourquoi, dans les déchire- 
ments de la douleur ou les extases 
de l'action de grâce, les veux’ bai: 
gnés de pleurs ou’ rayonnants d'al- 
légresse se léveront, éternellement 
vers les cieux, ‘ 


Vielor l'éli, . 


RECETTES 


‘ Quelques bonnes choses 
Petites boucllées chocolat 
‘1 tasse d'eau, 1-2 tasse de bourre, 1 


ee Vost ème’ couragei EU : ottr Hour ; ar 

û legf ame Ces ous avons à notre: Ja tristesse. tes, les offrandes Sans retour, tasse de farine, 3 oeufs. 

à up pe ue . CE À S à à ra or 5 Aves fi ! haché 9 nss 
quil ut Et aussi de lingratitu- La tristesse est déprimante et} aves sacrifices. UE 1-2 tasse de noix hachées, 1.2 tasse 
É qu a jeunesse autour de soi, c’est : nous nou: défendrons de Ia tristes- | mu _ | —… 

É 4 6 a tant: ‘ureux quise, E ï ro TT 

É bon: il ; pl tant-de malneut rs de | ! La tristesse est déprimante et j EL LITE REINE eee 
El vivent et qui ans : Le ristesse est £ ‘ 


15 


sur ma joue. 
not 


DOALSLLET ARE LE PS DELLE FCI C DITEPTALETIT CLS PU TEE 


RD TER ES LES DFE TOUT ETS 


î 


; 


ï 


es 


do farine. Faites une crème avec !n 


‘Jostvrre et le'sucre, ajouter 18 chocn- 


lat fondu, les oeufs battus iGgèroment, 
les noix et la farine, Mettrs ce mé- 
Hinga par cuillerée à thé sur une piae 
que bourrée, Faites cuire à four mo- 
déré, 


Chour à lu crème 


Ttasse d'ouu, 1-2 tarse à “beurre, 1 
atssn de farine, 3 oeufs, 

Mettez houilir loau dans tie eassee 
role de granite Aussitôt Le bromior 
bouillon, ajontez le bourre DRCTPOTLEES 
la farine, Mettez à refrohlir, Quand 
c'est froid, joignez.y es oeufs hion 
battus.  Einttoz le tout parfaitement 
CU Versoz sur une tôle praistie, Cuis- 
Son de 20 minutes à four vif. Quant 
ils seront relroidis, londezelus aveu un 
Couteau tranchant, Ces ‘olloux' sont 
énauite remplis de erune lonettéc, 


\ 


4 dasses de vasennade ulaire, 
d'eau froide, 1 cuillerées of 
table de vinaigre, 

Faltes bouillir jusqu'a ve due vue 
de mélange tome en houle dure 
lorsque vous le jetez dans l'oan froide, 
RBattez les blanes de doux conufs a 
vorses-los sur votre fenndy." le 
mure jus co qu'il anit duvenu 
Assez dur avant d'ajoutur leg noix ol 
la vanille, Mantes lon epralinent sus 
un papier elite, séparez-los Les ho: 
des tutres at lisses sn prolroidir. 


ADM RENE ILE EAN AN REDONNER LAS A 


este eenennenenie nemmemeneregeupeinéntts 


EG PLIS LL DO NE D | 
SERRE LA SERRE AU à RNA PEL SR ARR EEE D À ER ENS RAP 


Proalines 


dise 
demie à 


"Aux Marchands 


Tabac en Feuilles 


DRE Strat LORIE ANS D Fu MAE RARE LaNN VE tERe 


* 


à vendre au plus bas prix 
du marché, 


Première qualité 


FRENETTE & FRERE 


Commerçants de tabac 


L'EPIPHANIE, PROVINCE DE 
QUEBEC. 


sains. 


Maison établie depuis 21 


CHEMISES 
88.50 


bles ef attravantes 


effet, 
irréprochable, 


ds sont faites de’ fncon 


Seulenient 


tours 


VARLSOPS DATES PERS pe J © MISES 
VAE ARRET OUT ea Les 


A 
LUTTE 


CR 


GANTS EN LAINE 
POUR DAMES 


$1.50 à $2,75 


Nous sommes on des 
re de vous offri quelque 
chose dont vous serez op 
chantées, Ces gants sont 
faits de Inino de premier 
Chois, inoclleuse ef chat 
Ces pants sont faits 
sur le modfle ganiolet se 
très Hinuts poignets 
HUSLES, Seulement 


de, 


d'est 
bien 
ver 


Her, 


$1.50 à 52.75 


— Hommes, voie votre oMance, 


douce, tricotée serre et He gran 


faou at Loval ,.,,,,,,4,,. 


POMMES 


Seau de 4 livres ......... 


MINCEMEAT 


2 livres .... 


rss ss ss 
, 


À 


Les dames vont (ronvo ces chomésos irès agrén. 
Sois Jersey de lt mvillenre tqutt- 
lité el los nuances, rose el Invende, gout du plus hel 


…… 5.50 


remercions 
Le passe, 
core ne meoieur serviee à Pavenhre gi een est 
poseible, 


Les lennnos supgus qui cherchent fo nues di 
He peuvent one pas profiter de ees offror, 

Bas avis Intolligents où les chefs do fannille 
qu doivent aonger À l'avontt, se préparent pour 
ler navals jotre et ventent Hilssor Jon cdaontes 
dans la prospérité ge petivenhlt dta dites de pros 
lite 

Lisez de qui enncerne les primes, où plutot 
Venpz ot extiminez-16s, 
at tuilien qu 
chots magnifique de rotissolren doublon on abre 
Haine, 
Dièrest, enusacroles ot assiéifios à bairtes, 61e, AT 
Vote aussi un fol considérable de vaiasotla ot to 
taillé, 
vieu À 


suivre, 


ment demandez de cogpon ganquel Vous doute 
droit ont achat de 25 mous, 


Gants en laine pour hommes, $1.75 et $2.50 


quelques heures, nals Dons netvopég vois dire Ha sant gntandement en denrnde, 


fochionient 


= EPICERIES 


ONTARIO No. 1 — La boîte. .G9 95] . 


PURE GELEE DE PRUNES 


a Sauvegarde 


Assurance-Vie 
BUREAU-CHEF, MONTREAL © : 


Raymond Denis, agent général pour la Saskatchewan 


La seule assurance Franco-Canadienne, n’en prenez 
pas d’autres. 


Li Sauvegardo est la Compagnlto d'assurainec de tous lex Fran- 

co Canadiens: HN on'y an pas d'ianros Lonpagnies Cradiounesfrnn 
caisos au Canada, nn assurant vos Vies duns It Sauvesardc, vos 

urotôgez vos fiutlles, et vos primes sroupéos ave colles des autres 

Franeo-Canadiens sont plarées nu sorvive des Industries ot dog înse 

Ütutions canadiennesg-franentses, ot développent inst l'influence de 

orne, En vous assurant dans des companies anglaises où aime. 
ricaines, vous ne rocuciHoz auetn avtnluire aupplèmenttire, el vos 

primes servant au développement des industries ot des institutions 

do jnpue angriaiso, 


ee ——— eee ENS 
a —— 
pi 


Vous auriez d'autant moins d'exsenne d'en agir nine que la 
Sauvegarde avec ses deux millions d'uctif vous donns autant du 
garanties que n'importe quelle compagnie étrange: et que nes 


polices sont parmi les ph nvantagenses ot les plus iryros ui 
soient vffortes an publie. Be dévoloppemont formilable do sos 
affaires la pranve, " “ 


Nous pouvons tout spôcialement-rooommander ses natiranvos 
conjointes, protôgeant'ausst blon Je mark que l'épouse. 


Ansqu'iet FH était un pen dans Phabitude emwranle d'astner In 
Vie de homme, on négligonnt comme on le derntt d'une valeur 
nulle, eolla du la fonime,  C'Rcult une erreurs enr ln fe du Lt mère 
do famille 4 une valeur finnnoière réelle, Conx tt out ar lu Hou- 
leur de perdre Tan ésmpaghe et qui réatant aveu plusieurs onfinta 
eu fire penvont on témoigner ‘ 


‘ 

Da Ninverardo, pour répandre eco besoin de protection offre 
des polie d'assurances qui Convrent non soutement Ja vie tu 
père de famille, mals aussl eolla de da mûre, Le voût est à peine 
plus élevé que los polices aimiplos ot le promior des deux qui meurt 
Benne au agevivant le ploin montant de l'assuranec, ‘ 


En grand nombre de ces polices ont déjà été vendues, at'blone 
tôt on les Lrouvern dans toutes les: famitles,  Adrvssozevouns dès 
aujourd'hui à nos agents pour ohfouir les Informations ol log taixs 
ou éeriver-nous à Vondn. 


LA SAUVEGARDE  : 


Vonda, Sask. 


: 
On demande des agents dans toutes les parotsacs canadiennes 
françaises. 


Bureau provincial ee  — 


On y donne des primes 


CULOTTES EN SOIE . 
— Cnlailos on sole Fursop de qualité rares C'est 


à 


un 


ete tite at pen disperdieuxs vert, nel, bleu 


Avec l'ortes bandes Glaatiques prose 
nrflele A 


94.95 


Snrin out rose, 
que fnusabiles, 
COX OU Votyehl fairecgn cutdenur, : 


ou vocommandent vof 


Setiheonent., 


Î 


tous nous souhaitons an Jovous Noët ot ne 


Houreusr et Prospère Année. Nous vous 
de votre généreux patronage, pis 
Nous esstlerons do vous donner ei 


Sous-vêtements en 


soton ouaté pour 
ï 


PRIMES 


garçons 


5 69c 


—Sonsevôtements 


dé LP 
8e hévint 
bien, et donnant un Ærûn. 
bon sorviee. Con Roug-vie- 
tement sont fults par dés” 
oxperls et finis dans lens 
plus potits détails. Notre 
prix #Hpôoial Ion med à In 
portée de toutes los mères 


et de Loits Los gere 69c 
“ons. Spéeint à 


sons, chauds, 


immédiatement de ces primes. 


Ces primes se trouvent 
Vons y tronvorez un 


niteneln, 


théières, percoltensa Bock eafes 


Vous n'avez 
den ho devre 
ridicules ê 
Simple 


Telles sont leg primes. 
perdre of fout À gagner, 

Pas de roglenrents durs et 
Tout le monde peut pagnor 


nuelqnes paires Us ne Sont on vente que depuls 


Baiine & Dourrs "très À 


Couleurs! 
$4.75 et 82,30 


retenu hit poignel avec forte agraffes reborda en cul 


Poires; la douzaine ,,.,.,,,,.,...,40c. 
Poires, la boîte , sossssssrseso st $4.50 < 


Olives ordinaires, piment, céleri, noix 


verser. 250, 30e, 35c, 50, $1.15 


...…. 62 Oranges, la douzaine ....... 60c et 80c 


Oranges japonaises, la boîte ., .. 81.05, 


* , À | Li # [2 ra | à 
Noix, peanuts, noix du Brésil, avelines, -: 


amandes, la livre ......,.......28c 
.….….. 45c ee 


Raisin de table Malaga soso ee 50e 1 


Les Centres Franco-Canadiens 


: | SERVICE SPECIAL BU “PATRIOTE Dé L'OUKS;" 


EDMONTON, Alta. 


Lo Patriote a qéjà rendu compte du 
rérent voyage à Edmonton de 8. CG, 
Mgr Prud'hontme, évêque de Frince- 
Albert. Nous trouvons dans le second 
numéro de l'Echo du Collège, qui vient 
de paraître, un intfressant récit de sa 
Visite au collège de notre ville dû-à 
la plume d'une jeune philosophe ‘de 
Ja Saskatchewan. 

À la fin du mois de novevhre.' 6 
crit M. d'Auteuil Richard, Monaui- 
gneur J.-H, Prud'homme, Gvêque de 
Prince-Albert et de Saskatoon, ünn- 
nait un témolgnage éclatant de son 
estime, en se rendant ‘à HAmonton, 
pour admettre lui-même à la prétrise, 
M. l'abbé Burrell, de son diocèse, Les 
élèves, connaissant de nom Monsei 
gneur pour son amour des Jeuuies gens 
et des institutions telles que la nôtre, 
n'ont pas craint de lui offrir une porte 
séance, ‘Sa Grandeur, Monseigneur 
O'Leary, plusieurs prêtres et un granfû 
nombre de parents et amis y 965i3- 
taient, 

T'orchestre du collège fournit un 
joli programme musical tout À frit 
réussi, Un autre numéro très #oûcé 
fut une chanson, ‘‘Ame d'évêque," 
composée spécialement ponr Ja vir- 
constance: André Humhert, de sa 
puissante voix de soprano, la rendit 
avec succès: on l'applaudit vivement. 

Les jeunes acteurs du colläge nots 
révélèrent leurs talents pour le théä- 
tre dans un drame: ‘Le premier pas.” 
L'intrigue de la pièce, qui est Ia lutte 
d'un jeune premier communiant et de 
son grand-papa pour la conversion de 
son père, un irréligieux de la pire «s- 


pèce, eut tôt fait de s'attirer les -ym- 
A) 


pathies de l'auditoire, qui se changèe, 


rent (bientôt on admiration pour la 
belle oeuvra accomplie par Je vaillant 
enfant, L'auditoire s'est retiré, à là 
fin de la séance, enchanté des acteurs 
qui ont su si blen remplir leurs rôles 
et mettre ve cachet d4 réalité qui 
tauché les coeurs. 

M. d'Auteulf Richard, de L'Aci 
Saskatchewan, présentait ensuite Lie 
adresse à Monseigneur Prud'homme, 
au nom des élèves du eollège; ils y 16. 
moignaient de la joie et de l'honneur 
que leur procurait Ia visite de Sa 
Grandeur au collège, où se trouvent 
plusieurs élèves de son diocèse, 

Monseigneur répondit aux beaux 
sentiments de l'adresse par de plus n0- 
bles sentiments encore, Malgré un 
court épiscopat, Monseigneur montre 
déjà une vraic me d'évéque, honne 
et compatissante;: il en à donné une 
inarque en appelant nimaldement les 
élèves ses petits frères, Voyant au- 
dessus du théâtre, la banderole sur la- 
auelle était peinte notre devise: ‘‘Liva 
et ‘Patrine,” 11 s’étendil longuement 
sur ces deux mots. Sur Dieu d'a#hord. 
il nous rappela nos devoirs pour jiri, 
mais surtout pour plus tard quand no- 
tre horizon ne sera plus borné par les 
quatre murs du collège, 

“Soyez altnché à votre patrie, nous 
at-il dit Ma patrie, e’est tout je Ca- 
nada, oui, certes. Mais c'est aussi el 
surtout le Manitoba, L'avenir de la 
patrie est dans nos institutions el nos 
traditions. Je profite de l'occasion 
pour témoigner aux Pères Jésuites 
toutes mes sympathies pour Ia perte 
d'une de ces institutions, dont ils 4- 
vaient charge, d'uns de ces institu- 
tiohs qui fait notre force, le collège de 
Saäint-Boniface, où j'ai laissé une p‘r- 
te de mon rocur, Avec éftle perle. 
nous avons encore À déplorer celle de 
souvenirs précieux pour la ruce et la 
religion, tels que les restes du P. Aul. 
neau, SJ. et de Laverendrye.” 

Monseigneur, de sa voix forte at 
captivante, nous n indiqué 6e que nous 
devrions faire plus tard, nous assu- 
rant que nous trouverions toujours en 
la personne de Sa Grandeur Monsoi- 
gneur 'O'Leary, un appui ferme et svm- 
pathique dans toutes nos revendiea. 
-tions et toutes nos luttes. 


ALTER 


GRAVELBOURG, Sask. 


L'IMPOSANTES PE S FETES RFT1- 
GIEUSES 


Ordination sacerdotale de ‘MM. 

.abbés A, Leclaire ei L. Lussier 

. par S. G. Mgr Mathicu 

Dimanche, le 17 décembre, à l'égii- 
se de ‘Gravelbourg, au milieu d'un im- 
posant concours de fidèles, S. G. Mgr 
O.E. Mathieu, conférait l'Oncetion sa- 
cerdotale à deux nouveaux prêtres, 
MM. les wbbés Adélard Leclaire ot 
Louis Lussier, tous deux professeurs 
au côllège, Mgr l’Archevêque était 
assisté à l'autel par le R. F, Josaphal 
Magnan, O.M.I., supérieur, et An It. P 
Georges Boileau, O.M.I, directeur des 
séminaristes; M, le curé Chs, Maillard 
et M. l'abbé Lorenzo Pauihyus sssis- 


les 


furent célébrées 


quet, d’éloquents discours furent pro- 
noucés, notamment par M, le curé 
Mafllard, le R, P, Jos, Magnan, O,M.},, 
au nom des Ordinands, et Sa Gran 
deur Mgr l'Archevêque, 
ronne autour de Sa Grandeur, 
marquait à Ia table d'honneur, outre 
les deux jubilaires de Ja fête, une 
vingtaine de prêtres, Son Flonnetir M. 
le Juge Alphonse Gravel, MM, es mai- 
res ‘LL Martel et f, Braconnier, M. le 
Dr Maurice Gravel, représentant la 
commission scolaire, M, Léon Leclai- 


re, frère d'un des nouveaux prêtres, 
etc., ele, 


Dans l'après-midi, une subsstantichie 


boursé d'argent fut généreusement of- 
ferte à Monseigneur par 4 cour 104 
cale des tChevaliors de Colomb pour 
l'entretien d'un élève nn Collège Ma- 
thiou. 

Dans la soirée, les vépres solennel- 
les, suivies de ln Bénédiction du T.-$S. 
Sacrement, furent célébrécs, en pré- 
sence de Monseigneur, par M, l'abbé 
A. læeclnire, ordonné prêtre Je même 
jour. F1 était assisté pur les IR, PP. 
B. Baillargeonu, O.NLI., et 
ki, OM, eomime diacre ot snus-dit- 
cre, 

lundi, le 18, les premières mosses 
avec pombe ét re 
Le Collège et le Jardin 
avaient revêtu leur 
beile parure de fête. M. l'ahhé Le- 
claire nffieii À Ja chapelle du Coliè- 
ge, aux harmonies des chants pieux, ct 
A, Lussier dit sa première messe à ln 
chapelle du Jardin de l'Enfance, aux 
mélodienx accents de saiñits canti- 
ques. Huit gracieux petits garcons en. 
rent l’insigne bonheur de recevoir de 
la main de co dernier lou première 
communion. es LRévérendes Soeurs 
Chlates uvaient mis tout en nen're 
pour donner à cette heureuse féle le 
cachet désiré dé grundonmr et de su 
Jennité. 

Le Hindi soir, M. l'abhé Pussior of 
licia pour Ja première fois à Li béné- 
diction An FSS. Suerement, en po 
sence de Monseigueur, à ie chapelle 
du Collège, — assisté de 2[M, les ah- 
bés D. Thibanlt, curé de Coderre, ei L, 
Paulhus, vieuira à Pontoix. 

{ Un savoureux et fastucux “*‘SOH hr - 


ù 


cueillement. 
de l'Enfance 


banquet," délicieusement servi par 
kes Révérendes Soeurs Oiblates, fut en- 


suite offert, par Îles autorités du Col- 
ide, aux Membres du Clergé, MM. los 
abbés bLomieux, Charest, P, Gravel, 
Bois, Thibault, Morissette, Dubois, 
Ménard, A. Gravel, Taux, Paulhus; 


Se 


HOME 
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N 


IHEJUARNUEZN 


talent Je vénérable Pontife au trône, |'J} 


Le sermon fut donné avec unie éme. 
tion communicative, ampleur de doc- 
trine, ‘et un remarqu&ble talent ora- 
toire par le MR. P. Joseph Caron, 
O.M.I, préfet des études au Collège. 
La Chorale de Gravelbourg exécuta 
avec art'et entrain les chants de wir- 
constance, 

La nombreuse assistance était visi- 
hlement émue à l'aspect des saisis- 
santes et suggestives cérémonies de ja 
prostration des Ordinands sur des dul- 
les du sanctuaire, de la iransforma- 
trice imposition des mains par le pon- 
tife, de la consécration des mains des 
nouveaux élus du Seigneur, de la Îra- 
dition des vases sacrés, du revêtement 
deg orñements sacerdotaux, de 11 com- 
munication des sublimes pouvoirs de 
célébrer la Sainte Messe et de pardon- 
mer les péchés, '— rites sacramentiels 
qui ronstitualont ces pieux lévites 
‘prêtres pour létarnité, 

Immédiatement après dla Messe de 
l'Ordination, au chant de pieux eanti- 
ques, ‘la foule se:pressa, pour rece- 
voir -ja bénédiction‘ des nouveaux pré- 
tres, dont: lès ‘mains étaient -encore 
toutes ruisselantes des onctions consé- 
cratrices., :, 

Un somptueux ét suceulent banquet, 
prépûré par les dames et les demoi- 
selles de la paroïsse,, succéda ‘aux 
splérideurs. lturgiques de 12 cérémo- 
nie: religieuse. : 
s'acquittèrent avec grâce et diligence 
de jeur délicates fonctions du service 
des! tables. La Fanfare Hüel.fit.en- 
tendre les morceaux préférés de son. 
répertoire, A:'la conclusion du ban- 


4 esse 


Les: élèves du Coliège 


r 


Faisant cou- 
on re 


Schimnows- 


plus 


{ musien le, exécutée 


LECTEURS DU. 


SIEGE SOCIAL: 


‘par 


les RR, PP. Paradis, Massé, Baillar- 
geon, Caron, (Boileau, Schmnoweski: 
MM. les abhés Anctil, Laplante, Arès, 
Nelson, ete, ot le frère Sylvestre, O. 
MT. et à tous les notables de la ville, 
Le R. P. Supérieur profite de l'ocen- 
ton pour remercier, en ternes chi 
loureux ct choîsis, tons les hôtes dis- 
tingnés qui avaient honoré nos fêtes 
de Jeur présence ot de iettr concours, 


— particulrement $, € Mer Mu 
thicu, le père vénéré, l'anguste pro- 


tecteur et le providentiel pourvoyeur 
de notre rollège français,—M, le Curé 
Maillard dont le coeur déborde d'af. 
fective sollicitude pour cette institu- 
tion, M. l'abbé licrre Gravel, l’instiga- 
teur et Partisan d'oeuvres si mangni- 
fiques dont ji a doté, avec tant de zèle 
et d'intelligence, cette florissante tr- 
roisse, tous les Membres du Clerzé qui 
nous ont Loujours manifesté une tangi- 


ble sympathie, et les apôtres laïques, { 


amis dévoués de ce collège naissant. 
Répondant au nom fle ions, Monsei- 
gneur ndressa ensuite Ja parole et 
parlu avec éxhubérance de ce Colère, 
oeuvre primordiale de son coeur, et 
du bonheur que Jui causait l'ascension 
au Saint Autel des nouveaux prêtres, 
au front desquels il avait imprimé pa- 
ternellement le caractère sacerdotal, 
l'effusion de l'Esprit-Suint, Avec 
son cocur d'apôtre ot d'éducatenr, Sa 
Grandeur donna de salutaires conseils 
formnin 


À nos jeunes éludinnts ot 
d'urdents souhaits pour d'éclosion de 
nombreuses vocations sacerdotales an 


soin da notre jeunesse écolière, 

Une arGistique séance dramatique et 
avec maitrise et 
succès, à Ja Salle St-Jean-Baptisie, 
par les élèves du Collège constitua une 
des phases intéressantes et aaptivantes 
de ce jubilé sacerdotal. 

Une vibrante et pathétique alocu- 
tion de Sa Grandeur Mer Mathieu vint 


clore J’imposant programme de ces 
inoubliahles fêtes religieuses, 
Le bazar organisé par M. le curé 


Maillard nu profit de son église vient 
de se terminer. Il a duré six jours. 
Malgré la ternpérature siübérienne que 
nous avons subie pendant toute la du- 
rée au bazar, il y à eu foule presque 
chaque soir, surtout le vendredi,’ spé- 
cjutement réservé aux Chevaliers de 
Colomb, ct Ja goirée de clôture, Des 


remerciements sont dus à tous les pa-, 


roissiens, qui ont manifesté un si beau 
zèle pour leur église, 


Montionnons spécialement les deux 
présidentes, Mme Juge Gravel et Mme 
J.-A, Piché, les secrétaires, Mesdames 
Adam et N. Aussant, et la trésorië- 


CVLODETELEEELES. 


OUS REMERCIONS NOTRE NOM- D 
BREUSE CLIENTELE CANADIEN. : 


NE-FRANCAISE DE SON 


VEILLANT PATRONAGE, ET NOUS SO‘- : 
HAÏTONS CORDIALEMENT A TOUS LES | 
“PATRIOTE" UNE AN- 


NEE TOUTE DE BONHEUR ET DE PROS- Eu . 
PERITE, . 


AN HUIE OU SAR QUE SAN EN SUN QUE OU SU ONE SA SA AT 


COMPAGNIE D'ASSURANCE SUR LA VIE 


“ LA SAUVEGARDE * 


À SAUVEGARDE désire profiter de l’occasion . ui lui est offer: 
te par cette nouvelle année pour adresser à ses assurés et à leurs 
familles ses meilleurs voeux de bonheur et de prospérité. Elle 
souhaïite ardemment que la Providence les bénisse. et les protège, et : 
-elle les remercie bien sincèrement de la confiance qu'ils lui ont mon: . . 
tré durant l'année qui s ’achève. Elle leur demande à l'aurore de cetté 
nouvelle année d’ encourager leurs amis à entrer dans le Sauvegarde. 
afin de développer la puissance de cette institution canadienne fran- ; 
gaise tout en protégeant leurs familles et leurs intérêts. : 


! 


MONTREAL e 


Lemyre, Béland, A. Aussant, Beaudry 
et À. Martel, 

N'oublions pas les candidates qui 
doivent être des jeunes filles très no- 
puluires, si on en juge par le chiffre 
total des recettes qu'elles ont appor- 
tées au bazar. Jilles étaient quatre: 

Melles Gabrielle Charlebois, Adèle Li. 
26e, Maria Larochelle et. Emilia. Gau- 
thier, et elles ont Amassé pour 1e a 
zar la jolie somme de $5,898.00. 

Inutile de dire que M. le curé Mail- 
lard, qui s'est tant donné de mal pour 
faire réussir cette entreprise, est con- 
tent du résultat obtenu. Je bénéfice 
net qu'il à réalisé est un peu plus de 
$7,000.00. (C’est la plus grosse revel- 
te qui ait été obtenne jusqu'ici dans 
un hnzar à Gravelbourg. . 


KES 


SAINT-VICTOR, Sask. 


Be 12 décembre, çn g église de Saint. 
Victor, M. Armand lrafard, fils de #i- 
mothéc Fafard, conduisait à Pautel 
Melle fnautette Beoauregrrd, fille de 
Pierre (Beauregard. La cérémonie fut 
présidéo par M. le Curé en présence 
de M. Louis Benubien rt Pierre Beau 
regard et d'un grand nombre de pa- 
rents et d'amis des nouverux mariés. 


Mme St-Cyr touchai l'orgue,  Jille 
nous exécuta plusieurs beaux  imar- 


ceaux de musique qui avaient êt6 prés. 


parés pour Ja cireonsinnec et furent 


goûtés par toute l'assistanee, 
fe choeur de chant de St-Victor tut 


aussi granderhent npprécié durant la 


messe, préparée sapécialemient pour la 
circonstance, ‘ Après un copieux dé- 


jeuner chez les parents de Ia mariée, 


les heureux époux sont partis pour un 
voyage. de noce en Cotumbie-Anglaiége. 

Baptêmes — Le ji octobre, 
Mme Gaston Beaudry, 


Albert. Parrain et 
Mme Toussaint Delorme. 


Le 12 novembre, M. et Mme Ray-. 
baptisé sous les 
noms de Robert-Gaston-Joseph. Par- 
rain et marraine, M. Charles Leduc et 


mond ‘Ledue, un fils, 


Armandine Leduc. 
Lé 16 décembre, 


: 
liam ‘Klyne, 
noms de Joseph-Hector, 
.Joseph Laniges: marraine, 
Paul. 

— 6 17 décembre, 
fred Fontaine, un fil, 
noms de Jneophebeurent, 
mañraine, AT, et Mme 

— MM, Lorenzo Peanubisn 
mond Beatibien €, unëtis pour 
voyage de doux me: ins l'Est, 

— Mere: di 
lieu à Saint-Victor 


Len 

re, Mme Jeffrey Piché, TL revient ifants de l'école Mon: 16, De beaux 

beaucoup de crédit aux dames quifprix ront âté décernée sux nlus méri- 

présidaient aux : dilféreutes tables: tunts. Les cramens ont "3 présidés 

Mesdaines Cadieux, Coutu, Brazziel, par M, le Curû. et les ve. imissnires 
: sonner tres === = — 


BIEN- 


ALERTE MNT EH RES CITE CHI 


4 


Avenue Centrale …. Prince-Albert j 
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re 


M, et 
un fils, baptisé 


sous les noms de Toussaint-Léonard. 
marraine, M et 


M. et Mme Wil- 
un fils, haplisé sous les 
Parrain, M. 
Melle ira 


M. et Mme Al. 
duplisé sous les 
Pavrain et 
Gastan Beaudry, 
et TEd- 
an 


le 2: s'éecmbre avait 
rexamen des en 


d'école, MM. Alphonse Beauvilliers, 
Omer Dupuis et Siméon Ducharme. 
Les progrès accomplis cette année par 
la plupart des enfants ont été admira- 
bles. Mme St.Cyi mérite nos remer- 
ciements les plus sincères pour le zèlr 
au’elle a déployé à l'enseignement de 
nos enfants, et c'est avec regret que 
nous la voyons quitter la carrière de 
l'enseignement, ‘Aussi elle peut être 
assurée que nos enfants comme nos 
familles garderont 
souvenir, 

Comme les années pré cédentes, 
te année encdre, nous avons à d'épla- 
rer l'insuccès de cértaina élèves qui 
fréquentent nos écoles. C'est-triste de 
le constater, mais sauf de rares excep- 
tions, ces insuecès sont dus à Ja né- 
gligence coupable des parents. 
ront à rendre un rompte sévère de- 
vant le bon Dieu, 


; 
cet- 


MORINVILLE, Alta. 


— fe 2L 46e cembrc, baptême de Mu- 
rie-Thérèse-Alphonsine, fille de M. et 


Mme MRévoeat Tailleur, Parrain et 
marraine, M, et Mme Ferdinand Tail. 
leur, 


— Les élèves un Couvent sont en 
vacances, ceux des écoles ‘ägalement, 
Le beau temps! 

, +— INos collégiens sont arrjvés Fort 
‘Joyeux, cela se comprend, , vendredi 
dernier, Tls en ont pour jnsqu'au 9 
janvier, paraît-il, Ils trouveront cela 
Court quand même. Jüt nous qui n'a- 


vions autrefois qu'une pauvre petite 
journée ! | Progrès! 
— Le Rév. PP, Smith, O.M.F, du 


Scolasticat d'dmonton, esi venu pas- 
ser la Noël ici. Ta donné dimanche 
le sérmon en allemand. 

— Tes, cérémonies de la messe de 
minuit ont été des plus belles. T'é- 
glise était bondée, les confessions s'é- 
taient poursuivies toute la soirée. Le 
choeur de chant a exécuté une_messe 
en quatre parties. Pour le coup d'es- 
sài, c'est un coup de maitre; n'insis- 
tons pas sur les détails, l'ensemble fut 
‘excellent. Nos félicitations À tons 
pour le zèle qu'ils ont marqué, nu di- 
recteur et à l’organiste qui n’ont point 
regardé leur trouble, Que cette belle 
ardeur et cette application continuent, 


ronsg encore le plaisir d'entendre des 
messes pieuses et hien réussies, Ja 
foule s'est. pressée à la Table Sainte. 
Toute la paroisse a pour ainsi dire re- 
çgu dans son coeur le même Dieu dont 
‘on fête la naissance. 

—— M, l'abbé Armand Foucher, #ccl., 
est en vacanres au presbytère, Ê 

— Lundi dernier ji} y eut quelque 
trouble À (Cardiff alors qu'un certain 
nombre d'ouvriers, accompagnés de 
quelques agents de police, voulut pé- 
nétrer sur le terrain de 1 Cardiff 
Mine. Les grévistes les nttendaient 
avec des pierres et des bâtons, in ba. 
garre s'ensuivit, L'agent de 12 police 
provinciale à Morinville fui partiou- 
ièremnent malmené, et on dut le trans 
porter sans connaissance dans ‘une 
maison du voisinage; d'autres furent 
blessés plus ou moins gravement, 
arrestations ont été failes parmi les 
grévistes, . Une cinquantaine d’hom- 
mes sont au travail iaintenant. , Une 
autre mine recomni'encern prochaine: 
ment son exploitation, 


A! 


Fred Andrews 


"T'ailleuwr 


Nous, netioyons, pres- 
sons et réparons. Agent 
pour la Scotland Woolen 
Mills. 
$25.00 POUR UN COM. 

PLET OÙ UN PAR. 

. DESSUS 
Téléphone 2959 
811 Avenue Centrale. 


FOURREUR 


LA 


Jourrures de toutes sortes faites sur 
commandes, Nous avons aussi 1w#n 
cholx considérable ‘de fourrures. 

Nous réparons, redôublons, nettoy- 
ons et remodelons les fourrures de 
toutes sortes, 


1 
amet 


W. WOLMAN 
Rue de la Rivière Ouest 


Tél. 2464 


POUR L'EST DU 
CANADA 


EN VENTE | 
‘du 1er décembre 1922 au 6 janvier 
1925 
LR BILLET DE RETOUR ‘YAUT* 
POUR TROIS MOIS à 


‘lies billets donnent droit au Stan- 
dard ou aux wagon-.lits, -sur : 
paiement additionnel 


d'elle un précieux. u 


Us au- [E 


les voix ne manquent pas, et nous au-, 


Des: 


1922 an 5 jan, 1928, 
mois, 2 


PPTTSILLIIOILOIS 
SR ESA SA SA 28 SA SN SEE SA LE 20 8 


| a - LE " 2 . 
: Comptoir Agricole L 
Limitée | 
_ \ : 
:SOUHAITE A TOUS SES CLIENTS ET : | 
AMIS, A TOUS LES LECTEURS ET AMIS À, 
DU “PATRIOTE,"'LE VIEUX MAIS SIN. À 
Us ; 4 
CERE. SOUHAIT CANADIEN: 


‘Une bonne et heureuse année” 


DE SR OU UE OU DE SE DA SU SU SENS D OU 
LU BE DA D SE ON SRE ES OS DE SU SA DS D 


Balsamiques -— Antiseptiques — Germicides 
Contre les toux chroniques et aiguës, les bronchites, laryngites, 
rhumes, grippe et maux de gorge. 
SIROP, 25 sous --— CAPSULES, 50 sous. 
-Envoyés par la malle. - . 
IcIE DES CAPSULES CRESOBENE, 274,rue St-Denis , Montréaÿ 


ttes 


poeme 


MEME SE : 


POUR REMPIIR LES COMM ANDES DES MANUFACTURIERS 
NOUS AVONS ‘BESOIN ISOGDIATEMENT DE PEAUX DE 


Loups, putois, visons, rats musqués 


Nous vous puierons les hauts prix suivants an comptant: nous 
payons le coût de transport sur toit envol. 


$10.00 , 1 


Loup, très belle peau ......1,..., Possasessssesess: 825.00 à 

Loup, peau ordinaire ossi es soso ss sens ecouseseres $20.00 à $8.00 

Putois resserre , rene . dorsrees 700 à $3.00 
H Vison, noi ,,,.,,,,., ‘ s soso sors 15.00 à 56,00 

Rats, hiver ...., Lines: deriereédeeriee ef S0 à $1.00 


automne , 8125 à 50e 


Pleine proportion pour les qualités inférieures 
Envoyez-nous Immédiatement tout ce que vous avez et profitez 
avantages que vous offrent ces prix exceptionnellement hauts, ‘| 
les autres fourrures recevront les plus hauts prix du marché. 


R. S. ROBINSON & SONS, LIMITED 


Acheteurs et exportateurs âe f'ourrüres brutes, peaux, racines seneca et 
laines. 
Edifice R.S,.R. Angle de l’Ave, Pacific et de la Rue Louise, Winnipeg 


Rats, 


des 
ŒToutes 


ASSURANCE DES SOLDATS DE RETOUR DU 
FRONT 


DATE D'ECHEANCE 


Un amendement à la Loi de l'Assurance des Soldats de retour 
du front stipule que l'assurance sur la vie pent n'être pas accordée 
aux.soldats de retour du front, avec ou sans famille, qui se trouvent 
dans un sérieux état de maladie occasionné pat d’autres causes que 
celles dn service, où aux soldats sans famille, même si le mauvais 
état de santé n 6t6 occasionné par la service. L'amendement cepen“ 
dant contient 12 clause suivante: 


“T1 est stipulé'que les applicants, impôlents ou non, qui 
sont si sérieusement malades qu'il n’y à pas d'espoir de 7, 
! vie et qui ont une famille qui a droit 'de devenir béné- : 
- : ficiaire d'après les stipulations de la loi, pourront être } 
| assurés en vertu de’la Loi de l'Assurance des Soldats, h. 
de retour 'däu front: jusqu'au lér janvier 1923. 
L'assurance peut être accordée dans tous les cas où le mau- : 
vais état de santé est aa : au :ser vice’ ou ‘quand les soldate ont une  ; 
. famille. 
L'application peut être faite à tont bureèu local au Départe- 
ment de l’Etablissemen ‘dés Soldats, ou par courrier en s'addressant 
à: Division de l'Assurance des Soldats, Ædifice Daly, Ottawa. 
Les applications qui ne sont pas affectée par la clause ci-haut 
mentionnée seront accépties Jusqu'au ler septembre 1923. 


[POUR LE CENTRE DES 
ETATS-UNIS | 


EN VENTE 


POUR VANCOUVER, 
VICTORIA, NEW WEST- 
MINSTER 


EN VENTE. a 
les 5, 7, 12, 14, 19, 21, 26, 28 déc. 
.4922. Les 2, 4, 9, 11, 16, 18, 28, 
25 janv. 1923, Tes 4, 8 fév. 1h23. 


. LE BILLET DE RETOUR ma. 


du ter déc. 1022 an 6 jan. 102%. 
_des stations de 


TA SASKATOHEWAN ET pr ., 
: L'ANBERTA 


D 


du lt Ü 
ABRRTS PARTOUR SUR LE | SUSQUAU 45 AVR 108 | pinter DE RETOUR VAUT 
LRAJET Arrêts partont sur le trnjert ; ‘POUR TROIS. MOIS 
h ° r | 4 
PASSEZ NOEL DA DANS LES VIEUX PAYS 
LA VOIE * Billets d’excursions anx ports de l'Atlantique correspon- FA VOIE . 
AGREABLE dant. nveé les billets :sur paqnebots en vente dun ler déc. SURE : 


Le biller de retour. vaut: pour trois ” 


SE, JEAN : HALIFAX ! PORTLAND F . 


‘ 


Pour informations s'adresser à. d'agént du "E 


PACIFIQUE CANADIEN : cr | : 


_« OU AG D. BROPHY, AGENT DES PASSAGERS DU! DIÉTRIGÉ, RÉGINA, Sas, 


M | 


TRE ns HR en 2 PA RER À D DL AU AA A RÉ RE DDR a ae à au 


an eee ma US eue 


mile à pt Bacs br 


PA PAPER Po Ge m9 PARA APR ua 


Lana ea mouse e ra 


Upanetan vs 


. 


Publié 
propri 


CHAPITRE QUATORZIEME 


E vasi ans Ja guerre é ise, fi 
j est des oteasions das aire Cependant l’armée anglaise, fière 
où te plus brave de la victoire qu'elle avait rempor. 
Cervantes tée, sept mois Auparavant, était en- : 
Jcore rangée en bataille, dès hui a 
n , * Eu : ats . dès huit 
LES PLAINES D ABRAHAM heures du matin! le 28 avril 1760 ue or tes lettre 18, “Croix 
7 » dit la sagesse des na-|sur les mêmes plaines où elle‘avait Do les guiates, nefusez-les 
nn Vietislt 1 SAGESSE Le attin avoc te ; F F TT st pas de irine. 
4 Fa eu aux vaincus! non combattu avec tant de succès, Lel  Insistez pour avoir les l'ablettes 
à dons M ause des désastres, | 5 MüTray, qui commandait | a'Aspir ; | 
À ont À caust s SUSEO | Cotle armée for . ë d'Aspirine Bayer marquées de la pa- 
ele saturelles d'une dé- armée forte de 6,000 hommes | rantie “Croix Bayer” ‘ ’Aspiri 
| gpséquenees HAUTES rain- et souten ar vingt- N : rescrite ‘ par les” médecine saone 
D, Cons ssi parce que les vain ue par vingt-deux bouches | prescrite par les médecins pendant 


aite, MAIS 
M ant toujours Jorte 
matériellement, ils 
jeux amour opre 
ans | 


“ent fait des D 
 : “e nt toujours des 
ne trouvent-i 
compatriotes. 
sage que leur 
ent bien, Pa 
fouanges .des 
tion: mais C 
que toujours 
On div 
plume el 
3 seigne À 
M les corps 


L'histoi 
défaite, | 
r-ci par-là, 


pour être au 
on démon 
À js dans U} 
| ur quelles savahtes m 
vaincus SC! 

dela lutte, on 
D mertume les 
M défaite, Ils 
E  d'étre trailés 
HO te, Un grand € 
E, de nos Jours A 
n'at-il pas dit: 

n'a jun 
guerre” 


conséquences de 
méritaient 


V'æ vpiclis! 


l'armée 


caises i 
perdant une nuit 


nes d'Abraham, 
mencé à se retrancher, 


aussi qu'il ét 


taqua les 


seulement de 


celles de l'ennemi, 


ministres  appréciaient 


fort peu, 


î victoire 
Paurait 


É élevé 
É lieu de 


l'auraient 
satipcons, 


parts s'écroulait; 


formidables des Anglais. 
avait plus de vivres. 


lamment, 


de secourir Ja ville, et qu'au 


son courage jusqu'au ciel. 


che en livrant une ville q 
vait ne pouvoir défendre! 


. 


Sarnison! Malheur aux vaincus! 


te aussi importante que 
le dela Nouvelle-Franée. 


hée précédente, Leurs : 
tient justes, car lé gén 


reprénait, le printemps suivant, 1* 
fensive ave une M, s À 


par 
Philippe Aubert de Gaspé 


avec l'autorisation de la Librairie Beauchemin, 
étaire des droits d'auteur de cet ouvrage. 


= No. 21: 


ils souffrent 
souffrent dans 
blessé, ils souf- 
eur réputation comme 


4 ‘1 ils aie ombattu un 
 : nus, Qu'ils aient Combi | 
“re ae un contre vingt, qu'ils 


rodiges de valeur, 
vaincus; à pei- 
ls grâce chez leurs 
re ne consi- 
Ils recueil- 
uelques 
écrivains de leur 'na- 
es louanges sont pres- 
mélées de reproches, 
re une nouvelle bataille, la 
le rompas à lasnain; on 
ux mânes des généraux 
reposent sur des 


É pamps de carnage raillamment dé- 
fendus. ce qu'ils auraient dû faire 


nombre des vivants; 
tre victorieusemæent, as- 
auteuil bien bourré, 
anoeuvres les 
aient sortis triomphants 
leur reproche avec à- 
leur 
pourtant 
avec plus de générôsi- 
apitaine qui a égalé 
iexandre et César, 
“Quel est celui quil: 
ais commis de faute à la 


Le 14 septembre 1759, jour né- 
faste dans les annales de là France, 
anglaise, commandée par 
le général \olfe, aprés avoir trom- 
né la vigilance des sentinelles. fran- 
et surpris Îles avant-postes 
sombre, était ran- 
“ée en bataille le matin sur les plai- 
où elle avait com- 
Le général 
Montcalm, emporté par son courage 
chevaleresque, où jugeant peut-être 
ait urgent d’interroms 
pre des travaux dont les conséquen- 
ces pouvaient devenir funestes, at- 
Anglais avec une portion 
ses troupes, et fut 
vaincu, comme il devait Pêtre avec 
des forces si dispropôrtionnées à 
Les deux gé- 
néraux scellèrent de leur sang cette 
bataille mémorable, Wolfe en do- 
tant l'Angleterre d’une colonie pres- 
ue aussi vaste que la’ moitié de 
l'Europe, Montcalm en faisant per- 
dre à la France une immense'con- 
trée que son roi et ses imprévoyants 
d’ailleurs 


Matheur aux vaincus! Si le mart 
quis de Montcalm eût remporté la 
sur Parmée anglaise, on 
jusqu'aux nues, au 
lui reprocher de n'avoir 
É pas attendu les renforts qu’il devait 
É recevoir de Monsieur de Vaudreuil 
et du colonel de Bougainville, ‘on 
aurait admiré sa tactique d’avoir 
attaqué brusquement ennemi aà- 
vant qu'il eût le temps de se recon- 
naitre, et d’avoir profité des acci- 
É dents de terrain pour se retrancher 
É dans des positions inexpugnables; 
È on aurait dit que cent hommes à 
l'abri de retranchements en valent 
mille à découvert; on n'aurait point | 
attribué au général Montcalm des 
motifs de basse jalousie, indignes 
d'une grande âme: les lauriers bril- 
innts qu'il avait tant de fois cueillis 
sur de glorieux champs de bätaille, 
mis à couvert de tels 


Væ viclis! La cité de Québec, à-! cher en avant pour la troisième fois, [dans ses bras, 
près la funeste bataille: du 13 sep-|hjondissant come un tigre, et pous-|se 
tembre, était plus qu'un monceau léait le cri de guerre de sa famille: 
de ruines; les fortifications n’é-l4A moi grenadiers” il s'était préci- 
laient pas même à l’abri d’un coup 
de main, car une partie des rem- {attaqués comme un insensé., L’oeu- | domaine: 
$ ECl9 les magasins é-|vre de carnage avait recommencé 
tient épuisés de munitions; les ar-lavee une nouvelle fureur, et, lors-| “me: tu en auras besoin, lorsque tu 
tilleurs, plutôt pour éacher leur dé- {qu à | l 
tresse que pour nuire à l'ennemi, !tres de.la position, ils avaient reti- “sanglant de celui que tu appelles 
ne tiraient qu’un Coup de canon àlré Jules d’un moncesu de morts et ‘maintenant ton frére! Je n’éprou- 
longs intervalles contre les batteries 
n'y 
Et l’on à ce- 
endant accusé de pusillanimité la | seau 
rave garnison qui avait tant souf- l’eau fraîche lui fit reprendre con- 
fert ei qui s'était défendue si vail-| naissance. 


le capituler, il eût attendu l’arrivée | fracturer l'os de la tête. 
des troupes françaises, il est encore | arrête l’'effusion de sang, et dit à | instant, un-seul instant toute la ten- 
certain que, loin d’aceuser la gar-| Jules, qui voulait retourner au com-| dresse du jeune Français pour son 
nison de pusillanimité, on eût: élevé pat: 
Certes," 

la garnison s’est montrée hien là- 

w’elle sa- 

va, contlande en Dhumanité ‘de 

“Ai, confiante en l’humanité del; Ÿ 
rene qui avait promené le fer qui est dangereux pour 
ft le feu dans les paisiblés .campa-|ioinbre dans ce bois, où vous trou- |faciles. 
nes, faire fi de la vie des citadins, verez des lurons qui ont aussi quel- 
de l'honneur de leurs femmes et de _ 

leurs filles exposées à toutes les hor- 
reurs dune ville ‘prise d'assaut! | i 
Elle a été bien lâche cette pauvre 


Les Anglais, après la capitulation, 
ne négligérent rien de ce qui pou- 
“ait assurer la conquête d’une pla-lla seconde bataille 
la capita- | brâham; la victoire 
f V Les murs |chèrement par les s d 
urent relevés, de nouvelles fortifi-| Canadiens, dont la perte fut aussi|pa de la main, 
jations ajoutées aux premières, et{arande que celle de l'ennemi. ) re it puise: 
E tout armé d’une: artillerie-formi-| fut, dela part des’ vainqueurs, effu-[leau dans le ruisseau voisin par 
able, Ils pouvaient devenir assié 
#5, d'assiégeants qu’ils étaient l'an x . 
prévisions rie, fut cédéé à l'Angleterre par le {prit son ami dans ses bras, et le por- 
ral devis nonchalant Louis XV, trois ans.a- 

OË- 
armée de 6,000 


OÙUIES!I, Nercreut, 44 


; 


J 


Seules les tablettes avec la 
“Croix Bayer” sont de 
l'Aspirine — pas les autres! 


n 


honnmes, lant de troupes régulières 
que de miliciens canadiens. 


à Feu, occupait les positions les plus 
avantageuses, lorsque l'armée fran- 
(aise, un peu plus nombreuse, mais 
n'afant que deux pièces d'artillerie 
couronna Îles hauteurs de Sainte: 
Foye, Les: Français, quoique fati- 
guës par une marche pénible par 
des chemins impraticables à travers 
les marais de la Suède, brülaient du 
désié de venger leur défaite de l’an- 
née précédente, La soif du sang 
était bien ardente dans les poitrines. 
d’ennemis qui attisaient depuis tant 
d'années les haines séculaires qu'ils 
avaient transportées de la vicille 
Europe sur le nouveau continent, 
Des deux côtés la bravoure était é- 
gale, et 15,000 hommes des meilleu- 
res troupes du monde nattendaient 
que Pordre de leurs chefs pour en- 
sanglanter de nouveau les mêmes 
plaines qui avaient déjà bu le sang 
de tant de valeureux soldats, ° 


. Jules d'Haberville, qui s'était dé- 
jà distingué à la premiére bataille. 
des plaines d'Abraham, faisait alors 
partie d'une des cinq compagnies 
commandée par le brave capitaine 
d’Aiguebelle, qui, sur l'ordre du gé- 
ñéral dé Lévis, abandonnèrent d'a- 
bord le moulin de Dumont attaqué 
par des forces supérieures, ‘ Jules 
Tessé grièvement par un éclat d'o- 


plus de dix-neuf'ans et qui à fait ses 
preuves sur des: millions pour le mai 
de tête, la névralgie, le rhume, le 
rhumatisme, le lumbago et toutes les 
douleurs en général, | 

Des boîtes en fer blane commodes 
de 12 tablettes et des paquets “Lager" 
plus gros sont dans toutes les phar- 
macies, ‘ : 

Aspirine est la marque de fabrique 
(enregistrée au Canada) de la manu- 
facture Bayer de mononceticacide dé 
salicyeacide. 

Bien qu'il soit bien connu qu'Aspi- 
rine est synonyme de mañuacture 
Bayer, afin de prévenir lé public con- 
tre les imitations, les tâblettes do ln 
Compagnie Bayer, Limitée, porteront 
le cachet de lenr marqué de commer- 


ce, la “Croix Bayer”, à 


De Locheill s'était vengé noble- 
ment des soupeons injurieux à sa 
loyauté, que son ennemi Montgome- 
vv avait essayé d’inspirer aux of- 
ficiers supérieurs de l’armée britan- 
nique, Ses ‘connaissances  éten- 
dues, le temps qu'il consacrait à 
l'étude de sa nouvelle profession, 
son aptitude à tous les exercices 
militaires, sa vigilance aux postes 
qui lui étaient confiés, sa sobriété, 
ne, [ , ui valur abord l'esti géné- 
bus, qui lui avait cassé le bras gau- ailes et ent gapord CORRE, RO 
che, refusa de céder aux instances | péré néanmoins par la prudence 
de ses amis, qui le pressaient ins- | dans Patiaque des lignes francaises 
tamment de faire panser une bles-}4 Montmorency, et sur le champ de 
sure dont le sang coulait avec abon- | bataille du 1% septembre 1759, fut 
lances et, se contentant, d’un léger rcinarqué par le général Murray, | 

andage avec son mouchoir, il char-| qui le combla publiquement de lou- 
gea de nouveau, le bras en écharpe, anges. 

à la tête de-sa Compagnie, lorsque | Lors de la déroute de l'armée an- 
le général, jugeant l'importance de | uise à In seconde bataille des plai 
s'emparer à Tout prix d'un poste 550.4 1 seconde bataille des pral- 
d A os nes d'Abraham, Archibald de Lo- 
dont dépendait l'issue du combat, | Cjeill après les prodiges de:valeur 
ordonna de renrendre l'offensive. | 901 APICS CCS DronISes CC VA Ur 

* "Jah la tête de ses montagnards, fut le 


Presque toute l'artillerie du géné- [dernier à céder un terrain qu'il a- 
ral Murray était dirigée de manière |vait disputé pouce à pouce; il se 
à protéger celte position si impor-|distingua encore par son sang-froid 
tante, lorsque les grenadiers fran-!el sa présence d'esprit en sauvant | 
çais l’abordèrent de nouveau aulles débris de sa compagnie dans la 
pas de charge, Les boulets, la mi-fretraite; car, au lieu de suivre le 
traille décimaient leurs rangs, qu'ils torrent des fuyards vers la ville de 
reformaient à mesure avee autant Québec, il remarqua que le moulin 
d'ordre que dans une parade. CGet-{de Dumont était évacué par les gre- 
te position fut prise et reprise -plu-|nadiers francais, occupés à la pour- 
sieurs fois pendant cette mémora-fsuite de leurs ennemis dont ils fai- 
ble bataille où chacun luttait defsaient un grand carnage, et profi- 
courage, Jules d’Haberville, “leltant de cette circonstance pour dé- 
petit grenadier”, comme lappelaient |rober sa marche à l'ennemi, il défi- 
ses soldals, emporté par son ar-|la entre cette position et le bois ad- 
deur malgré sa blessure, s'était pré-|jacent. Ce fut alors qu'il crut en- 
cipité, l’épée à la main,'au milieu {tendre prononcer son nom; et, se 
des ennemis qui Jachèrent prise un | détournant, il vit soitir du bosquet 
instant; mais à peine les Françaisf'un officier, le bras ën écharpe, la 
s’y étaient-ils établis, que les An-|tête couverte d’un linge sanglant, 
glais, revenant à la charge en plus|luniforme en lambeaux, qui, Pé- 
grand mombre, s'emparèrent du|pée à Ex main, s'avançail en chan- 
moulin, après un combat des plus|celant vers Jui, . 
sanglants. — Que faites-vous, brave Came- 

Les grenadiers français, mis uniron de Locheill? cria linconnu. 
instant en désordre, se reformérent|Le moulin est évacué par nos vail- 
de nouveau à une petite distance |lants soldats; il n’est pas même dé- 
sous le feu de l'artillerie et d'une |fendu par des femmes, des enfants 
grêle de balles qui les criblaient; [et des vicillards infirmes! Retour: 
et, abordant pour la troisième foisinez sur vos pas, valeurenx Came- 
le moulin de Dumont à la baïonnet-|ron, il vous sera facile de Pincen- 
te, ils. s’en emparèrent après une dier pour couronnes vos exploits! 
lutte sanglante, et sv maintinrent. Il était impossible de se mépren- 

On aurait cru, pendant cette troi-fdre à la le à ailleuse de Jules 
sième charge, que tous les senti-ÿ d'Haberville, quoique Flo ronit 
ments qui font aimer la vie étaient ,souillé de sang et de boue, le rendit 
éleints dans l'âme du jeune d'Ha-frtéconnaissable, | 
berville qui, le coeur ulcéré par l’a-| Arché, à ces paroles insultantes, 
mitié trahie, par la ruine totale de [n’éprouva qu'un seul sentiment, ce- 
‘sa famille, paraissait implorer laflui d'une tendre compassion pour 
mort comme un bienfait, Aussi dès [l'ami de sa jeunesse, pour celui qu’il 
que l’ordre avait été donné de mar- | désirait depuis si longtemps presser 

Son coeur battit à 
rompre; un, sanglot déchirant 
s’échappa de sa poitrine, car il Jui 
sembla entendre retentir de nou- 
pité seul sur les Anglais, qu’il avait { veau les paroles de la sorcière du 

— “Garde ta pitié pour toi-mé- 


ue les Français étaient restés niaî-|“porteras dans tes bras le corps 


de blessés. Comme il donnait si-|“ve qu'une grande douleur, à ‘Ar- 
gne de vie, deux grenadiers le por-|“chibald de Locheïlll c’est celle de 
térent sur les bords d’un petit ruis-|“ne pouvoir te maudire! Maiheur! 
près du moulin, où un p£u “malheur! malheur!” 

Aussi Arché, sans égard à la po- 
C'était plutôt la pertesition critique dans laquelle il se 


î nf, Si le gouverneur, nou-|qu sang qui avait causé la syncope, | trouvait, à la responsabilité qui pe- 
veau Nostradamus, eût su que le 


chevalier de Lévis était à portée |coup de sabre, qui avait fendu son | dats, fit faire halte à sa compagnie, 


que. la .grièveté de la blessure: un isait sur lui pour le salut de ses sol- 


lieu! casque, avait coupé la chair sans ot s’avanca au-devant de Jules, sa 
Un soldat | claymoré dirigée vers la terre, Un 


frère d'adoption sembla se réveil- 

— Pas pour le petit quart d'heure, [ler en lui; mais réprimant ce pre 
nôtre officier: vous en avez votre linier mouvement de sensibilité, il 
suffisance pour le moment; le soleil [lui dit d’une voix creuse et emprein- 
chauffe en diable sur la butte, ce te d’amertume: | 
les blessures | — Défendez-vous, monsieur de 
e tête. ‘Nous allons vous porter à [Locheill, vous aimez les triomphes 
Défendez-vous! Ah traître! 
ques égratignures. D’Habgrville, [croisant les bras, se contenta de ré- 
tro 
sisfance, se trouva bien vite au mi-|se: , , . . 
lieu de nombreux blessés, qui a-| — Toi aussi, mon frère Jules, toi 
vaient eu assez de force pour se aussi tu m’as condamné sans m’en- 
jtrainer jusqu’au bocage de sapins. |{tendrel 


Tout le monde connaît l'issue de 
des plaines d’A-Îches, une forte secousse nerveuse 


fut achetée bien [acheva de-paralyser le peu de force 
Frañçais et les {qui restait à Jules; l'épée lui échan- 
et il tomba la face 
Celcontre terre, : Arché fit puiser de 
-sion inutile de sang. La Nouvelle-fun de ses soldats; ‘et sans s'occuper 
|France, abandonnée de la mère pa-[du danger auquel il s’expôsait, il 
ta sur la lisière du bois, où plusieurs 
blessés, tant Français que Cana- 
diens, touchés des soins que l’An- 


près cette glorieuse bataille qui au- 
rait pu sauver la’ colonie, 
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A cette nouvelle injure, Arché, se | 


faible pour opposer aucune ré- | pondre de sa voix Ja plus affectueu-. 


A ces paroles d’affectueux repro- |. 


LeLGirisona te 


tome 


glais donRait à leur jeune officier, 
n'eurent pas même lidèe de lui nui 
re, quoique plusieurs eussent re. 
chargé leurs fusils. Arehé, après 
avoir visité les blessures de son à 
mi, jugea que la perte de sang était 
la seule cause de la svncope: en 
effet, Peau glacée qu'il lui jeta au 
visage, lui fit bien vite reprendre 
connaissance, À ouvrit les veux, 
les leva un instant sur Arehé, mais 
ne proféra aueune parole. Celui-ci 
lui serra une main, qui parut ré. 
pondre par une lègère pression, 

Adieu. Jules, lui dit Arohé: a. 
dieu, mon frèret le devoir impé- 
rieux m'oblige de te laisser: nous 
reverrons tous deux de meilleurs 
jours, j 

EU it rejoignit en gémissant ses 
compagnons, 

Maintenant, mes garçons, dit 
de Locheill après avoir jeté un coup 
doeil rapide sur la plaine, après 
avoir prêté l'oreille aux bruits con 
fus qui en sortaient, maintenant, 
mes garcons, point de fausse déti- 
atesse, La bataille est perdue sans 
ressource; montrons à présent l'a. 
gilité de nos jambes de monta- 


gnards, si nous voulons avoir a 
chance d'assister à d'autres com: 


bats: en avant done, el ne me pere 
dez pus de vue. 

Profitant alors, avec que rare sn 
gacité, de tous les accidents de ter- 
rain, prôtant l'oreille de temps en 
temps aux cris des Franeais achar- 
nés à la poursuite des Anglais, qu'ils 
voulaient refouler sur Bi rivière 
Saint-Charles, de Lochoill eut le 
bonheur de rentrer dans la ville de 
Québec, sans avoir perdu un seul 
homme de plus. Cette vaillante 
compagnie avait déjà assez sonf- 
fert: la moilié était restée sur 18 
champ de bataille; el, de tous les 
officiers et sous-officiers, de Lo- 
cheitl était le setil Survivant, 

Honneur au courage malhenreux! 
Honneur aux mâûnes des soldats an- 
glais dont les corps furent enterrés 
pèle-mêle avec ceux de leurs enne- 
mis, le 28 avril 1760, Honneur à 
ceux dout on voit encorc les mon- 
ceaux d'ossements reposer en paix 
près du moulin de Dumont duns un 
embrassement .élernel! Ces soldats 
auronteils oublié leurs haines invé- 
térées pendant ce long sommeil, où 
seront-ils prêts à s'entr'égorger de 
nouveau, lorsque a trompette du 
Jugement derhièr sonnera le der- 
nier appel de Fhomme de guerre sur 
la vallée de Josaphat? 

Honneur à là mémoire des guer- 
riers franeais dont'ies plaines d’A- 
braham recouvrent les corps sur le 
sinistre champ'de bataille de Pan- 
née précédente, ‘Auront-ils mémoi- 
re, après un si long sommeil, de leur 
derniére lutte pour défendre le sol 
de leur patrie passée sous le joug 
de  l'étranger?Chercheront-ils, en 
s'éveillant, leurs armes pour recon- 
quérir cette terre”que leur courage 
trahi n'a pu conserver? Les héros 
chantés par les poètes de la mytho- 
logie conservaient leurs passions 
haineuses dans les Champs-Elysées; 
les héros chrétiens pardonnent en 
mourant à leurs ennemis. 

Honneur au courage malheureux! 
Si les hommes qui fêtent l'anniver- 
saire d’une grande victoire glorieu- 
sement disputée avaient dans Fà- 
me une parcelle de sentiments géné 
reux, is appendraijent au brillant 
pavillon national, un drapeau à la 
couleur sombre avec cette Régende: 
“Honneur au courage malheureux?! 
Parmi les guerriers célèbres dont 
l'histoire fait mention, un seul, le 
lendemain d'une victoire mémora- 
ble, se découvrit avec respect de- 
vant les captifs en présence de son 
nombreux élat-major, et prononcça 
ces paroles dignes d'une grande à- 
me: “Honneur, messieurs, au cou- 
rage malheureux!" TE voulait, sans 
doute, que les Français, dans leurs 
triomphes futurs, fissent Ba part de 
gloire aux vaincus qui en étaient 
dignes: il savait que chacune de ses 
paroles resterait à jamais gravée sur 
le marbre de l’histoire, Les grands 
guerriers sont nombreux: la nalu- 
re avare prend des siècles pour en- 
fanter un héros, 

(& suivre) 


Les Anciens Canadiens, par Phi- 
lippe Aubert de Gaspé... En vente 
à da librairie Beauchemin, Montréal 
au prix d'une ptastre le volume bro- 
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demandés soit au sujet du Pension 
nat, soit à celui du Noviciat récem 
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Académie et Pensionnat 
Notre-Dame de Sion 
PRINCE ALBERT, Susk. 


Vous trouverez ici une éducation 
soignée, un cours d'études. complet, 


idéal, 


Le cours d'études comprend le 
cours complet adopté par le guuver- 
nement de la Saskatchewan, de plus 

Le français est enscigné dans tou- 
tes les classes, 

Leçons de musique, de peinture, 
de dessein, de travaux à l'aiguille, 
de dactylographie et de sténogra 
phie. 

La Révérende : Mtre Supérieure 
rappelle aux lecteurs du Patriole 
qu'elle donnera très volontiers tous 
les renseignements qui Ini seront 


ment érigé À Prince-Alhert pour la 
formation des Soeurs de Choeur et 
des Souurs Converses, 
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Pensionnat Notre Dame du 
Sacré-Coeur, Howell, Sask. 


Désirez-vous donner a vos enfants 
une éducation soigiée, un cours d'é- 
ludes tel que demandé par In pro- 
vince de la Saskatchewan? Adres- 
sez-vous aux religieuses de la Pro- 
vidence. 

Outre le français qui reçoit une 
attention toute particulière dans 
les classes, on enseigne la musique, 
le dessin et les travaux à l'aiguille 
de tous genres. 

, Les jeunes filles désireuses de se 
livrer à la carriere de l'enseigne- 
mont trouveront dans eètte inshithr- 
tion, entière facilité pour se prépa- 
rer aux différents diplômes requis 
À cet effet; elles sont donc ndmises 
à tout âge: les garcons sont neceptés 
jusqu'à leur treizième année. 
Pour plus amples renscignements, 
s'adresser à ftévérende Mère Supé- 
rieure. 
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‘Pensionnat de St-Louis, 
Sask. 


Le nouveau couvent construit en 
brique solide, au village, aur led bords 
de la rivière, à l’ombre des grands 
bols, avec toutes les améliorations mce- 
dernes, lumière électrique, eau 
chaude et eau froide, bains, cabinets 
äe toilette À tous les étages, promet 
vux élèves le bien-être et lo progrès. 
L'instruction donnée par des Rell- 
gteuses diplomées est toute supérieure 
On y enseigne tout ce qui sst nécen- 
saire pour parfaire l'éducation de la 
Jeunesse: religion, sciences et arts, 
Nous acceptons les filles à tout fige 
et les garçons jusqu'à leur treizième 
année. ‘ 

Pour les eonditlons, qui sont des 
plus acceptables, s'adresser A: 


:,  Révérende Mère Supérieure, 
Couvent, 
ST. LOUIS - 


- SASK. 
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COLLEGE D'EDMONTON 


ms 


dirigé par les 
Pères Jésuites 
et agrégé à l'Université Laval 


COURS CLASSIQUE bilingue, à base 
française, conduisant aux degrés 
de baçhelier st donnant accès À 
toutes les carrières, #acerdore, 
droit, médecine, etc. 

COURS COMMERCIAL en anglais; 
tenue des livres, clavigraphle, et6- 
nographle, etc. Coliation de di- 
plômes d'affaires, 

DOUBLE COURS PREPARATOIRE 
français et anglais, préparant aux 
cours Classique et Commercial, 


mm 


Adreme: Rév. Père REOTEUR, 
Collège des jésuites, 


Edmonton - -+ Alte. 


À Les mères de famille font prendre à leurs fillettes les PILULES ROUGES pour leur assurer une bonne formation. 
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P et qui cralenent les accidents du retour de l’âge doivent recourir aux PILULES ROUGES pour aider le 


pour éviter les maladies les plus 
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purifient le sang, rétablissent 
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B'ART magnitlqnement véniké, subinguern et enthoustismert 
la pensée plis que he le pourrait toute aubie chose, Nr piissance 
est réelle 61 lorsqu'i s'applique à des trnvans ecolésitatfqnes, 
dextnt une grade puissunes pour de Dion, 

, L'on peut Pobienie dans Tes produits suivait de nos studios, 
AUFELS. PARLES de COMMEUNION, CHABRES, en Marbre, Songe 
lion, HRignlivo. 

STATUS gn Marbre, Orbronse, Pierre, Rigalien. 

STATIONS DR CHEMIN DE CROTX (Groupes en Reltef), 

VERRIQRES ent verre antique on omilin, 

ABAT OVORIX, ajustement breveté Dapriuo, 

LONTS BAP'FISNENUX, en Mavbre ot Rigalico, 

CRECHES DIS NOEL, 

Catidogne, photogtaphies ot dessinée sountis site dettafñiée, 


COMPAGNIE STATUAIRE DAPRATO Limitée 


Institut Pontifical : d'Art Chrétien. 
966 Rue St-Denis Montréal, P.Q. 


CHICAGO — NEW OVORK — PHRTIEANANENS LENRARL, 
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A. J. HANSEN & CÏE 
ARGENT A PRETER SUR FERMES 


Intérêt réduit à 6 p.c. 


hr emmnnantrsmpeneemes 


Bons postaux et chèques pour toutes les parties du 
i 


monde. 


Bons achetés et vendus. 


HANSEN, C. L. RIACH, 


Notaire public Solliciteur 


A. J. 
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: The North Star Lumber Co. Ltd. : 


PRINORADBERE, KINISTINO, WEBDON, BIRCEH IHELS, 
DOMREMY, STLOUIS, WWATSON, HOEY, NEXCAME, SPADDING, 


Nous avons dans nos habgnrs In plus granudo quantité de ves charbons: 
Drumbheller Clown Bar 
Yellow Head Cardiff 


4 
Nous en avons de toutes grosseurs 


Notre stock de matériaux de eonstrnetlhon eat 16 plus eomplet el 
la mellleur marehé quo vous puissiez W'onver partent, 


Téléphone 2275 J. A. FARMER, à 
PRINCB-ADBERT GERANT Ë 
En A 
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Les chevaux sont violents quelquefois 


mat. tete ntttetanmeererehpet td 
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tersque  Pon 
ÉHEPARE. 


Rien de surprenant, 
voit certaines méthodes de 
Almerlezevons voug-môénies 


+ 


à 
le cordonnier adapte votre pied A It 
chausanre au let d'adapter la chans- 
auire à votre pied?  Tealtes-nous lerrer 
vos chevaux et après quelques minu 
tes ils no seront plus violents Notre 
mfthode de forrage provure le von: 
fort À votre cheval au Heu de la tor- 
turer, , 


eu que 


se mamne 


Erdman & Sons 


Prince-Albert. 


11ème Rue Est | 


Ja circulation et décongestionnent les 


périodiques, ‘é’äésurer des époques régulières et sans 


de métrites, d’anémie, etc., trouveront la guérison en em- 


dangereuses. 


CONSULTATIONS GRATUITES. — Les méde- 
cms spécialistes de la Compagnie Chimique Franco- 
Américaine donnent des consultations gratuites à 
toutes les femmes qui viennent les voir ou qui leur 
écrivent. 

. Les Pilules Rouges se vendent 50 centins la boîte. 
Tous les pliarmaciens et les marchands de remèdes 
‘les ont: ‘Cependant si quelqu'un ne pouvait les trou. 
ver dans sa localité, nous les lui enverrons sur récep- 
tion du prix. COMPAGNIE CHIMIQUE FRANCO- 
AMERICAINE, limitée, 274, rue St-Denis, Montréal, ® 
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Noël à In cathédrale 
LA 
La cérémonie de kr messe de ni 
suit S'est déroulée cette année au 
milieu de pompes inaccoutumées. 
C'était la première fois que $. G. 
Mur Prud’homme officinit à cette 


solennité ct fa fète a revètu un é-| 
Le maitre des! 


clat incomparable, 
cérémonies, M, P'abbé Caron, à droit 
à des félicitations pour avoir obte- 
nu faut de précision et d'harmo- 
nie d'ans les mouvements de la part 
de ses enfants de choeur, On à 
surtout beaucoup remarqué les deux 
gentils petits pages qui faisaient 
Fur apparition pour la première 
fois dans la suite de Sa Grandeur, 

M. Pabhè Munro remplissait les 
fonctions de prètre assistants M 
abbé Brodeur el M, l'abbé Beat 
lac agissaient comme dinere et sous- 
diacre. 

Le curé de la cathédrale a pro“ 
noncé le sermon de circonstance, 


Après avoir situé le grand événe- fl 


ment que commémorait la fête du 
jour, il a souhaité à fous, en termes 
particulièrement choisis, un joxeux 
Noë, cestä-dire une conscichee 
nette'et un coeur pur. 

Mgr Prud'honnne, de son trône, 


a voulu Ggalement s'adresser aux 
fidèles. II na montré comiment, à 


côté de Pesprit naturel de la fèle 
de Noël qui nous porte aux réjouis- 
sances, if doit exister un esprit sur- 
naturel qui consiste à suivre l'en- 
scignement de l'Evangile, lequel 
nous préche fa paix et a charité 
entre Îes hommes, 

Les commMmunions ont lé extré- 
mement nombreuses el un grand 
reeucilivment n'n cessé de régner 
au cours de toule Ja cérémonie, La 
cathédrale  étiüit archicomble, et 
bien avant minuit tous les sièges 
étaient occupés, Comme les an 
nées précédentes, on rémarquail 
pari l'assistance un nombre assez 
considérabie de mon-catholiques qui 
n'ont pas manqué d'être édifiés par 
tout ce qu'ils ant vu et entendu, 

De l'avis de tous, ia messe de mi- 
nuit de cette année, du point de 
vue musical, a été In micux réussie 
qu'on avait entendue fepuis long- 
temps. 

M Robert de fa Gorgendiére à 
chanté le “Minuit chrétiens” d'A- 
dan avec une rare perfection qui « 
été pour beaucoup une révélation. 
Hi possède une riche voix et une dic- 
tion qui lui fut honneur. 

Leschoeur à excenté avec Dbenu- 
coup de succès le Kvrie, Le Gloria 
et le Credo de Peters, le Sancius #t 
PAgnus de Gounod, Comme solis- 
tes, on a entendu avvc le même plai. 
sir habituel Mines Robert de fa Gor- 
geudière ufMorrier, ninsi que Mmes 
MeCloskov. Miller, Mile Saint-A- 
ant, MM, Bevnolds, Casgrain, Har- 
ver, Carrior, Hanlex, Greening, Re- 
naust et Sénéchal. 

Le choeur étail sous la direction 
de Mme Morrier el l’orgue était te- 
nu par Mie Carrier. L'orchestre 
se compuosuit de MM, Brondfoot et 
Greig Fiotuns), Stuphenson (bas- 
se}, Bannister (cornet). 

À in messe de l'aurore, M, Fortin 
a fort bien rendu “Noël de Hohnés 
et fe choeur 4 exécuté plusieurs 
beaux cantiques français, 


en 
DUT mmamnrqne msmnne 


{À l’Académie de Notre-Dame 


4 


de Sion 
Jeudi dernier, dans Paprès-mi- 
midi les élèves de FAcadénie de 


Notre Dame de Sion onl délicate- 
ment exprimé 4 $, G, Mgr l'Evèque 
de Prinec-Albert ct de Saskatoon, à 
Messiours les imembres du clergé 
présent çt aux parents ct amis de 
l'instifution, leurs voeux de joveux 
Noël et de bonne année, . 

"Sa Grañdeur, en réponse, démon- 
Ha à ses enfants de l'Académie de 
Sion de naturel et le surnaturel: de 
Ex fête de, Noël. 

C'est une joie naturelle, sans dou- 
te, ‘puisque vous recevez de vos pa- 


rents et amis, des signes d'affec- 
‘ion, par Poffrande de cadeaux. 
Cest une joie naturelle, puisque 


vous profilez de cette cireonstaner 
pour témoigner à vos bons rt chers 
parents voire respeel, votre gratita- 
de el votre pièté filiale, 

C'est unc joie aussi surnaturelle, 
puisque Ta foi nous dif qu'en ce 
our le Fils de Dicu, Jésus, vint sur 
la lerre nous apporter la paix et la 
vraie joie. Sa Grandeur, en quel- 
ques mots appropriés à son jeune 
audiloire, développa cette derniére 
pensée, 

Voici le programme de cette pe- 
tite séance: 

Hiwem Scaram, piano (trio), 

A wordt of Welcome, 

Happy Meeting, choeur, 

Fhrough the telephone, récita- 
‘Han, : 
Un animal extraordinaire, réci. 
tation. 

Christmas Betis, récitation. 

When Santa Claus comes, chant. 

Books, récitation. 

Santa Claus, ehantanarche, 

What Pesm do. récitation, 

Das Glockehen des Eremiten, pia- 
no {duo), 

We have scen Santa Claus, réci. 
fation. 

Whom T love best, récitation, 

Les cinq doigts de la main, réei. 
lation, 

À sum, récitation. 

Sunny little Rose, récitation, 

Cbristmas Eve euriositv, récita- 
fion, 

Getting acquainted, récifation. 

A merry Christmas to all, chant. 

Parmi les personnes présentes. 
nous avons remarqué: M l'abbé A. 
Munro, curé de a cathédrale: M 
Fabbé S, Caron chancelier du dio 
cèse et chapelain de l'Académie: 


“Telle 


|Mitehe, avenuê centfräle, à Caü- 
isé pour 529,006 de dégâts à ja phar- 
unacie Slewuit et 42,500 à ja con- 
iliserie Wood. Le feu a pris dans 
lie soubassement, Les dommages à 
pla bâtisse sont considérables, mais 
le travail cfficace dés pompiers a 
ccpendant réussi À @weonscrire l'in- 
cendie, 

- Comme les années précédentes, 
les voyageurs de commerce avec fa 
coopération du publie, ont:consti- 
tuë un fonds pour assister, au mo- 
ven de provisions, les familles né- 
cessitouses de fa ville, à l’occasion 
de Noël, La somme de près de 
$2,000 à été souserite, 

—— Dimanche, dans l'après-midi, 

les Chevaliers de Colomb avaient 
organisé une lète d’arbré de Noël à 
l'Orphelinat, SG. Mgr Prud’hon- 
me asistait à la cérémonie, 
Mme D: 4, Ouimet, de Saint- 
Boniface, es venue passer un mois 
avec son mari, chef d'atelier du Pa- 
triole, en ftfendant qu'elle s'établis- 
se bientôt ici définitivement, 

--. La Révérende Mére Dubois, su- 

péricure des Socurs Grises de Mont- 
réal, accompagnée d’une autre 
soeur, est passée la semaine dernié- 
re à Priuce-Albort, se rendant av 
Lac la Plonge, où clle va visiter le 
couvent de sa communauté, Deux 
frères  convers  Oblals, les frères 
Lavoie et Dupré, s crendent en mè- 
me femps dans le Nord, où ils 
doivent se consacrer au travail des 
missions indiennes, 
M. Joseph Dubé, de Fenton, 
Sask., était de passage à nos bu- 
reaux, la semaine détnière, en route 
pour Lowell, Mass. 

—- M, Joseph Hudon dit Beaulieu, 
d'Arborfield, passe le temps des fè- 
tes auprès de si femme, dont l'état 
cst louours crilique à Phôpital de 
{a Sainte-Famitle, 

M. l'abbé Turgeon, des Etats- 
Unis, frére de Fhonorable Turgcon, 
“qui a été gravement malade ces der- 
-nicrs lemps mais est tujourd’hui en 
gonvaleseenee, passe les fêtes de 
Noël et du jour de Pan chez son frè 
re, 


Les malheureux internés au 
pénitencier et à la prison n'ont pas 
élé oubliés à Noël, Dans les deux 
institutions le menu du diner a été 
particulièrement copieux ce jour- 
1x. Selon Pusage à cette époque de 
l'année, un certain nombre de dété- 
nus, du pénitencier ont été relâchés 
sur parole La messe a été dite 
pour les cathaliques. an nénitencier 
par l'aumônier M. Fabhé Brodeur, 
na prison par M. l'abbé Q’Loarv. 
— Nous avons éu la visite à nos 
bureaux hier, de M. Grézeaud, de 
Marcelin, {f accompagnait à Prin 
eAlbert s2 fille, Me Cécile Gré- 
eMid, qui vient d'entrer comme é- 
lève gurde-malade à lPhôpital de {a 
sainte-Famille, 


me iQ —— 


Résultat du concours de 
charité 


' 


Le Conébours de Charité, fall au pro- 
at de F'Orphelinat ot de l'Iospice des 
V'ieillards, Saint-Boniface, Manitoba 
vuvert en mars dernier, s'est terminé 
6 14 décembre, avoe succès et honne 
entente, Aux personnes qui ont pris 
me part active camme candidats ou 
andidates, où simplement. comme do- 
nateurs ou donatrices, nous tenons à 
id'rssor notre roconnaissant merci. 
Par la voix du ‘Patriote.’ nous féli- 
“itans et remercions cordialement les 
sonnos gens de l'Ouest qui, en grand 
ombre, ont répondu généreusement 
ïi notre demande on faveur de nos or- 
shelins et de nos vieillards." Vous tous 
auf nvez accordé une aumôûône À l'in 


ligent, soyez bénis et récompensés 
ar ie Pont-Puissant Témunératour 


ai a promis de rendre au céntuple 
‘e bient#fait aux pauvres, C’est le voeu 
rès sincère qu'expriment À Dieu pour 
“ous Jes Soourvs Crises de Saint-Poni- 
fauve, 4 

Suit la liste fes personnes qui n1! 
tenu des prix dans ce concours, 
Candidats pour le Grand Coneonrs 
1 Mine Maxt Champagne, 


Thihantyvile, Tirher, 

PQ. ......,., .....2259,000 
2---M. Arthur Leinuy, , 

StPonifice, Man. .1,728,000 


3—-Mme Edouard Comeaulr, 
St-lean-Raptiste” Man 942,006 
Mme M. TE. Laverty, 


Langenhurg, Sask. ,, 518,200 
3--Aliss Mur Bochm, 

AVAaN, Sask. .,:.:,,. . 278,000 
$-—Mnre EE. W. Bannatine, 

iBattlefard, Sask. ,,,, 264,000 
TM, Æmile Dellisie, 

St. Norbert, Man. ,... 262,000 
&—--A, l'abbé Tocan, 

Ste-Aguthe, Ann, .... 209,000 
9--—Mme T, Ryan, 

Kerrobert, Sask. ,.,.. 16,000 
elle Charlotte Holmes, 

Marengo, Sask. ,,.,.. 159,000 


1---Mme Brodeur, 
St. Brieux, £ask. .., 
2—M, Bernard Klasclinsky, 
Avonilen, Sask, 
18— Melle Moniéa Flynn, 
Moosomin, Sask. .,,4 
+---Mme A, Lyvuins, 
Superh, Sask. .,,,,,, 
Aline J, R.'Zorski, 
Southey, Sask, ‘ 
&—-Melle Delaquis, 
N.-D. de Lourdes, Man 
î--Melle Blanche Masson, . 
Howell, Snsk. 
S—-Mme I. FL Gesy, 
Delisle, Sask, 


138,000 


158,600 


157,000 
148,000 


ver... 146,000 f: 


138,000 


129,000 


130,000 


9— M, A. Daquier, 
St-Claude, Man. ..... 150,000 
ü--Melle Alice Iihhert, 
Dysucrt, Sask. ,,,,,, 114,000 
ît—-Mme MeDermoitt, 
: ‘Dodsiand, Sask. + 110,006 
22—-Melle M. A. ranger, 
-da Broguerie, Man. .., 101,000 


‘andidats pour le Petit Con 
FE, Bellavance, 


cours 


2 ee ee anne à an pe de ee mn; 


Si vous. tenez à votre réputa- 


bons fumeurs, il vous 
nent aller chez Ie tahaconiste Tho- 
mas, quAmd, vous-aurez besoin de: ni- 


en Te ee 


ES petits comptes sont les 
bienvenus dans toutes fes 
DE TPERS 
succursales de la Banque. ‘ Les 
clients de toutes les classes 
sociales sont traités et reçus avec 
une considération égale. . 


L'actif total est 
supérieur à 
$650 000,000 


’ 


TETE T 


Siège Soctah Montréal Succursales dans toutes les agglomérations impcr- 
" tantes du Canada 


. Département d'épargne däns toutes les succursales 


Banque de Montréal 


Fondée il y a plus de 100 ans. ” 


1--$50,90 on argent, Frank Callagh- 


un, Noidpath, Sask, Marché au grain 


Albert 


Willow 


2—-Herxe, Gérard ‘Noël, 

tunch, Kask, ! 
30h: s Û Gnits , æ + 0 L 
3——Chapelet monté an or, Hôpital lé = Naf, 85: Na%, 82; No. 8, 


Ste-Marie, ‘Trimmins, Ont, 
4—$10.00 en or, Révérend  W, 
Kreisler, Bangor, Pa, 
ÿ—Coiïlier de perles, Mme Imelda, 

Matane, P.Q, 
f—Kodak, M. Arthur Lemay, Saint 
Boniface, Man, . 
T--Coussin, Mme Max, Champagne, 


80; No, 4, 75; No,5, 7ü. 
ne Lrossomment 
Marché aux grains de Winni. 
nipeg 
Blé ;= Nord No, 1, 1.11 1-4: No, 2 


4, 


Thihaultville, Man, 4 ; 9 - A ' 
R—-Col gris, L, Lines 0: 11.08 1:22; No, 1.06 1-1; No, 4, 1.00 
un gris, I. Giasson, 36, Ave, 5-8: No. 5, 94 L85"No, 6, 87 1-8; 


Outreniont, Montréal, 
3--$Souliers bradés, -Mme Champa- 
gne, Thibultvitlo, Man. 
10—Purificatoires, Révérond Paul. P. 
Sauer, Mi, St Michel, ffiliynrd 
‘Wash. ." ‘ 
11—-Col rouge, tricoié, L. Biuckes, [,1- 
voy, Alta, 
12—-Roîte en chêne, Monsieur l'abbé 
Rocan, Ste Agathe, Man. 
13—-Col blou, Alfred Pourigny, PQ. 
14-—Coussin ‘Fouflles brodées”, Melle 
C. Bertrand, Charlotte, Sask, 
15—Une ‘hague, Arthur Täandry, 
Norbert, Man. 


fourrage, 78; voie, 1,10 1-8, 

Avoine —.,No. 2 CG, WW. 47; No. à 
C, W. ct lourrage extra No. |, 43 
1-8; fourrage No. 1, 41: No, 2, 38 
1-2; reietée, 36 1-2: voie, 45 1-8. 

Orge -— No, 3 C: WW. 56: No, 4 
CG. W. 51; rejetée pt lonrrage, 46; 
voie, 54 3-4. 

Lin — No, ? N. W. C,, 2.07 1-3; 
No. 2 CV. 2.08: No. 4 €, W,. et 
rejeté, 177; voie, 204 7-6, 

Seigle -— No, 2 (, 1V,, 82 3-4, 


, 


St. 


d 


ER ARTR ANER APS EAPE STE EMEA due SRE] 
pre À 


L6—Chausettes, Mme M. Brown, sel . ‘ és 
403, Broadway Ct,, Wpe. "| PETIT AN CES 
17—-Cadre “Paysage, HR. L'Ecuyer, : mms mel D a BETETE 
91, rue Victorit,  Franscona, [ee or DE 
Man. n UD DC PS 
1S—Kacoche en snie  Hleue, FH. HOTEL A VENDRE —- Pour caüse 


de maladie, magnifique Hotel à 
vendre. .daus un des meilleurs 
Centres de l'Ouest, Conditions 
ct'iermes faciles, : Bonne chentè- 
le, Pour. plus amples informa- 
tions ‘s’adresser, än Patriote de 
l'Ouest, Prince-Alhert, 


Schmidt, Casier postal 662, Vi. 
# hank, Sask, 
19-—-Col en soie bleue, A. O, Brachu, 
313, rde Prinre Arthur Ouest, 
Montréal. Lu 
20—-1 PBagué, Nathan Maidmar, Mhos. 
° hoën,.Man.. 
Tirage de la tombola pour le Petit 
' Concours 
1-—Service. Ale: Pirex, M, W. Johir, 
- 428, ruc Aberdeen, Wpg, Man. 
2—Tampe électrique, Irène ‘Proulx, 
Orphelinat-St Boniface, 
3—-Herse, JA Garnier, Orpholinard 
. : St. Boniface, - 
4—#10.60 en or, A. Brabrant, 352 St. 
! : .Jenn Baptiste, St. Boniface: 
5--Mandoline, Chas. Tétranit, St, 
Boniface, Man, 
ñ—Coissin à chrreaux, M. Bockstnel, 
369 Des, Meurons, St Panilnce, 
—Bonnet bleu de lboudoir, Mrs, Me- 
Cormick, Trangcona, Man, * 
8—Col noir tricot& M, Ducharme, 
, 164, mue Berri, Montréal, ’ 
9—Borin, Mer Grandbois, Arehavé: 
ché de Régina. 
10—Chandail rouge, Arsène Talihorté, 
“Raith,' Ont,: ‘ 
11—Poetites chaussettes blanches, Guy 
 Angérs, :655, vue  Brilerose, } 
Montréal. ; 


Carrier Wiow-Büneh, - 47P 


* 


ON. DEMANDE — De bonnes Ca- 
nadiennes, ‘franèuises poui fai- 
re assurér-leut mari dâns La Sii- 
vegarde, Ecrire à La’ Sattuegar- 
de,-Vonda;: Sask, 


; TT T T7, 

ON DEMANDE —- Un magasin gé- 

néral ‘dans un village, avec école 

"el église catholique. Adressez 

toutes informations "au gérant du 

Batriole de l'Ouest 44r 
ati 


HOTEL A VENDRE - Dans un des 
Meilleurs centres égnadiens-fran- 
Comprend 


ter de 


‘Cais de la provineé, 
iures et 
cuisine, piano ote, Local tenant à 
l'hôtel Joué pour magasin, rap- 


12—HEpingle dorée, Touiselin Goulet, { : portant 440.00 par mois: écurie 
Mabre, Témisenmingue. louée S20.00 par mois,‘ Installa- 
183—-Chandaîil vert, H. J, Nandet, Hon moderne, chauffage à air 
Towell, Sask, chaud, très forte clientèle, Ven- 
M-—Corbeille À onvrage, Rodolphe] : dra pour eause de. maladie, Le 


-toul complet à *&,500.00—$2,500.. 
06 comptant et balance à termes 
faciles. Ecrire ou s'adresser à 
Jas. Boucher, boile, postale 2t, 
Willow-Bunch, Sask, 43-46 


"Bédard, casier postal 96% Mont. 
' réal, 

1ÿ——Gilet en laine, Mme J. B. 
it, Norbert, Man, 

16—-Plaiteuu nortecartes, Irène Gou- 
let, 216 (Dorchester, Quêhee, 

17—-Bonnet de houdoir ,irène Goulet, 
216 Dorchester, Québec, 

I$—Cadre en papier hrun, Mme Ju- 
ne Plauffe, Lort Gares, Man. 

19— Tablier en toile, Mme Drewolds, 
Primate, Sask. 

20-—Epingle en écaille, Mme Jos Gi 
rard, Tatorrière, Quéher, 

N 


Marché au détail de Prince- 


Albert 


“Smith, 


eq, 


+ . 
ON. DEMANDE - Une institutrice 
qualifiée pour la Sask, pouvaut 
enseigner les deux langues, Ecole 
à proximité de l'église, dn bureau 
de poste ct du magasin, à douze 
Milles des chars, bonne mai-' 
son de pension. Salaire 8100.00 
par mois calendrier: Pour plus 
amples irensvigsnomenñts," s'adres- 
ser à Z Dubé, sec.trés,, distriat 
scolaire 850, Perigord, Sask, 49-44 


RE 


Grosse 


AGENTS. DEMANDES: 


Avoine, le minot ....:,...40e comission, expérience pas néces- 
Son, Je sac, ..,..,.., mnSl.2n: saire, -Vente facile. Écrivez de 
Moulée, le sae, ,,,..1.. 1.25 suite; Jos, Plantier, 591 Dorion 
Foin pressé, .,.,,..,..,.. 90e Montréal, UT : 48P 


ge, 88 à 410 DE ANG dicivanat 

FL ss. ne es U 9 AN: S =. 
Benrre de ferme, la livre, .35e JPILLE DE 35 ANS désirerait em 
Beurre de crèmérie 15c ploi comme ménapére chez un cu- 
Oeufs frais, la douzaine, ‘45e ré dans un presbvrière, Pour ren- 

FRERE é sut selgnemeont s'adresser à X.:Y, Z. 


Ce 
#7.50 à $11,50 
..50.30 à $9.00 


box 30 Esterhazv, Sask, 44P 


Bois, la ‘corde, 


ee MU ne ee 


Boeuf, la livre, ..,..,....,.06e 
Boeuf, ‘la ivre, ....-4.. 05e ue : Tr 
sors... 100 
.......20c : 3 
* Mouton, la:livré, ,......,15e _ : 


: AVENUE CENTRALE 


Vous trouverez ici tout ce 
dont vous avez besoin en fait de 
fruits frais, raisin, ronge et vert, 
oranges, citrons. poires, pom- 
nés, grape, fruit, L 


PIEDS DE SALADE ET 
. SAFADE SAUTEE , 
.TOMATES DE CALIFORNIE 
C* ET DE SERRE ‘ : 
OMBRES >», 


v 


tion... 


cz à votre réputation de 
faut  absont. 


‘1 . : 
4Si vous ton 


7 CHLERI, COXC 
CROCOLATS 


cigaroites.: ate, N 


43-44 || 


A VENDRE —- Grâine de Millet Si- | 
béricon $4:00'les 106 livres. Emile} 


- 43-46 


L5-chambres avec 22 litsj'couver. | 
motibles, ustensiles" de 


scolaire La Marseillaise, .profes- 
‘seur qualifie posédant ün cer- 
tificat de 2ème ou 3ème classe 
pour Ja province, f’applicant 
doit connaître les deux langues 
officielles, Mentionnez le prix 
demandé avec l'application, S'a- 
dresser à Albert Marchildon, Sec. 
Trés, Zénon Park, Sask, 43P 
mr dt tnt Greene er te mnt meme 
OUVRIER FORGERON, connaissant 
bien réparation des maéhines de- 
mande emploi pour le printemps 
prochain dans centre franco-Ca- 
nadien, Ecrire à boite 23, Tis- 
dule, Sask, . 43P 
rs 
INSTIFUTRICE BILINGUE deman- 
dée pour le district scolaire de 
St-Front, &5.00-par jour. Pour 
plus amples informations s’adres- 
ser à Odillon Bellerive, sec.-trés, 
Barrier Lake, Sask, 


À VENDRE — Salle de bil- 
lard, trois tables, et une 
chaise de barbier, Restau- 
rant contigu avec grande 
glacière et cave. Revenue 
brut l’année dernière: dix- 
sept mille piastres. Vraie 
petite mine d’or pour bon 
pari, Vingt pour cent de 
discompte pour comptant 
ou à lermes très raisonna- 
bles.. iAdresse: T. Léves- 
que, Howell, Sask.  43-p. 


ne mm 


mms 


ON DEMANDE : TRAVAIL, LEGER 


propre et permanent à lPinté- 
rieur. Salaire, 895 à 850 par sc- 


maine, D'après notre système, 
vous pourez gagner tout en ap- 
srenant Île métier de barbier, 
ous fournissons les outils. Po- 
sitioñs garanties et nous vous ni- 
“dons -auvrir votre salen de toi- 
lette, Expérience pasrnécessai- 
re, l'apprentissage ne dure pas 
Jongtemps. Demandez notre ca- 
talogue et notre proposition spé- 
ciale. Hemphill Barber College 
119 20th St, FE, Saskatoon, 
. Nous avons des instuctours fran- 
çais dans nos écoles, 36 


ee 


ON DEMANDE — Un instituteur ou 
institutrice pour le district sco- 
laire de Omaud No. 933: possé- 
dons : résidence meublée pour 

. Pinstitutour,  S’adresser à . 
. Soulier, Kinistino, Sask, 43P 


‘ 


Er : 


#. No 


hd de Be ge 
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CORTE EEUTETRE PET RE TT TETE TION 


= Nous souhaitons 
- les lecteurs du Patriote 
une. an _ 


beë, - tabac, cigares, 


BONHONS 


, É s nou “toaire a : ni P . 
M. ! abbé dos. OT. "nrv, Nicaire de Ki Saint-Boniface, Man. 163,000 | Vous :sayez' tous où se trouve le stt- DATTES, - .FIGUES 
eat édra es M Pabbé Remilac, ec. | «elle R. Tétreault, ‘ion de:toilette Aitné: eh ibien! Tho- . BLE D'INDE GRIT 
pisiastique du Collège de Saint-Bo. |: St Pierre Jolys, Man. 123,000 | mag Ya ‘Installé son comptoir ao ve. Îl | NOUVEAUTES Di NOET, à 
ce Son Honneur le Sinire Dar Meïle TN x | baconiste. : Thomyws tient absolument SL EFC. Lune ‘ - 
droite du Monsetgncars Ï e ? telle ae aan vs. 58,000 dé tout, et les. ririx :sont des plus rai- :Nons. faisons la Hyralson : ! 
| Les bonnes religieuses ont droit ur ‘Qu'Anpelle, Sask. «" fsoiver vas dignes prérogatites de 1ù Le CT a : 
4 des  féciitations parce qu'elle Î M, Jérôme Picro, . "H “aût sv ésen ; EC 
1. PROS . : ‘ - [meur s'y ssent, 2 0 : “Falénhons 
savent donner’ à leurs concerts une Dalesview, Sask. .,..4 38,000 Thomas eur Avenue Gentiale ae En Téléphone ASE 
note déthon goûtet de distinction. | M. Alice Dupont: Un, | :-. [en face de l'hôtel: de villa M" Tho: OUVERT LE SOIR 
En éffet, disods-nous souvent en Simpson, Sask, ,.,.., 25,000 mas .ost un deg nôtres; un câthatique! OÙS FASO: à 

- ë Css À Û 


nous servant du langage de Shakes- , 
peare: C'était “short and sweet”, ” 
à LS 


+ 


Tirage de In Tombolà dn Grand. 
Contour de Charité . 


et. L’dolt: -lügtquement ‘co 
notre clientèle. Me 


CRE 


mpter- sur 


+ dog mmbee à 


4 


sement erement à 


re 


HA. ,, 


.NOÙS FAISONS 


COLLE ELLE ERERRRERRERE EEE TP AD TO TETE 


: ON DÉMANDE. — Pour le district/ON DEMANDE DES HOMMES QUI 
positions qui Iicur | 


‘désirent des 
-doñneront de 5235 à 650 pat se- 
maine, Nous pouvons vous as- 
surer une position permanente, 
comme nous avons une grande 
demande pour mécaniciéns com- 
pétents de garage, ingénieurs, ex- 
- perts en piles et en ‘électricité, 
 vuleaniseurs, etc. 1} y a aussi 
des centaines de demandes pour 
chauffeurs de camions et de ta- 
xis, Si vous voulez apprendre, 
nous.promeltons de vous rendre 
compétents en très peu de temps. 
Classes deYjour et du soir. En- 
trainement scientifique pratique 
garanti, Demandez notre catalo- 
gue fourni gratuitement et notre 
proposition Spéciale. Hemphil 
Auto & Engeneering Schools 119 
20th st, E. Saskatoon, " - - °: 
Nous avons des instructeurs fran- 
cais dans nos écoles, - 36 


ON. DEMANDE — Une cuisinière 
pouvant donner de bonnes réfé- 
rences,  S’adresser“ à Tisdale, 

. chez Monsieur Ladoucenr, Impe- 
rial Hôtel, ". 4a3P 


[ 


pense 


POISSON FRAIS — Brochet | 


Sc la livre; blanc, 7c. En- 
voyez l'argent avec l’ordre. 
G. Mauguière, Meota, Sask. 


INVENTEURS -— Les. manufactn- 
ricrs prêtent toujours attention 
aux. bonnes fnvéntions.: Les ‘in 
ventions de mérite-ontédifié.des 
fortunes. Ecrivez : atjourd'hni 
pour recovoir la liste des proiets 
‘'inventions et nos éireulaires 
gratuitement, The Ramsay: Co. 


tes—Ottawa, Ont.” 


273, Bank”St.—-Afents de paten- | 


Poisson 


ER. 


Ke, 


SE 


RES 


2E 


t 
a 
A 
À Nes 
5 FOR. MÉOTA 
; EE RUE ARE 


ttes eeeeseteepps. 


us souhaitons une . 


| bonne et 


reureuse année 


* 


Dee de Be db deb de bdd ee 


A TARN AR ER ER RUE LETCOOOTERTEREEUETE EEE PET PET OT TELLE EE TE TELLE ELLE LEA EE 
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LUTTE REETEELELILELER TERRIER eee rermeereee eee mer eeer er ee ereeeer ee eee 
‘ Fo : ’ rt ne  . 


| À 
r 


Los 


à vendre 


6c la livre | 


Aëresséñ-vous à: 
.J OS. PIRCOT 


n lie Rue Quest 
6 PRINCE-ALBERT 


née de bonheur. He 
ospérité | 


tm 


D La Maison 
915 Ave 


8 dencre 


ON DEMANDE TR ne 
vant enseigner le frosuass ce Det 
*glais À l’école Soué sale We 3Ee 
à commencer le 2 janvier: Saaÿ 
re--#1200.00,. S'adresser au Be 

- eau du Travail et de l'industrie. 
Hôtel du: Gouvernement Régins: 

4 P.43 
seen SR 


INSTITUTEUR QU INSTITUT 
demandé possédant un cent 
de deuxième ou troisième classe 
et, capable d'enseigner le fran. 
ais. Résidence et chauffage 
fournis. Salaire 890,00 par Mo, 
Ouverture des cinsses au mois de 
janvier, Pour. information s'a 
rèsser. à Théo, Lalonde, $cc 
Trés. Goyer School District No. 
39-43 


POie 


F 


3276, Zénon Park, Sask, 


ngton, 
er 

moitié prix, ds 
l, Prince-Albert, 


Ce dont une‘mnîtresse de moi. 
son est fière: Des couver. 
tures de laîné propres, dou. 

‘ces et mocllouses et'du fine 
bién blanc, LA POUDRE À 
LAVER LE PAGE fait sie 
‘plement disparaître la cale. 

_té, Î faut moins d'efforts 

pour laver Donne le litre 

_du neuf aux étoffes délica. 

‘tes. Ne fait nirougir ni cra. 
qüer Îles ‘mains. 


DACTYLOGRAPHE — Remi 
aussi bon qu'un neuf, derni 
.dèle, à vendre à 
Merthants Hote 

: Sask, 


. 25 ceïts 
. Je paquet chez tous Îes épi. 
…. diers.  Manufacturé à Prin. 
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